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MOI^UJS^TIES ACEPHALES 

Gastroch/ena ampla, Etallon. 

(PI, XXIV, fig. 1.) 

SYNONYM1E. 

Gantrochosna ampla, Etallon, 1859, Etudes pal.eont. sur le Haut Jura, Corallien, II; Mem. Soc. d'Emul. 
du Doubs, vol. IV, p. 7G. 
Id, Etallon, 18G2, Lothca bruntrutana, p. 148, pi. 15, fig. 3. 

Id. G. Bcehm, 1883, Bivalven der Stramborgcr Schichten, p. 494, 

DIMENSIONS. 

Longueur 24 mm. 

Largeur 14 

Epaisseur 12 

Coqnille aliongee, relativement large et epaisse, tres inequilaterale, largement bail- 
lante dans la region buccale. La plus grande epaisseur se trouve en face des crochets. 
Region buccale tres courte; elle est mal conservee dans le seul individu que j'ai sous les 
yeux, mais, par la direction des lignes d'accroissement, on peut constater qu'elle etait 
rostree; le baillement de la region buccale produit une large echancrure sur le bord 
palleal, a partir de 1'extremite du rostre. Region an ale fort allongee, un peu cuneiforme, 
arrondie a 1'extremite. Bord cardinal presque rectiligne. Bord palleal arque. Les crochets 
ne sont pas conserves. La surface est ornee de lamelles d'accroissement fines, mais encore 
assez saillantes maigre une usure bien visible ; il est tout a fait probable que, dans les 
exemplaires tres frais, elles etaient « fortes, » ainsi que le dit Etallon. 

Rapports et differences. Le type d'Etallon parait perdu, Je ne connais qu'un seul 
exemplaire qui puisse etre rapporte a cette espece; il provient bien de la collection 
d'Etallon, mais il est sans etiquette. La region cardinale est mal conservee et le bord n'est 
pas tout a fail intact, toutefois 1'allure des lamelles d'accroissement laisse bien compren- 
dre le contour veritable des valves. L'extremite de la region buccale etant brisee, on ne 
peut pas s'assurer si elle etait aussi rostree et pointue que dans Fexemplaire figure par 
Etallon dans le Lethea bruntrutana, et rextremite anale est moins acuminee. II me parait 
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neanmoins certain que l'exemplaire decril appartient au Gastrochatna ctmpla, d'autant 
plus que, ainsi que l'explique Etallon pour son type, il se distingue fort bien des Gastr. 
moreaaima et cramlabrum, de Buvignier, par sa region anale « moins acuminee, » ce qui 
ne se peut dire, avec precision, de l'exemplaire de Laufon figure par Etallon. Peul-etre 
aussi celte figure n'est-elle pas Ires exacte. II est probable aussi que le Gastr. ampla etail 
plus roslre dans la region buccale que les deux especes de la Meuse que je viens d'in- 
diquer. 

Locality. Valfin. 

Collection. Museum de Paris (Galeries zoologiques, collection d'Elallon). 

Explication des figures. 

PI. XXIV. Fig. 1, Gaslrochcemi ampin, de grandeur naturelle ; fig. 1 a, le memo vu dn cote cardinal; 
fig. 1 b, le memo, vu sur la face palleale. 



(Iastkochtena substricta, Etallon. 

(PI. XXIV, fig. 2-3. ) 



SYNONYMIE. 



(ittstrwhirna whxtricta, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, Mem. Soc. 
d'Emul. du Doubs, vol. IV, p. 76. 



DIMENSIONS. 



Longueur 19 ram. a 20 ram. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,50 

Epaisseur, Id. 0,36 

Coquille allongee, peu epaisse, ne diminuant pas beaucoup de largeur vers l'exlremite 
anale, le maximum de largeur et d'epaisseur se trouve un peu en avant des crochets. 
Region buccale extremement courle, peu rostree; un peu arrondie a son exlremite, puis 
rendue siuueuse par l'ouverture baillante qui u'entame pas fortement les flancs. Region 
anale conservaiit une largeur a peu pres egale, devenant cependant un peu euneiforme 
aux approches de Textremite, qui est arrondie. Le bord cardinal est droit; le bord palleal 
tres peu arque. Crochets peu saillants, Ires rapproches de Textremite buccale, sans etre 
terminanx. Les valves sont regulierement convexes, peu epaisses, et ornees de pelits plis 
d'aceroissement Ires fins, assez reguliers, peu saillants. 
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Rapports kt differences. Le type d'&allon Tie parait pas avoir ete conserve. lAin 
des exemplaires decrits provienl de sa collection, mais n'a point d'etiqiielte. Cost une 
valve encore engagee dans le moulage de la loge, et dont le bord palleal, non plus que la 
region buccale, ne peuvent etre degages completement par suite d'une cristallisation qui 
a amene la destruction de l'autre valve. Un autre individu mieux conserve a ete recueilli 
par M. Gotteau ; il permet d'apprecier exactemenl le contour. Ces exemplaires correspon- 
dent si exactement, soit par leurs dimensions, soil par leurs autres caracieres, avec la 
description d'Etallon, que je pense que leur determination peut etre regardee comme 
certaine. Le pen d'epaisseur des valves, leur convexite regnliere sans renfiement particulier 
dans la region des crochets, de meme que le faible baillement buccal, constituent des 
caracteres distiuctifs bien marques. Je ne connais pas d'autre espece avec laquelle ellc 
pourrait etre confondue. 

Logalite. Valfin. 

Collections. Museum de Paris (Galeries zoologiqnes, coll. d'Etallon). Coll. Cotteau. 

Explication des figures. 

PI XXIV. Fig. 2, 2 a. Gastrochcena siibstricta, de grandeur naturelle, dans le moulage de son 
alveole, vu sur le flanc et sur lc bord cardinal; le bord palleal et la 
region buccale sont encore un pen reconverts par la gangtie ; fig. 2, frag- 
ment dans la region des crochets, grossi. Museum de Paris. 
Fig. 3 . . . Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle; fig. 3 «, le 
meme, assez grossi; fig. 3 h, 3 c, 3 d, le meme, un peu grossi, vu sur la face 
cardinale, sur la face palleale et sur la face buccale. Collection Cotteau. 



GASTROCHiENA VALFINENSIS, P. de Loi'iol, 1888. 
(VI. XXIV, fig. 4.) 



DIMENSIONS. 



Longueur 13 mm. 

Largeur, maximum 1 V" 

Epaisseur 4 

Coquille allongee, etroite, un peu cuneiforme, tres inequilaterale. Region buccale 
extremement courte, rostree; le b&illemenl de la region buccale est tres prononcc et 
motive une large echancrure du bord palleal. Region anale uniformement retrecie en 
forme de coin, sans Teire cependant tres fortement a partir du point ou cesse le bailie- 
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ment (c'est-a-dire vers le tiers posterieur) jusqu'a 1'exlreniite qui est arrondie. Bord 
cardinal rectiligne, horde de chaque cote par une depression parallele assez marquee, 
quoique etroite, qui n'est pas limitee par une carene proprement dite. Bord palleal 
uniformement et legerement arque. Crochets Ires pen saiilanis. Les valves sont tres uni- 
formement convexes, l'epaisseiir, qui se Irouve au maximum dans la region cardinale, 
diminue graduellement et uniformement jusqu'a I'extremite anale. La surface est ornee 
de plis d'accroissement tres fins, mais saiilanis, allant en s'ecartant toujours davantage 
vers I'extremite anale, et accompagnes de fines stries. 

Bapports et differences. Cette petite espece est voisine du Gastrochcena gracilis, 
Etallon, du Jura bernois, mais elle s'en distingue par son ensemble plus etroit, plus 
cuneiforme, son bord cardinal plus rectiligne, son b&illement buccal plus prononce. Elle 
se rapproche aussi du Gastr. cylindrica, Etallon, de Valfin, dont le type est perdu, et que 
je ne connais que par la description, mais elle en differe par son sillon parallele au bord 
cardinal et non oblique, et par 1'absence « en avant de ce sillon » d'une carene sur 
laquelle les plis d'accroissement seraient beaucoup plus saillants. Le Gastr. cylindrica est, 
en outre, beaucoup plus grand (30 mm. de longueur). 

Logalite. Valfin. 

Collection. Bourgeat. 

Explication des figures. 

PI. XXIV. Fig. 4. Gastrochcena valfinensis, de grandeur naturelle ■ fig. 4 a, 4 b, 4 c, 4 d, le merae, 
grossi, vu sur le flanc, sur la face cardinale, sur la face palleale et sur la face 
buecale. Dans la fig. 4 b, le sillon parallele au bord cardinal devrait etre un 
peu plus accentue. 



Gastrochcena Flora, P. de Loriol, 1888. 

(PI. XXIV, fig. 5.) 

DIMENSIONS. 

Longueur . .. 11mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,55 

Epaisseur 0,41 

Coquille ovale, assez large, allongee, comprimee, tres inequilaterale. Begion buecale 
Ires courte, assez aigue a I'extremite, 1'ouverture bctillante est relativement courte et 
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etroito, ovale, allongee. Region anale longue, cuneiforme, arrondie a rextremite. Bord 
cardinal reetiligne, sans sillon appreciable. Bord palleal tres uniformement, mais assez 
forlement arque, sinueux du cote buccal. Crochets fort petits, non saillants, situes a 
quelque distance de rextremite buccale. Les flancs, tres peu renfles, sont uniformement 
con vexes et ornes de stries d'accroissement d'une grande finesse. 

Rapports et differences. Gette petite espece, dont je ne connais qu'un exemplaire, 
est fort voisine da Gastr. coltaldina, P. de Loriol, elle s'en distingue pourlant par son 
ouverture baillante qui entame davantage les flancs, de sorte que la region buccale est 
encore plus elroite a son extremite; puis par ses crochets non saillants, son bord cardinal 
nullement enfonce, son extremite anale plus retrecie, ses stries d'accroissement bien plus 
tines. 

Localite. Valfin. 

Collection. Cotteau. 

Explication des figures. 

PI. XXIV. Fig. 5. Gastrochana cottaldina, de grandeur naturelle; fig. 5 a, 5 6, 5 c, 5 d, le meme, 
grossi, vu sur ses quatre faces. 



Linearia? valfinensis, P. de Loriol, 1888. 

(PI XXIV, fig. 5.J 



DIMENSIONS. 



Longueur 8 mm. 

Largeur ■ 5 

Epaisseur, d'apres une valve 4 

Petite coquille un peu trapezoide, allongee, peu inequilaterale, peu epaisse. Region 
buccale un peu plus courte que 1'anale, graduellement retrecie vers i'extremite qui est 
arrondie ; on remarque une lunule tres etroite, allongee, lanceolee. Region anale plus 
elargie, probablement arrondie a son extremite, qui est un peu alteree dans le seul exern- 
plaire connu. Une depression assez sensible, partant du crochet et aboutissant a peu de 
distance de I'extremite du bord palleal, constitue une sorte de corselet qui n'est pas limite 
du cote des flancs par un angle vif. Bord cardinal presque droit. Le bord palleal, faible- 
ment arque, se releve un peu, en s'arrondissant, vers les deux extremites. Crochets a 
peine saillants, legerement inclines du cote buccal. Les valves sont uniformement convexes, 
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la plus grande epaisseur so Irouve en face des crochets. Elles sont ornees de coles rayon- 
nantes droiles, fines, allant du crochet au bord palleal, presque nulles dans la region buccale, 
assez saillantes dans la region anale, et presque alternativement inegales ; une cole un 
peu plus forte que les autres limite le corselet sur lequel il en exisle egalement quelqucs- 
unes, mais tres affaiblies. Toute la surface e.4 couverte, en outre, de stries concentriques 
regulieres, tres fines, a peu pres egalement ecartees, accompagnees de un ou deux forts 
plis d'accroissement bien arcentues. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'une seule valve droite de celte jolie espt'co, 
elle est bien conservee, mais, malheureusement, il m'a ete impossible de degager la chnr- 
niere. Je ne puis done la classer dans le genre Linearia que tout a fait provisoiremenl et 
sans certitude. Elle presente les caracteres externes des especes de ce genre, mais elle est 
plus etroite que la majorite d'entre elles. Deux petites especes, Capsa Thurmanni, Etallon, 
et Capsa Bourgneti,ThurmdLnn, du Jura bernois, s'en rapprochent en quelque facon,mais 
elle s'en distingue sans peine par sa forme et son ornementation differente. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PL XXIV. Fig. 6. Linearia'} valfinensis, de grandeur naturelle; fig. 6 a, le merae, vu sur le flanc. 
grossi;/S<7. 6 b, le meme vu sur le bord cardinal, la region parait, dans cette 
figure, plus courte qu'elle ne Vest en realitc. 



Cypricardia corallina, fitallon. 

(PI. XXIV, fig. 7-10.) 

SYNONYMIE. 

Cypricardia corallina, Etallon, 1859, Etudes pal. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 82. 

Gardita Boberli, Guirand et Ogerien, 18G5, Quelques fossiles nouveaux du Corallien du Jura, 

p. 24, fig. 49-50. 
Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, p. 594, fig. 220, 221. 

? Opis Boberti, G. Bcehm, 1883, Die Bivalven der Stramberger Schichten, p. 552, pi. 62, fig. 6-8. 

(Paieontologische Mittheilungen, vol. II.) 

DIMENSIONS. 

Longueur 9 mm. a 15 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,64 a 0,80 

Id. Id. , moyenne 0,60 a 0,70 

Epaisseur, Id. 0,46 a 0,66 
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Coquille trapezoi'de, plus longue que large, plus ou moins epaisse, tres inequilaterale. 
Region buccale fort courte, retrecie, regulierement arrondie; la face buccale est tres 
legerement excavee sous les crochets, sans lunule definie. Region anale large; elle ne se 
retrecit pas vers son extremite qui est tronquee obliquement suivant une ligne droite. 
Une carene tranchante, arquee, partant du crochet et arrivant a 1'extremite du bord 
palleal, determine un corselet tres marque, un peu evide. Bord palleal presque droit, par- 
fois aussi legerement arque; il estdepourvu de crenelures interieurement. Bord cardinal 
droit, long, parallele au bord palleal. Area ligamentaire etroite, lanceolee, excavee sans 
etre tres profonde, un peu plus etendue parfois sur l'une des valves que sur l'autre, et 
limitee par une carene. Nymphes Ires courtes et saillantes ; je les distingue nettement 
dans un individu. Crochets saillants, comprimes, carenes, tres rapproches, souvent meme 
contigus; dans quelques individus ils surplombent presque le bord buccal. Les valves 
sont peu renflees ; le maximum d'epaisseur se trouve a peu de distance du bord cardinal ; 
la surface est ornee de stries concentriques tres fines, peu marquees, ca et la se trouve un 
sillon d'accroissement plus ou moins indique, il en existe ordinairement au moins un 
sur chaque valve, assez profond, comme un arret d'accroissement. 

Malheureusement je n'ai pu examiner aucune valve isolee et, par consequent, aucnne 
charniere. D'apres Etallon elle est composee de « trois dents et d'une laterale, toutes 
« tres obliques ; les deux cardinales courtes, inegales ; la dent buccale lamelleuse, tres 
« fine. » 

Variations. J'ai sous les yeux plusieurs exemplaires de cette espece, tres bien conserves, 
et, entre autres, les types du Cardita Roberti de M. Guirand. Les caracteres generaux sont 
tres constants, elle varie seulement dans ses proportions, ainsi que cela a ete indique, et 
d'une maniere tres marquee, cependant les dimensions extremes que j'ai donnees sont 
celles d'individus isoles, et celles de la majorite des individus sont intermediaires. 

Rapports et differences. Les types d'Etallon ne sont point venus a ma connaissance, 
mais la description qu'il donne de son Cypricardia corallina est si claire que je n'ai aucun 
doute sur son identite avec le Cardita Roberti. Guirand ; d'ailleurs, comme Etallon dit 
que son espece parait identique de forme avec le Megalodon carinatm, Goldf. cela fixe 
nettement les idees. Je crois qu'il a eu raison de la placer dans le genre Cypricardia, elle 
a tres exactement tous les caracteres exterieurs des Cypricardes anguleuses vivantes, et la 
charniere, qui a ete certainement decrite avec exactitude par Elallon, composee de trois 
dents cardinales obliques et d'une dent laterale, est parfaitement semblable a celle des 
Cypricardes, dont cette petite espece, que Ton trouve dans les cavites des polypiers, avait 
aussi le genre de vie. M. Boehm range dans les Opis le Cardita Roberti, mais il n'en a pas 
du lout la forme, il ne possede point de lunule, et la charniere est fort differente de 
celle des Opis. M. Boehm dit avoir eu des exemplaires du Cardita Roberti de Valfin sous 
les yeux, je ne suis pas certain qu'il n'ait pas fait une confusion, car les figures qu'il 
donne (loc. cit.) ne lui ressemblent pas, l'exemplaire de Stramberg est triangulaire au 
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lieu d'etre trapezo'ide, ni le bord cardinal, qui est droit et allonge, ni la troncature de 
Texti-emite anale, n'apparaissent dans la vue des flancs. Je ne connais pas d'espece avec 
laquelle le Cypr. corallim pourrait etre confondu, il est tres nettement caracterise. Ce 
n'est point YOjjis censor iensis, Golleau. 

Logalite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand), Bourgeat, P. de Loriol, Cotleau. 

Explication des figures. 

PI. XXIV. Fig. 7,7 a, 7 b. Cypricardia corallina, exemplaire de grandeur naturelle. 

Fig. 8 Autre individu de la meme espece, plus large. Grandeur naturelle. 

Fig. 8 a, le meme, grossi. 

Fig. 9 Autre exemplaire plus trapu, avec le corselet plus grand. Grandeur natu- 
relle. Les originaux de ces trois figures, types du Cardita Roberti, 
appartiennent au Museum de Lyon (Collection Guirand). 

Fig. 10 Individu de petite taille, etroit, do grandeur naturelle. Collection de Loriol. 



Isocardia bernardina (d'Orbigny), Gallon. 

(PI XXIV, fig. 11-15.) 



SYNONYM1E. 

Cyprina bernardina, d'Orbigny, 1850, Prodrome, t. II, p. 16. 

Isocardia bernardana, Etallon, 1859. Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 87 (Mem. Soc. 

d'Emul. du Doubs, 3 me serie, vol. IV). 
Id. Etallon, 1860, Paleontostatique du Jura. Faune de l'etage Corallien, p. 13 

(Actes de la Soc. jurassienne d'Emul.). 
Mytilus Ihevenini, Guirand et Ogerien, 1865, Quelques fossiles nouveaux du Corallien du Jura, 

p. 26, fig. 54, 55. 
Isocardia bernardana, Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, Geologie, I, p. 616. 
Mytilus Thevenini, Id. Id. p. 395 et 618, fig. 225 et 226. 

Modiolaria Thevenini, G. Boehm, 1883, Die Bivalven der Stramberger Schichten, Paleontologische 

Mittheilungen, vol. II, p. 583. 

DIMENSIONS. 

Longueur de 10 mm. a 40 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur -. 0,73 a 0,86 

Epaisseur, Id. 0,72 a 0,80 
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Goquille subcordiforme, un peu carree, extremement inequilaterale, phis longue que 
large et tres epaisse, souvent l'epaissenr egale la largeur. Region buccale exGessivemeut 
courte, n'ayant presque pas de largeur, retrecie, arrondie a son extremite. La region 
ana!e s'elargit, le plus souvent, jusqu'a rextremite du bord cardinal, parfois aussi elle 
conserve, a peu de chose pres, sa meme largeur ; son extremite est arrondie, obliquant 
toujours vers le bord cardinal. Bord palleal presque droit. Bord cardinal legereraent arque; 
le sillon ligamentaire, tres etroit, est fort rapproche du bord de la valve et se dirige vers 
le crochet qu'il parail contourner, charniere composee, dans la valve droite, dedeux dents 
cardinales minces, tres allongees, la buccale est un peu epaissie a son extremite externe, 
entre celle-ci et le prolongement de la dent anale se trouve une fossette etroite et profonde; 
de plus une dent laterale anale, a quelque distance de la dent cardinale, mince et longue, 
accompagnee d'une fossette profonde ; il ne parait pas y avoir de dent laterale buccale, 
cependant il ne m'a pas ete possible de m'en assurer directement. Dans l'exemplaire tres 
adulte,fig. 11 a, la charniere est un peu modifiee en ce sens que la dent cardinale buccale 
n'est pas epaissie et se prolonge du cote anal, la dent cardinale anale a aussi une sorte de 
prolongation vers la dent laterale. C'est du reste toujours exactement le meme systeme de 
charniere. Je ne connais pas la charniere de la valve gauche. Crochets epais et renfles, 
mais peu saillants, ecartes, tres contournes a leur extremite qui, parfois, surplombe 
presque rextremite de la region buccale. Les flancs sont tres bombes, meme gibbeux dans 
la direction des crochets. La surface est ornee de petits sillons concentriques plus on 
moins reguliers, plus ou moins rapproches, plus ou moins accentues, toujours davantage 
en approchant du bord palleal ; ils sont accompagnes de plis d'accroissement variables 
dans leur nombre et leur profondeur. On remarque en outre, dans les exemplaires tres 
frais, avec le secours de la loupe, une quantite de petites stries rayonnantes d'une grande 
finesse, semblables a celles qui existent sur le test de Xhocardia cor, de la Medilerranee. 

Variations. Parmi les nombreux exemplaires, de tout age, que j'ai sous les yeux, 
j'observe peu de modifications individuelles, quelques differences dans les dimensions 
proportionnelles, que j'ai indiquees, puis dans le nombre et la profondeur des sillons 
concentriques et c'est tout. Les caracteres de Tespece sont fort constants. Dans les tres 
jeunes individus de 10 mm de longueur, par exemple, la largeur est plus considerable, la 
region anale s'elargissant rapidement jusqu'a l'extremite du bord cardinal, par contre 
l'epaisseur relative est notablement plus faible que dans les grands individus tres renfles 
et gibbeux sur les flancs. 

Rapports et differences. Par une bonne fortune je puis comparer des exemplaires de 
Valfin, provenant de la collection d'Etallon, etiqueles Cyprina bernardina, et m'assurer 
ainsi que cette espece est exactement la meme que le Mytilus Thevcnini, dont j'ai aussi les 
types. Ce Cyprina bernardina n'etait connu que par quelques mots du Prodrome de 
d'Orbigny qui Tindique d'apres des exemplaires d'Oyonnax. Etallon, qui a beaucoup 
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visite cette localite, devait connaitre cette espeee par tradition. II y a tout lieu de croire 
que c'est bien cette meme coquille d'Oyonnax qu'il a retrouvee a Valfin et decrite sous le 
nom de hocardia bernardana, la faisant passer, avec beaucoup de raison, dans le genre 
hocardia, car sa charniere est exactement identique a celle de Yhocardia cor. C'est 
d'apres les caracteres exterieurs que Guirand avait cru devoir la decrire comme un 
Mytilus, et, cependant, 1'analogie de forme n'est pas bien grande, V hocardia bernardina 
est Tune des especes les plus communes a Valfin. II ne peut etre confondu avec d'autres. 
Vis. transversa Minister, a des crochets plus proeminents, rapproches, sa region anale 
est bien moins elargie, son bord cardinal est plus droit. II n'est pas impossible que le 
Modiolaria matris, Bcehm, de Stramberg, soit en realite la meme espeee. M. Bcehm 
(Bivalven v. Stramberg, p. 583) dit qu'il ne differe que par la taille du Mytilus Thevenini, 
dont il a des exemplaires de Valfin sous les yeux. II me semble cependant, a en juger par 
la figure, que ce Modiolaria matris a les crochets plus pointus, depassant davantage 1'extre- 
mite de la region buccale, qui est bien moins retrecie, et que ses flancs sont moins 
gibbeux que dans les plus grands exemplaires de Ylsoe. bernardina. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Coll. de la Faculte des Sciences de 
Dijon (Coll. Elallon). Museum de Paris (Coll. zoologiques). Bourgeat. Colteau. P. de 
Loriol. 

Explication des figures. 

PI. XXIV. Fig. 11 . . . Grand exemplaire de V Isocardia bernardina, taillo maximum, grandeur natu- 
rclle. Coll. Cotteau. Vkj. 11 a, la meme valve vue sur sa face interne. 

Fig. 12, 12 a. Autre exemplaire de grande taille. Grandeur naturcllc {Mytilus Thevenini). 
Museum de Lyon, coll. Guirand. 

Fig. 13 . . . Valve droite de la meme espeee avec une charniere variant un peu dans le 
detail de celle de la fig. 11 a. Collection Bourgeat. 

Fig. 14 7 14 a, 14 b. Autre exemplaire de petite taille de la meme espeee. Grandeur natu- 
rcllc. Museum de Lyon. Collection Guirand {Mytilus Thevenini). 

Fig. 15, 15 a. Petit individu de la meme espeee, de grandeur naturcllc. Museum de Lyon. 
Collection Guirand. 



Cardium couallinum, Leymerie. 

(PL XXV, fig. 1-4.) 



SYNONYMIE. 



Cardium striatum, Buvignier (non Sow), 1843, Mem. Soc. ph.il. de Verdun, t. II, p. 229, pi. Ill, 

fig. 20-21. 
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Cardium coraMinum, Leymerie, 1845, Statist, geolog. de l'Aube, p. 252, Atlas, pi. X, fig. 11. 

Cardium Buvignieri, Dcshayes, 1850, Traite element, de Conchyliologie, t. II, p. 49. 

Cardium coclilealum, Quenstedt, 1852, Handbuch der Paleontol., l re edit., p. 540, pi. 45, fig. 17. 

Cardium corallinum, Buvignier, 1852, Statist, geol. de la Meuse, Atlas, p. 15, pi. 10, fig. 36-38. 

Id. Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 84 (Mem. 

Soc. d'Emul. du Doubs, S me serie, vol. 4). 
Id. Ogerien, 1867, Hist, nat. du Jura, Geologie, t. I, fasc. 2, p. 616. 

Id. P. de Loriol, 1872, in P. de L., E. Royer et II. Tombeck, Descr. geol. et 

paleont. des et. juras. sup. de la Haute-Marne, p. 251, pi. 15, fig. 5 et 6. 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece et ajouter :) 
Picrocardia Buvignieri, Bayan, 1874, Sur la succession des assises et des faunes dans les terr. jurass. 

sup., Bull. Soc. geol. de France, 3 me serie, t. 2, p. 339. 
Pterocardia cocUeata, Bayan, 1874, Sur la succession des assises et des faunes dans les terr. jurass. 
sup., Bull. Soc. geol. de France, 3 me serie, t. 2, p. 339. 
Id. Gemellaro, 1876, Studi paleont. sulla fauna del Calc. a Ter. janitor, III, p. 39. 

Cardium corallirnuu , Pirona, 1878, Sulla fauna fossile giurese del Monte Cavallo, p. 46, pi. 7, 

fig. 16. 
Id. G. Boehm, 1881, Die Fauna des Kelheimer Diceras-Kalkes , II, Bivalven 

(Paleontograpbica, vol. 28;, p. 77. 
Id. G. Boehm, 1882, Ueber die Beziehungen von Pachyrisma, etc. Zeitsch. der 

deutschen geolog. Gesell., f. 1882, p. COS, pi. 23, fig. 1 et 2. 
Id. G. Bo3hm, 1883, Die Bivalven der Stramberger Scliichten, Paleont. Studien, 

etc., vol. II, p. 503. 

DIMENSIONS. 

Longueur 10 mm. a 66 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 1,20 a 1,30 

Epaisseur, Id. 1)^ 

Coquille notablement plus large et plus epaisse que tongue, extremement renflee dans 
la region cardinale, inequilaterale. Region buccale toujours plus courle que 1'anale, mais 
dans des proportions un peu diverses, car tantot elie est presque tout a fait tronquee, 
tantot un peu dilatee et arrondie a son extremite. Sous les crochets se voit toujours une 
lunule cordiforme, large, profonde, bieri marquee, quoique pas tres nettement timitee. 
Region anale marquee d'une large depression rayonnaute, profonde, partant du crochet 
qu'elle borde, et aboutissant au bord palleal, qu'elle echancre largement, en determinant 
une sorte d'expansion ali forme toujours fort accentuee. A son extremite la region anale 
est arrondie et plus ou moins dilatee, ce qui rend 1'aile plus ou moins accentuee. Dord 
cardinal plus ou moins oblique. Bord palleal arrondi vers le bord buccal, presque recti - 
ligne en face des crochets, jusqu'a la profonde echancrure anale. Crochets tres eleves, 
renfles, contigus, un peu carenes vers la depression anale. Nymphes saillantes. Charniere 
composee, dans la valve droite, d'une tres forte dent cardinale etroite, un peu recourbee 
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da cole du crochet, accompagnee d'une profonde fossette du cote buccal et d'une petite 
dent au-dessns de la lunula, puis d'une courte dent laterale buccale et d'une dent laterale 
anale allongee, chacune est accompagnee d'une fossette. Dans la valve gauche la charniere 
a la meme composition. La lame cardinale est large et la charniere robuste. L'impression 
musculaire buccale est arrondie, et supported par un epaississement du lest forlement 
margine en dedans, l'impression musculaire anale est notablement plus allongee et sup- 
ported egalement par un epaississement du test dont la saillie varie. Ges details ont ete 
fournis par des exemplaires de I'Yonne et par des individus de Valfin ; de cette derniere 
localite je connais la charniere d'une valve gauche, et M. Boehm a donne la figure de celle 
d'une valve droite. On ne trouve point de difference de structure avec les charnieres des 
exemplaires de I'Yonne, dont j'ai des valves vides. La surface des valves est couverte de 
cotes rayonnantes nombreuses, assez larges, arrondies, separees par des intervalles bien 
pins etroits; elles occupent toute la surface, sauf la lunule, et se traduisent par de fortes 
crenelures dans l'interieur des valves. Test epais. 

Les exemplaires non aduftes, meme tres jeunes, presentent exaclement les memes 
caracteres. 

Rapports et differences. J'ai ete embarrasse au sujet de cette espece, etant d'abord 
porte a adopter fopinion de Bayan, cet observateur si sagace, qui a rapproche les echan- 
lillons de Valfin de ceux de Kelheim et de Stramberg auxquels M. Quenstedt a donne le 
nom de Card, cochleatum, en maintenant cette espece comme distincte du Card, corallinum. 
M. G. Bcehm s'est, depuis, fort occupe de cette espece, il en a decrit des exemplaires de 
Kelheim et de Stramberg, il a figure la charniere d'un exemplaire de Valfin et d'un 
individu de I'Yonne, et il est finalement arrive a conclure que le Card, cochleatum ne 
devait pas etre regarde comme different du Card, corallinum. M. Quenstedt n'avait aucune- 
ment compare les deux especes, il a simplement donne le nom de C. cochleatum aux 
exemplaires de Kelheim et de Stramberg qu'il a rencontres, il l'a repris egalement dans 
sa seconde edition, sans se preoccuper autrement du C. corallinum ; la figure de la char- 
niere qu'il donne, d'apres un exemplaire de Kelheim, est absolument informe et ne peut 
servir a aucune comparaison, et, au fond, parait-il, Bayan ne connaissait le Card-iutn 
cochleatum que par cette figure ou il remarquait surtout une lamelle entourant l'impres- 
sion musculaire buccale, tres inexactement representee, et illui rapportait les exemplaires 
de Valfin, un peu par preoccupation stratigraphique. Apres mure reflexion, et apres 
avoir compare attentivement plusieurs exemplaires que j'ai a ma disposition, je suis revenu 
a ma premiere opinion enoncee dans la monographie de la Haute-Marne (loc. cit.), qui 
me parait tout a fait confirmee par les beaux travaux de M. Boehm, et je renonce a envi- 
sage l'espece de Valfin comme differente du Cardium corallinum, bien connu de divers 
gisements. J'ai pu examiner quelques exemplaires avec les valves vides, et, en combinant 
les divers elements de comparaison immediate que j'ai sous les yeux avec les donnees 
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nombreuses fournies par M. Boehm, il devient evident pour moi que le Cardmm corallmum 
varie, et cela dans des limites assez etendues, dans le developpement plus ou moins grand 
de I'expansion aliforme de la region anale, dans l'epaisseur de son test, dans la largeur 
de la lame cardinale et le developpement des dents de la charniere, dans la saillie plus 
ou moins grande de l'impression musculaire anale, enfin dans la forme de la region 
buccale, parfois tres tronquee, eomme aussi, quelquefois, un peu dilatee a son extremile. 
Je ne saurais done quels caracleres indiquer pour separer les exemplaires de Valfin, et 
pour lesdistinguer comme C. cochleatum. llimporte d'ajouter que ces modifications diverses 
ne se trouvent nullement en correlation avec les gisements dans lesquels ont ete recueillis 
les echantillons, et, si les exemplaires de Valfin ont, en general, l'aile bien developpee, le 
test epais et une charniere robuste,on trouve des exemplaires tout a fait semblables parmi 
ceux qui proviennentdoTYonne, comme on en trouve dans l'Yonne qui ressemblent a ceux 
de Valfin. LeCardium corallmum, de Linne, etant une Mactre, ainsi que M. Boehm l'a fait 
remarquer, il n'est pas necessaire d'abandonner le nom de Leymerie pour prendre celui 
de Cardium Buvignieri donne par Deshayes a l'espece improprement nommee C. striatum 
par Buvignier dans son premier travail, et qui n'est autre que le C. corallmum, ainsi qu'il 
l'a reconnu lui-meme dans la Statistique de la Meuse. Bayan avait repris et caracterise 
avec soin le genre Pterovardia, Agassiz, pour y faire entrer le C. corallinum. Je ne com- 
prends pas la necessite de cetle coupe, car le seul fait de presenter un profond sinus 
dans la region anale ne suffit pas, me semble-t-il, pour etablir un nouveau genre, non 
plus que la presence d'une tres petite dent lunulaire qui n'est guere qu'une adjonction a 
la grosse dent cardinale, surtout en presence des modifications que presente la charniere 
des Cardium. Ge ne pourrait etre, en tout cas, qu'une simple section. 

Logalite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Gotteau. Bourgeat. P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PL XX V. Fig. 1, 1 a. Cardium corallinum, de grandeur naturelle, exemplaire a l'aile assez dilatee. 

Museum de Lyon. Collection Guirand. Valfin. 
Fig. 2 . . . Autre individu avec l'aile moins marquee. Grandeur naturelle. Collection 

Bourgeat. Valfin. 
Fig. 3 . . . Charniere de la valve gauche d'un individu dans lequel une bonne partie de 

la coquille est brisee, aussi on ne voit point les dents laterales, on aper^oit 

le commencement de l'arete qui limite l'impression musculaire buccale. 

Grandeur naturelle. Collection P. de Loriol. Valfin. 
Fig. 4 . . , Tres jeune individu de la meme espece, de grandeur naturelle. Museum de 

Lyon. Collection Guirand. Valfin. 
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Caudium (Protocakdium) Zetes, P. de Loriol, 1888. 

(VI. XX V, fUj, 5.J 



DIMENSIONS. 



Longueur 19mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,95 

Epaisseur, Id. 0,95 

Coquille subglobuleuse, presque aussi large et presque aussi epaisse que longue. Region 
buccale excavee sous le crochet, un pen retrecie et arrondie a son extremite; elie est un 
peu plus courte que la region anale, soit 4 '/ 100 de la longueur totale. Une petite lunule a 
peine distincte. Region anale large et arrondie a son extremite; elle est marquee d'une 
legere depression rayon nante large, mais peu accusee, ne determinant aucun sinus sur 
le bord palieal. Rord cardinal un peu oblique de chaqne cote; dans la region anale, l'area 
cardinale est bien distincte, assez large et profonde, et limitee par une legere carene. 
Crochets assez eleves, renfles, Ires peu inclines. Bord palieal regulierement arrondi. Les 
valves sont extremement renflees ; le maximum d'epaisseur se trouve en face des crochets. 
La surface est ornee, sur les s / s environ de la longueur, de cotes concentriques tres fines, 
tres regulieres, egales enlre elles, separees par de petits sillons plus etroits; le reste est 
occupe par des cotes rayon nantes tres fines, nombreuses, serrees, onduleuses, tres fine- 
ment crenelees par les cotes concentriques qui passent dessus, et separees par des inter - 
valles un peu plus etroits qu'elles-memes. La region des cotes concentriques n'est separee 
de celle des cotes rayonnantes par aucun sillon ni aucune carene. 

Rapports et differences. Cette elegante espece, qui appartient a la section des 
Protocardia, ressemble a plusieurs petits Cardium decrits par Buvignier, sans pouvoir 
cependant etre identified a aucun d'entre eux. Elie diflere, en particulier, du C. Dyoniseum 
Ruv. par sa largeur et son epaisseur proportionnelles plus fortes, ses cotes rayonnantes 
bien plus nombreuses s'avangant davanlage sur les flancs, et sa depression anale; sa taille 
est aussi plus elevee. Dans le Cardium collineum Buv., la region buccale est moins evidee 
sous le crochet, et non retrecie, les crochets sont moins eleves et moins renfles; les cotes 
rayonnantes moins nombreuses et armees de petits aiguillons. Je ne vois pas d'autres 
especes avec lesquelles elle pourrait se confondre; elle se distingue, du reste, nettement, 
par ses cotes rayonnantes tres nombreuses, la finesse de ses cotes concentriques, et sa 
depression anale. 
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Logalite. Saint-Joseph, pres Valfin (Couches de Valfin). 
Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI. XXV. Fig. 5, 5, b. Cardium Zetcs, de grandeur naturelle. Fig. 5 a, le memo, grossi. Fig. 5 c, 
fragment du test tres grossi. 



Unicahdhim josephense, P. de Loriol, 1888. 

(PL XXV, fig. G.) 



DIMENSIONS. 



Longueur tres approximative 31 mm. 

Largeur 26 

Epaisseur, d'apres unc valve isolee 20 

Coquille ovale-arrondie, pen inequilaterale, epaisse. Region buccale un pen plus 
longue que l'anale, retrecie, arrondie a son extremite. Region anale elargie, paraissant 
tronquee a son extremite, mais, comme le bord est un peu allere, je ne puis preciser 
exactement la largeur de celle troncature, non plus que la longueur exacte de la region 
qui, en tous cas, est plus courte que la buccale; la portion usee du bord ne saurait 
etre considerable. Bord cardinal un peu oblique de chaque cote; la ch'arniere de la 
valve gauche, seule connue, ne presente pas de dent cardinale, mais un simple epais- 
sissement du cote buccal, accompagne d'une depression sous le crochet ; la nymphe est 
a peine saillante. Bord palleal fortement et uniformement arque. Crochet renfle, mais 
relativement peu saillant, un peu incline du cote buccal. Valves fortement bombees en 
face des crochets; le test est en grande partie detruit, mais on peut encore voir a la loupe 
qu'elles sont ornees de petites cotes concentriques, fines, serrees et regulieres, qui, vers le 
bord palleal, deviennent inegales et sont accompagnees de forts plis d'accroissement. 

Rapports et differences. Cette espece, dont je ne connais qu'une valve, ne me parait 
pouvoir etre rapportee a aucune des especes decrites venues a ma connaissance. Elle ne 
peut appartenir a aucune des trois, provenant de Valfin, qui ont ete decrites par Etallon, 
et n'ont point ete retrouvees. Elle est assez voisinede YUnicardium Tombecki,?. de Loriol, 
mais elle en differe cependant par sa region buccale plus retrecie, sa largeur et son epais- 
seur moindres, ses crochets moins eleves, moins renfles, moins contournes, nuliement 
carenes du cole anal, sa region anaie non gibbeuse, enfin les cotes concentriques qui 
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ornent les valves sont bien plus fines et plus regulieres. La forme de \'U. excentricum est 
bien diflerente. Je ne sauntis rien dire au sujet de plusieurs especes mentionnees par 
d'Orbigny dans le Prodrome. 

Localite. Saint- Joseph, pres Valfin (meme niveau). 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 
PI. XXV. Fig. 6, G a, b. Unicardium jasephense, de grandeur naturelle. 



Cokbis Buvignieri, Deshaycs. 

(VI. XXVI, fig. 1-2.) 



Corbis elegans, 

Corbis Buvignieri, 
Corbis elegans, 
Corbis Buvignieri, 
Corbis elegans, 
Corbis concentrica, 
Corbis Buvignieri, 

Fimbria Buvignieri, 



SYNONYMIE. 

Buvignier, 1843 (non Desh.), Mem. sur quelques fossiles nouveaux de la Mouse et 
des Ardennes. Mem. Soc. plrilom. de Verdun, t. II, p. 228, pi. 3, fig. 11 et 12. 

Deshayes, 1850, Traite element, de conchyliologie, t. I, p. 801. 

d'Orbigny, 1850, Prodrome, t. II, p. 17. 

Buvignier, 1852, Statist, geol. de la Meuse, Atlas, p. 12, pi. 11, fig. 1-4. 

Cotteau, 1855, Moll. foss. de l'Yonne, fasc. 1, Prodrome, p. 79. 

(pars), Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Hant Jura, Corallien, If. p. 88. 

Etallort, 1864, Paleont. grayloise, in Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3' ne serie, 
vol. VIII, p. 357. 

P. de Loriol, 1872; in P. de Loriol, Royer et Tombeck, Monogr. des et. jurass. 
sup. de la Hte-Marne, p. 260. 



DIMENSIONS. 

Longueur 94 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,70 

Epaisseur, Id. d'apres une valve isolee 0,42 

Goquille ovale, allongee, relativement etroite, tres peu epaisse, presque equilalerale. 
Region buccale un peu plus courte que l'anale; son extremite est un peu brisee dans les 
individus deerils, mais on voit, par la direction des cotes, qu'elle etait un peu dilatee et 
arrondie. Lunule fort petite et enfoncee. Region anale retrecie, un peu acuminee; dans 
certains individus on voit un leger sillon, partant du crochet et obliquant vers le bord 
palleal. pres de I'extremite. Bord cardinal declive de chaque cote. Bord palleal reguliere- 
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ment arque. Crochets aigus tres pen inclines. Les flancs, tres peu bombes, sont unifor- 
mement convexes ; la plus grande epaisseur se trouve en face des crochets. La surface 
est ornee d'une quarantaine de cotes concentriques, fort large?, plates, comme un peu 
imbriquees du bord palleal vers les crochets ; pres de ces derniers, elies deviennent 
assez brusquement moins larges, rie s'imbriquent plus et se trouvent separees par des 
inlervalles bien plus larges. Lacharniere est un peu alteree; la valve gauche presente une 
dent cardinale assez forte entre deux, fossettes triangulares, avec une seconde dent cardi- 
nal plus faible et etroite du cote de l'area ligamentaire, puis une dent laterale anale 
allongee, et une fossette pour la dent laterale buccale de l'autre valve. La lame cardinale 
est large, l'area ligamentaire etroite, allongee et profonde. 

Rapports et differences. Je n'ai sous les yeux qu'une grande valve assez complete, 
et deux autres, moins bien conservees, appartenant a cette espece et provenant de Valfin. 
La plus grande est de plus forte taille que l'exemplaire figure par Bnvignier dans 1'atlas 
de la Meuse, mais, par contre, elle est plus petite que l'exemplaire de la Haute-Marne que 
j'ai decrit, lequel, du reste, parait exactement semblable dans tons ses caracteres. Je ne 
sais trouver aucune difference importante entre cet individu de Valfin et le type de Bnvi- 
gnier. Les proportions varient legerement (l'exemplaire de la Meuse a : largeur 0,6G, 
epaisseur 0,47), mais dans des limites naturelles. Le faible sillon, ou pli anal, que je vois 
dans deux individus, et aucunement dans un autre, est un peu indique dans la figure 
donnee par Bnvignier, mais le texte n'en parle pas. II me manque des echantillons de 
Valfin bien complets et en nombre suffisant pour arriver, je dois le dire, a une certitude 
parfaite an sujet de Interpretation de cetle espece. Le Corbis Biwignerise distingue assez 
facilement par sa forme, ses larges cotes plates imbriquees, la faible epaisseur de ses valves. 
A en juger par la description donnee par Etallon des exemplaires de Valfin sous le nom 
de Corbis concentrica, qui ont des proportions analogues (longueur 90 m.), sauf une 
epaisseur moindre, je crois qu'ils se rapprochaient considerablement de ceux dont il est 
ici question, et qu'ils appartenaient a la meme espece; malheureusement ils n'ont pu etre 
retrouves. Sous le nom de Corbis concentrica, Etallon a compris deux especes, le C. Buvi- 
gneri, et une autre, bien plus arrondie, moins relrecie du cote anal et moins excavee du 
cote buccal, avec un sillon anal tres prononce limitant un corselet; il la figure dans le 
Lethea bruntrutana et elle doit etre differenle. Dans le Corbis concentrica, Buv., les cotes 
sont lamelleuses et ecarlees, la coquille est plus arrondie et plus epaisse ; le Corbis 
gigantea Buv. est aussi plus arrondi et plus epais, avec des cotes differentes; enfin 
le Corbis moreana, Buv., a des cotes plus aigues et une largeur proportionnelle plus 
grande. 

Localite. Valtin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). P. de Loriol. 
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Explication des figures. 

PI. XXVI. Fig. 1. Gorbis Buvignieri. Grand individu un peu incomplet aux deux extremites, do 
grandeur naturelle, Fig. 1 a, le meme, vu sur les crochets. II n'y a pas de pli 
anal dans cet exemplaire. Museum de Lyon. 
Fig. 2. Autre valve d'un exemplaire de la meme espece, de plus petite taille, et pourvu 
d'un pli anal. Le pourtour est incomplet. Grandeur naturelle. Collection P. de 
Loriol. 



Cordis cfr. Buvignieri, Deshayes. 

(PL XXVI, fig. 3-4.) 

J'ai sous les yeux quelques echantillons d'une espece de Corbis qui est eertainement 
Ires voisine du C. Buvignieri, et que, cependant, je ne puis lui rapporler avec certitude. 
Aucun d'entre eux n'a le bord intact, de sorte que je ne connais pas exactement le con- 
tour. Je puis cependant constater que les dimensions proportionnelles, et la forme gene- 
rale de la coquille, devaient etre tout a fait analogues a celles du C. Buvignieri. La taille 
est notablement plus faible; la longueur du plus grand ne devait pas depasser 50 mm. 
La charniere, dans la valve gauche, se compose d'une longue dent cardinale oblique, un 
peu triangulaire, entre deux profondes fossettes, puis d'une seconde dent cardinale mince, 
tres rapprochee de l'area ligamentaire ; il y avait, en outre, une dent laterale buccale 
assez eloignee du crochet ; je n'ai pu voir s'il existait aussi une dent laterale anale. J'hesile 
a rapporter ces exemplaires au Corbis Buvignieri parce que les cotes qui ornent la surface 
des valves sont plus etroiles, separees par des inlervalles plus larges et qu'elles ne s'imbri- 
quent pas de la meme fagon ; peut-etre cela tient-il a l'age et a l'etat de conservation des 
exemplaires, car on pent dire que ces cotes ressemblent tout a fait a celles qui se trouvent 
sur les crochets des grands exemplaires du C. Buvignieri. On remarque, dans deux exem- 
plaires, du cote anal, un petit pli un peu oblique au bord cardinal, dont il est fort rap- 
proche; il est en tout cas faible, mais je ne puis le suivre bien loin, les echantillons elant 
defectueux dans cette region. J'ai deja dit qu'Etallon indiquait a propos de son Cordis con- 
centrica « un canal limitant une espece de corselet » qui est Ires sensible dans l'exem- 
plaire figure dans le Lethea bruntrutana. Le pli que je signale n'a aucunement cette 
importance, mais n'en existe pas moins. J'ai deja signale ce meme pli dans deux exem- 
plaires que j'ai rapportes directement an Corb. Buvignieri parce qu'ils en presentenl du reste 
tous les caracteres. En attendant de nouveaux renseignements, il me parait prudent de 
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laisser dans le doute la determination des echanlillons dont il est ici question, que je ne 
voulais cependant pas enlierement negliger. 

Locality. Valfm. 

Collection. Museum de Lyon (Col!. Guirand). 

Explication des figures. 

PL XXV. Fig. 3. Corbis cfr. Buvignieri, exemplaire de grandeur naturelle, dont le contour u'est pas 
intact. 
Fig. 4. Auire exemplaire de la meme espcce, de grandeur naturelle. Fig. 4 a, le raeme, vu 
sur les crochets. 



Corbis mirabilis, Buvignicr. 

(PI XXVI, fig. 5-6.) 



SYNONYMIE. 



Corbis mirabilis, Buvignicr, 1852, Statist, geol. de la Meuse, Atlas, p. 13, pi. 12, fig. 13-20. 
Corbis Dyonisea, Id. Id. p. 14, pi. 12, fig. 1-6. 

Corbis mirabilis, C'otteau, 1855, Moll. foss. de l'Yonne, Prodrome, p. 79. 

Id. Etallon, 1859, Etudes paieont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 39. 

Id. Etallon, 1802, Lethea bruntrutana, p. 188, pi. 23, fig. 4? 



DIMENSIONS. 



Longueur 56 mm. a 60 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,71, 0,76, 0,81 
Epaisseur, Id. 0,58 a 0,63 

Coquille ovale, assez large, epaisse, peu inequilaterale. Region buccale large, un 
peu dilalee, uniformement arrondie a son extremite. Lunule petite, enfoncee. Region 
anale tres retrecie a son extremite par suite du relevement du bord palleal; elle parait 
meme legcrement acuminee. Bord palleal arrondi, notablement moins releve du cote 
buccal que du cole anal. Bord cardinal droit, et meme un peu releve du cote buccal, 
fortement declive du cote anal. Area ligamentaire etroite, lanceolee et profonde. 
Nymphes saillantes. Charniere de la valve droite composee de deux fortes dents cardinales 
arcompagnees d'une dent laterale buccale assez robuste, rapprochee de la lunule, et cl'une 
dent laterale anale situee a l'extremite de l'area ligamentaire. Bord interne des valves 
crenele. Crochets arrondis, peu saillants, assez contournes, contigus. Les flancs sont uni- 
formement bombes et assez renfles en face des crochets ou se trouve la plus grande 
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epaisseur. La surface est couverte de cotes concentriques larges, paraissant im peu imbri- 
quees du bord vers les crochets, assez aigues vers Ie sillon tres etroit qui les separe; celles 
qui couvrent les crochets ne paraissent pas differer des autres. Ces coles concentriques 
sont coupees par des cotes rayonnanles assez larges, serrees, separees par des intervalles 
plus elroits qu'elles-memes ; elles sont surtout sensibles vers les extremites, et ne paraissent 
pas exisler sur le milieu des flancs dans nos individus, mais il se peut qu J il y en ait eu 
sur toute la surface; elles sont, en tout cas, peu accusees, independamment de 1'usure 
qui les rend a peine visibles sur les echantillons de Valfm que j'ai sous les yeux. 

Les jeunes individus presentent les memes caracteres que les adultes, la region buccale 
est, relativement, un pen plus longue et plus dilatee a son extremite. 

Rapports et differences. J'ai eprouve quelque embarras au sujet de cette espece. 
Les exemplaires de Valfin se rapportent fort exactement a la description et a la figure du 
C. mirabilis, Buv. mais il m'est egalement impossible de les distinguer du C. Dyonisea, Buv. 
Je ne saurais dire en quoi ces deux especes different reellement, et j'ai pris le parti de 
les reunir. Dans le C. Dyonisea, Buvignier ne signale pas de cotes rayonnanles, mais il 
mentionne les crenelures du bord interne des valves. Ces cotes rayonnanles sont souvent 
bien peu distinctes, et, pour peu que la surface soit legerement usee, on ne les distingue 
guere que sur les crochets. L'epaisseur proportionnelle du type du C. Dyonisea (0,46 de- 
la longueur), est plus faible que celle du C. mirabilis type (0,57) et que celle des exem- 
plaires de Valfin, mais ce caractere peut elresoumis a des variations individuellesje le vois 
dans les individus de Valfin, mais pas dans une aussi forte proportion. Etallon a bien 
reconnu a Valfin le C. mirabilis; ses exemplaires types n'ont pas ete retrouves. Dans le Lethea 
bruntrulana, i! donne de 1'espece la copie abregee de sa description du Corallien du Haul 
Jura (loc. cil.), mais il figure, sous ce nom, une coquille dans laquelle le bord cardinal est 
egalement declive des deux coles, et qui n'a point du tout la forme du C. mirabilis. M. Ooster 
cite 1'espece de Wimmis (Corallien de Wimmis, p. 30, pi 3, fig. 4-5), mais les echantillons 
qu'il figure sont trop mauvais pour pouvoir etre determines. M. Struckmann indique aussi 
le C. mirabilis du Pterocerien d u Hanovre (der obere Jura der Umgegend von Hannover, p. 93, 
pi. 3, fig. 10); comme l'exemplaire qu'il figure est depourvu de cotes concenlriques et orne 
de petites cotes rayonnantes Ires fines, tres serrees et tres nombreuses, il me parait appar- 
tenir a une espece differenle. En general la distinction des especes fossiles du genre Corni- 
est difficile. II faudrait pouvoir les etudier monographiquement avec de bons materiaux 
etendus, pour bien fixer la valeurdes especes deerites. J'espere n'avoir pas commisd'erreur 
depreciation au sujet de celle qui vient d'etre decrite. J'en connaiscinq exemplaires bien 
conserves donl les caracteres sont constants, a part les modifications individuelles dans les 
dimensions proporlionnelles, que j J ai indiquees. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 
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Explication des figures. 

PI. XXVI. Fig. 5, 5 a, Corbis mirabilis, de grandeur naturellc. 

Fig. (7, 6 a, Jeune iiidividu de la mcme espece, de grandeur naturelle. 



Cohbis Guikandi, P. dc Loriol, 1888. 

(PI. XXVII, fig. 2-4.J 



DIMENSIONS. 



Longueur 39 mm. a 51 mm. 

Largeur, par rapport it la longueur °i 8 ^ 

Epaisseur, Id. d'apres des valves isolees 0,60 

Goquille ovale, allongee, peu epaisse, pen inequilaterale. Region buccale faiblemenl 
excavee sous les crochets, dilatee et arrondie a son extreraile, un peu plus courte que la 
region anale. Lunule tres etroite, lanceolee, profonde. Region anale plus retrecie que la 
region buccale, sans l'etre cependanl beaucoup, relalivement, et nullement acumin6e ; son 
extremite est arrondie. Bord cardinal oblique de chaque cote, mais plus fortement du 
cote anal que du cote buccal. Charniere peu robuste, etroite, composee, dans la valve 
gauche, de deux dents cardinales rapprochees, inegales, la buccale elant la plus forte; nne 
tres faible dent laterale buccale se trouve a l'exlremile de la lame cardinale, je ne vois 
pas de dent laterale anale; area ligamentaire etroite et profonde. Crochets pointus a peine 
recourbes, peu saillants, non renfles. Bord palleal regulierement et uniformement arque, 
crenele dans I'interieur des valves. Flancs peu bombes, mais tres uniformement. La sur- 
face est ornee de cotes concentriques iarges, plus ou moins inegales, paraissant comme 
imbriquees du bord vers les crochets, mais faisant une tres faible saillie. Sur les crochets 
ces cotes sont extremement fines et separees par de larges intervalles. Elles coupent des 
cotes rayonnantes etroites, peu saillantes, serrees, qui ne se montrent que vers les extre- 
mes, et n'existent pas au milieu des flancs ; j'ai des exemplaires assez frais pour le con- 
stater certainement, toutefois, dans la plupart des individus, elles out a peu pres disparu 
et ne se retrouvent qu'a l'aide de la loupe; on ne les voit bien que lorsque la surface n'est 
point usee. 

Rapports et differences. J'ai beaucoup hesite avail t de me decider a introduce 
encore une nouvelle espece dans le genre Cork's, sentant fort bien que celles, a l'etat fos- 
sile, qui sont deja etablies, out besoin d'etre revisees. Le Corbis Guirand^4Qii\Jej ! Qmm 
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trois valves isolees en bon etat de conservation, est voisin du Corbis mirabilis Buv., il en 
differe par la forme de la region anale, bien moins retrecie, aucunement acuminee, pat- 
son bord palleal bien moins releve du cote anal, sa region bnccale relativement plus large 
et plus courle, ses valves moins bombees. De nombreuses series d'exemplaires montre- 
raient-elles que ces differences, qui donnent a la coquille un aspect tout autre, ne sont, au 
fond, que des variations de 1'espece, inverses de celles quej'ai deja signalees? C'est pos- 
sible, mais, pour le moment, je ne saurais reunir au C. mirabilis lesexeraplaires que je viens 
de decrire. La forme du C. subdecussata Buv. est fort differenle, et ses cotes concentriques 
sont bien plus larges, surtout sur les crochets. Dans le C. subclathraloides Gemellaro, les 
crochets sont plus eleves, la region buccale plus excavee sous ces derniers, et plus retrecie, 
les cdtes concentriques sont bifurquees. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PL XXVII. Fig. 2, 2 a. Grand exemplaire du Corbis Guirandi, de grandeur naturelle; les cotes 
rayonnantes sont a peine distinctes, et seulement dans la region buccale, 
et avec la loupe. 

Fig. 3 . . . Autre exemplaire de la meme espece dont le bord n'est pas tres intact, ce 
qui le fait paraitre plus ctroit. 

Fig. 4 . . . Autre exemplaire montrant la charniere, de grandeur naturelle; le test est 
en partie detruit, mais la ou il existe il est tres frais et laisse bien voir 
les cotes rayonnantes, j'en ai fait grossir un fragment (fig. 4 a). 



Corbis decussata, Buvignier. 

(PI. XX VII, fig. 1). 

SYNONYMIE. 

Corbis decussata, Buvignier, 1843, Sur quelques fossilcs nouveaux du depart, de la Meuse, Mem. Soc. 

philomat. de Verdun, t. II, p. 228, pi. 3, fig. 15-17. 
Id. d'Orbigny, 1850, Prodrome, t. II, p. 17. 

Id. Buvignier, 1852, Statistique de la Meuse, Atlas, p. 13, pi. 12, rig. 7-12. 

Id. Cotteau, 1855, Etudes sur les Moll. foss. de PYonne, fase. 1, Prodrome, p. 78. 

Id. Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 90 (Mem. Soc, 

d'Emul. du Doubs, 3 me serie, vol. IY). 
Id. Etallon, 1864, Paleontologie grayloise, Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3 me serie. 

t. VIII, p. 357. 
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DIMENSIONS . 



Longueur 66 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,87 

Epaisseur, Id. d'apres unc valve isolce 0,64 

Longueur de la region bnccale par rapport a la longueur totale envir. 0,57 

Goquille ovale, relativement large, assez epaisse, inequilaterale. Region bnccale pins 
longue que Panale, peu excavee sous le crochet, arrondie a son extremite. Une alteration 
du test empeche de constater Ja presence de la lunule. Region anale retrecie, arrondie a 
Pextremite, marquee d'une large depression rayonnante. visible, mais tres peu accentuee. 
Bord cardinal tres declive du cote anal, bien moins fortement du cote buccal. Charniere 
robuste, large, composee, dans la valve gauche, de deux dents cardinales, dont la buccale 
est la plus forte, accompagnees de deux fossettes ; on distingue la trace d'une dent laterale 
buccale rapprochee de la lunule, accompagnee d'une fossette ; on ne voit pas de dent late- 
rale anale; 1'area ligamentaire estetroite et profonde. Bord palleal uniformement arrondi; 
comrne il est use, je ne puis voir s'il etait crenele en dedans. Impression rnusculaire buc- 
cale large et profonde. Impression palieale tres eloignee du bord. Crochet tres use, dans 
1'exemplaire decrit il etait, en tout cas, peu saillant. Les flancs sont assez fortement bom- 
bes, mais uniformement ; la plus grande epaisseur se trouve en face des crochets. La sur- 
face est ornee de cotes rayonnantes, et de plis d'accroissement, profonds et espaces, 
accompagnes de cotes concentriques peu sensibles qui paraissent irregulieres ; Porne- 
mentation est tres effacee dans Pexemplaire de Valfin. Test epais. 

Rapports et differences. Je n'ai sous les yeux qu'une valve gauche appartenant a 
cette espece; elle parait avoir ete roulee, et sa region anale est un peu usee a son extre- 
mite, de sorte que son contour ne peut etre apprecie d'une maniere parfaitement exacte ; 
le relief de la charniere est aussi un peu altere par Pusure. Je puis cependant rapporter 
cette valve avec certitude au Corbis decussata ; elle en presente tous les caracteres ; la char- 
niere seulement est un peu plus large et robuste ; l'usure du test ne permet pas de voir 
partout les cotes rayonnantes, mais on discerne cependant fort bien leur existence. Cet 
exemplaire se rapproche aussi beaucoup, par sa largeur un peu plus forte, son test epais, 
et sa charniere robuste, d'une espece de Stramberg decrite sous le nom de Corbis Damesi 
par M. Boehm, et tres voisine du C. decussata. L'individu de Valfin est moins arrondi, plus 
retreci dans la region anale, et sa region buccale est, relativement, plus longue ; ces carac- 
teres le rapprochent davantage du C. decussata; il est regrettable que d'autres exem- 
plaires n'aient pas ete recueillis ; ceux d'Etallon n'ont pas ete retronves, il indique aussi 
Pespece comme rare a Valfin. Le Corbis subclathrata Thurmann, a la region buccale plus 
excavee sous les crochets, ces derniers sont plus saillants, sa region anale est moins brus- 
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quement declive. Les exemplaires du Hanovre figures par M. Credner sous le nom de 
C. decussata, me paraissent appartenir certainement a une autre espece, diflerenteegale- 
ment du C. subctathrata auquel M. Brauns et M. Struckmarm estiment qu'ils doivent 
appartenir. Une revision de ces diverses especes, basee sur des materiaux etendus, serait 
fort necessaire. La valve des couches de Wimmis, attribute au C. decussata par M. Ooslcr, 
est si incomplete qu'elle n'est pas determinable. 

Logalite. St-Joseph pres Valfin (Couches de Valfin). 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

Pi. XXVII. Fig. 1, 1 a, 1 b. Valve gauche du Cordis decussata, grandeur naturelle. La depression des 

flancs dans la region anale est peu apparente et nese distingue meme pas 
lorsqu'on regarde la coquille sur le flanc, on la reconnait en tournant 
autrement la coquille. 



Corbis valfinensis, P. de Loriol, 1888. 

(PI XXVI, fig. 5-6). 

DIMENSIONS. 

Longueur 18 mm. a 40 mm. 

Largeur par rapport a la longueur 0,87 a 0,90 

Epaisseur, Id. d'aprcs une valve 0,71 a 0,75 

Coquille ovale, large, assez epaisse, peu inequilaterale. Region buccale un peu plus 
longne que l'anale, excavee sous les crochets, elargie, Jargement arrondie a son extremite. 
Lunule cordiforme, large et profonde. Region anale retrecie, arrondie a I'extremite. Cro- 
chets relativement eleves, arrondis, contigus, assez contournes. Bord cardinal presque 
droit du cote buccal, tres oblique du cote anal. Bord palleal tres arrondi, releve du cote 
anal, crenele a l'interieur des valves. Charniere robuste, composee, dans la valve droile, 
d'nne forte dent cardinale saillante, triangnlaire, avec une fossette de chaque cote, puis 
d'une dent laterale buccale assez saillante, et d'une dent laterale anale plus petite, ces 
deux dents se trouvent a chacune des deux extremites de la lame cardinale; dans la valve 
gauche il y a deux dents cardinales separees par une large et profonde fossette et une dent 
laterale buccale tres petite, avec une fossette bien marquee, on ne voit pas de dent late- 
rale anale. Area ligamentaire etroile et profonde. Les impressions musculaires sont grandes, 
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arrondies et profondes: l'impression palleale bien marquee et eloignee du bord. Les flancs 
sont bombes, comme un pen gibbeux, assez renfles dans la region des crochets. La surface 
est ornee de cotes concenlriqties larges, retrecies et un peu relevees vers les extremites 
de la coquille, coupees par des stries rayonnantes tres fines, ecartees, peu apparentes, sen- 
sible seulement a l'extremite anale et a l'extremite buccale, invisibles au milieu des 
flancs. Cependant, dans un exerapiaire assez decortique, les stries rayonnantes sont appa- 
rentes sur toute la surface, tandis que les cotes concentriques sont presque obsoletes. 
Dans presque tous les exemplaires la surface est un peu usee et, avec l'aide de la loupe, 
on ne decouvre que des traces de ces stries rayonnantes. 

Rapports et differences. Je ne vois pas d'espece connue a laquelle rapporter celle 
que je viens de decrire, dont j'ai sous les yeux six valves bien conservees. Elle presente 
certains rapports avec le Corbis umbonata, Buv., mais elle s'en distingue par sa forme plus 
large, moins inequilateral, moins retrecie, relativement, du cote anal, ses flancs un pen 
plus bombes et la presence de stries rayonnantes; la taille est constamment beaucoup plus 
faible. On ne pent la confondre avec le C. mirabilis, Buv., dont les crochets sont plus 
eleves, la region anala plus retrecie, et la largeur moins grande. 

Localite. Valfm. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI. XXVI. Fig. 7, 7 «, 7 b. Corbis valfinensis, cxemplaire de grandeur naturelle. 
Fig. 8, 8 a, 8 b. Autre valve de la meme espece, de grandeur naturelle. 
Fig. 9 Valve droite de petite taille. Grandeur naturelle. 



Corbis scobinella, Buvignier. 

(PI. XXVII, fig. 5-7.) 

SYNONYMIE. 

Corbis scobinella, Buvignier, 1852, Statist, geol. de la Meuse, Atlas, p. 14, pi. 12, fig. 27-31. 
? Id. Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 90 (Mem. Soc. 

d'Emul. du Doubs, 3 me seric, vol. IV). 
Id. Etallon, 1864, Paleont. grayl., in Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3"' e serie, vol. VHI 

p. 357. 
Id. Greppin, 1870, Descrip. geol. du Jura nernois, p. 89 (Mater, pour la carte geol. de 

la Suisse, 8 e livr.). 

MliM. SO.";. l'AL. SUISSE, t. xv. 32 
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CorUs scobinella, P. de Loriol, 1875. in Monogr. paleont. et geol. des etages jurass. sup. des environs 
de Boulogne-sur-Mer, p. 224, pi. 13, fig. 45. 
Id. Struckmann, 1878, der obere Jura der Umgegend v. Hannover, p. 93, pi. 3, fig. 8-9. 

DIMENSIONS. 

Longueur 12 mm. a 30 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,66 a 0,77 

Epaisseur, Id. 0,46 a 0,50 

Coquille ovale, allongee, pen epaisse, presque equilaterale. Region buccale evidee sous 
le crochet, mais pas d'une maniere tres sensible, largement et regulierement arrondie a 
son extremite. Lunule etroite, allongee, lanceolee, profondement impression n6e. Region 
anale un peu plus courte, retrecie a son extremite qui est arrondie. Bord cardinal forle- 
ment declive du cole anal. L'area ligamentaire est etroite, profonde, allongee ; nymphes 
saillantes. Bord palleal tres regulierement arrondi. Crochets peu eleves, contigus, peu 
inclines. Les flancs sont regulierement bombes, un peu renfles en face des crochets ou se 
trouve la plus grande epaisseur. La surface est ornee de cotes concentriques Urges, plates, 
qui paraissent s'imbriquer legerement du bord vers les crochets, elles sont crenelees d'une 
maniere assez sensible, surtout vers les extremites de la coquille, par des cotes rayonnan- 
tes fines et serrees qui se traduisent en dedans du bord palleal par de fines denticulations. 
Ges cotes sont souvent presque effacees dans les individus de Valfm, mais on en retrouve 
toujours des traces a l'aide de la loupe. Dans la valve gauche la charniere est composee 
de deux dents cardinales assez minces dont i'anale est plus faible, avec deux fossettes, il y 
a, de plus, une faible dent laterale buccale a Textremite de la charniere avec une fosselte, 
on voit aussi une faible dent laterale anale. L'area ligamentaire est etroite et profonde, 
les nymphes allongees et saillantes. 

Rapports et differences. Etallon a cite a Valfin le Corbis scobinella. Les exemplaires 
sont perdus. Je nesuis pas certain que sa description se rapporte reellement a cette espece. 
Elle n'est du reste pas tres claire; i! donne pour la longueur 40 mm , pour la largeur 52, et 
l'epaisseur 20 mm , et il ne compte que 16 a 17 c6tes concentriques; il doit y avoir des 
erreurs dans ces chiffres. Parmi les exemplaires que je viens de decrire quatre sont de 
petite taille, mais se rapportent parfaitement a la figure et a la description donnees par 
Buvignier, la largeur proportionnelle est seulement un peu plus faible, ce qui peut tenir a 
la difference de taille. Deux autres, qu'il m'est impossible de separer, ont la meme longueur 
que l'exemplaire figure par Buvignier, par contre leur largeur proportionnelle est un peu 
plus forte (0,77 de la longueur au lieu de 0,70) et ils sont un peu plus epais (0,50 au lieu 
de 0,47). Pour les autres caracteres ils sont identiques, soit aux petits exemplaires decrits, 
soit au type de Buvignier, il est hors de doute pour moi qu'ils appartiennent tous a la meme 
espece. L'exemplaire de Boulogne, que j'ai fait figurer, etait incomplet a 1'extremite de la 
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region anale, le dcssinateur ne l'a pas rendu et c'est pourquoi la figure parait peu concor- 
dante; cet individu apparlient cependant bien a I'espece. Dans le Corbis trapezina la region 
anale est moins retrecie et l'ornementation est differente. Dans les jeunes du C. Buvi- 
gnieri les cotes sont minces et ecartees sur les flancs comme elles le sont dans la region 
cardinale des grands individus. L'un des exemplaires du Hanovre figures par M. Struck- 
mann (loc. cit.) me parait assez different, a cause de sa region buccale moins developpee 
et presque point excavee sous les crochets. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 
i 

PI. XXVII. Fig. 5, 5 a, 5 b. Corbis scobinella, exemplaire atteignant a peu pres le maximum rle 

taille de ceux de Valfin. Grandeur naturelle. 

jPxg, q Autre individu plus jeune dans lcquel les cotes rayoimantes sont a 

peine visibles. Grandeur naturelle. 
Fig. 7,7 a . . . Autre petit individu, de grandeur naturelle. 



Lucina moreana, Buvignier 

(VI. XXV II, fig. 8-9. J 



SYNONYMIE. 



Lucina moreana, Buvignier, 1852, Statist, geol. de la Meuse, Atlas, p. 12, pi. 12, fig. 46-50. 

Id. Cotteau, 1855, Etudes sur les Mollusques foss. de i'Yonne, fasc. I, Prodrome, p. 77. 



DIMENSIONS. 



Longueur 9 mm. a 12 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,84 a 0,91 

Epaisseur, Id. 0,44 a 0,50 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur totale 0,60 

Coquille largement ovale, cependant plus longue que large, relativement comprimee, 
ineqmlaterale. Region buccale plus longue que l'anale, un peu evidee sous les crochets, 
large, et tres uniformement arrondie a son extremite. Lunule petite, mais distincte. Region 
anale un peu plus retrecie, egalement arrondie a l'extremile. Bord cardinal un peu evide 
et presque horizontal du cote buccal, tres oblique au contraire et arque du cote anal, sa 
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courbure se continue sur 1'extremite anale presque sans changement de rayon. L'area 
ligamentaire est allongee, etroite et peu profonde. Crochets peu eleves, presque contigus. 
Bord palleal tres uniformement arrondi. Les flancs sont regulierement convexes, la plus 
grande epaisseur se trouve en face des crochets. La surface est ornee de cotes concentri- 
ques tres fines, comme des petits filets reguliers, separees par des intervalles plats, trois 
ou quatre fois plus larges qu J elles-memes, qui ne paraissent pas stries. Je n'ai pas pu 
degager entierement la charniere, je distingue seulement une petite dent cardinale dans la 
valve gauche. 

Rapports et differences. Les exemplaires de Valfin correspondent avec une grande 
exactitude a la description et a la figure du L. moreana donnees par Buvignier; Fepais- 
seur parait seulement un peu plus forte si 1'on s'en rapporte aux dimensions donnees 
dans la description de Buvignier, qui n'indiquent que 0,37 pour l'epaisseur proportionnelle; 
mais, si Ton prend les mesures sur la figure, on trouve 0,45, ce qui se rapproche beaucoup 
de l'epai«seur des individus de Valfin. L'espece la plus voisine est le Lucina plebeia, Con- 
tejean, dont fexemplaire type (Gontejean, Kimm. de Montbeliard, pi. XII, fig. 6) est plus 
allonge, plus inequilateral, plus evide pres du crochet dans la region buccale. Quant au 
deuxieme exemplaire figure par M. Contejean (pi. 12, fig. 8) qui est beaucoup plus cir- 
culaire, il me parait assez difficile, d'apres la seule inspection de cette figure, de le sepa- 
rer du L. moreana. L'individu figure sous le nom de Luc. plebeia, par Etallon, dans le 
Lethea brimtrtttana ne semble pas devoir etre rapporte a cette espece. Je suis etonne 
qu'Etallon n'ait pas mentionne le L. moreana a Valfin, car il n'y est pas tres rare, j'en ai 
sous les yeux six exemplaires bien conserves. Aucnne des trois especes nouvelles de Valfin 
decrites par Etallon, dont les types paraissent perdus, et qui n'ont pas ete retrouvees, 
ne peut se rapporter a cette derniere. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PL XXVII. Fig. 8, 8 a. Lucina moreana, de grandeur naturelle; Fig. 8 b, fragment de test grossi. 

Fig. 9 . . . Autre individu plus petit, de grandeur naturelle ; fig. 9 a, 9 b, le menie, grossi. 



Lucina substriata, Roemer. 

(PI. XXVII, fig. 10.) 

SYNONYMIE. 

Lucina Flsgaudice, Thurmann, 1830, Essai sur les soulevements jurassiques, p. 13 fnomenj. 



t - 
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Lucina suhstriata, Rcemer, 183G, Tetref. der Norddcutschcn Oolith-Geb., p. 118, pi. 7, fig. 18-1!>. 

Id. P. de Loriol, 1875, in P. de Loriol et Ed. Pellat, Monogr. des etages jurass. sup. 

do Boulogne-sur-Mer, p. 228, pi. 14, fig. 3. 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'especc et ajouter :) 
Id. Struckmann, 1878, der obere Jura der Umgegend von Hannover, p. 42 et p. DO, 

pi. 3, fig. 1-2. 

DIMENSIONS. 

Longueur 85 mm. a 47 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,85 a 0,92 

Epaisseur, Id. 0,43 a 0,45 

Goquille subcirculaire, cependant toujours plus large que longue, relativement compri- 
mee, peu inequilaterale. Region buccaletres arrondiejegerement exeavee sousles crochets, 
un peu plus courte que Panale. Lunule etroite, allongee, profonde. Region anale arrondie 
ou un peu tronquee. Bord cardinal un peu excave du cote buccal, tres oblique et arque 
du cote anal ; tantot cette courbure va rejoindre presque uniformemenl celle du bord 
anal, tantot elle est un peu raoins prononcee. Bord palleal regulierement arrondi. Cro- 
chets petit*, aigus, un peu inclines du cote buccal. Les flancs sont uniformement bomhes, 
un peu renfles en face des crochets ou se trouve la plus grande epaisseur. La surface est 
ornee de cotes eoncenlriques lamelliformes, tranehantes, separees par des intervalles plus 
larges, couverts eux-memes de fines stries concentriques ; ga et la se montrent aussi quel- 
ques plis d'accroissement. La charniere n'a pu etre degagee qu'imparfaitement. On distingue 
une dent cardinale oblique du cole anal. L'area ligamentaire est allongee, etroite et pro- 
fonde. 

Rapports et differences. Je ne saurais trouver aucune difference entre les echanlil- 
lons de Valfin que je viens de decrire, et des exemplaires du Hanovre, de taille diverse, 
que je dois a 1'amitie de M. Struckmann. Parmi les premiers il en est qui, comme deve- 
loppemenl, ne le cedent en rien aux grands exemplaires tels qnecelui que M.Struckmann 
a figure (loc. cit.), et d'autres du Hanovre que j'ai sous les yeux. L'espoce de Valfin, nom- 
nee L. securicula par Etallon, dont le type n'a point ete retrouve, doit avoir des rapports 
avec le L, suhstriata, mais, quoique la description d'Etallon soit obscure, je crois qu'elle 
doit etre regardee comme differente ; en tout cas elle est plus comprimee et son orne- 
menlation n'est pas identique. 

Logalite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Bourgcat. 

Explication des figures. 
PI XXVII. Fig. 10, 10 a. Ltwina suhstriata, de grandeur naturelle. Museum de Lyon. 
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Lucina CiUAUDon, P. do Loriol, 1888. 

(PL XXVII, fig. 11.) 



DIMENSIONS. 



Longueur 28 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur _ 0,82 

Epaisseur, Id. . 70 

Goquille largemenl ovale, epaisse, presque equilaterale. Region buccale un pen plus 
longue que l'anale, excavee sous les crochets, mais sans aucune lunule, arrondie a son 
extremite. Region anale egalement arrondie. Bord palleal fortement et regulierement 
arque. Bord cardinal presque rectiligne da cote buccal, un pen oblique du cote anal. On 
ne voit pas d'area ligamentaire. La charniere est inconnue. Crochets arrondis, assez sail- 
lants, pen contournes. Les flancs sont regulierement et forteraent bombes. La surface est 
ornee de stries concentriques extremement fines, puis plus ecartees et irregulierement 
espacees; deux ou trois forts plis d'accroissement se remarquent pres du bord palleal ; par 
suite d'un peu d'usure il est possible que quelques details de l'ornementation m'aient 
echappe. Test mince. 

Rapports et differences. Gomme la charniere est inconnue, le classement de cette 
espece dans le genre Lucina n'est que provisoire, elle se rapproche par ses caracteres exte- 
rieurs de certaines especes du genre. Ellens meparait pas devoir etre rapportee au genre 
Unicardium. Elle peut etre comparee au Lucina globosa, Buvignier, mais elle en differe 
essentiellement par ses flancs plus renfles, ses crochets plus renfles, plus saillants, et 
l'absence de lunule et d'area ligamentaire distincte. Sous le nom de Lucina turgida, 
Etallon (Lethea bruntrutana) decrit une espece qu'il rapporte au Lucina globosa Buvignier 
(changeant le nom donne par Buvignier, deja employe) mais qui me parait distincte (la 
description et la figure ne concordent pas, ni pour la forme ni pour les dimensions) ; elle 
differe du Lucina Girardoti par sa forme plus globuleuse, ses crochets moins saillants, sa 
region buccale moins elargie et moins evidee sous les crochets; sa taille est beaucoup plus 
petite. Parmi les especes de Valfin, decrite^ par Etallon, dont les types sont tous perdus, 
je n'en vois aucune a laquelle celle que je viens de decrire puisse appartenir. Je n'en con- 
nais qu'un seul exemplaire. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 
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Explication des figures. 

PI. XXVII. Fig. 11, 11 a. Lucina Girardoti, de grandeur naturelle. Dans la fig. 11 on voit deborder 1c 

bord do la valve gauche, un petit, defaut d'ombre pent fnire croirc qu'il 
y a une lunule, mais il n'en existe point en renlite. Fig. 11 h. fragment 
du test atix environs du crochet, grossi. 



Liclna Nysa, P. tie Loriol, 1888. 

(PL XX VII I, fiff. 1-3.) 



DIMENSIONS. 



Longueur 28 mm. a 29 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,83 a, 0,85 

Epaisseur, Id. 0,43 

Coqnille largement ovale, assez comprimee, presque equilalerale. Region buccale large, 
arrondie a son extremite, excavee sons les crochets. Lunule fort petite, allongee, bien 
marquee, mais plus profonde sur la valve droite que sur l'aulre. Region anale retrecie, 
legerement tronquee a 1'extremite. Bord cardinal court et presque droit du cote buccal, 
oblique et legerement arque du cote anal ; sa courbure etant bien plus faible que celie de 
1'extremite anale. L/area ligamentaire est allongee, lanceolee, etroite, profonde, carenee 
sur les bords. Bord palleal tres arrondi, a peu pres egalement releve du cote anal comme 
du cote buccal. Crochets poinlus, assez saillants, un peu recourbes. Les flancs sont tres 
uniformement convexes, un peu renfles en face des crochets ou se trouve la plus forte 
epaisseur. La surface est un peu fruste, on distingue cependant des cotes concentriques 
tres fines, separees, vers le milieu des flancs, par des intervalles pluslarges qu'elles-memes. 
Vers les extremites ces cotes se resserrent; elles sont accompagnees de quelques plis 
d'accroissement plus ou moins marques. Sur le moule on distingue tres bien une impres- 
sion musculaire buccale allongee, et une impression musculaire anale plus arrondie, de 
plus un sillon oblique, aliant du crochet a Timpression palleale, du cote buccal, et une 
cote correspondante du cote anal. 

Rapports et differences. J'ai vainement cherche a identifier cette espece avec Tune 
de celles de Valfin qui ont ete decrites par Etallon. Aucune ne correspond exactement. 
Dans le Lucina Thcvenini, qu'Etallon indique comme un peu plus long que large, la lar- 
geur est indiquee comme ayant 26 mm ,tandis que la longueur ne serait que de 23 ron \ l'epais- 
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seur est de 12 mm , ce qui indique une coquille plus epaisse; de plus, ses cotes ont une 
epaisseur de 2 / 3 de mm. apres avoir ete « d'abord tres fines; » la description d'Etallon 
presente des obscurites,mais il m'est impossible do regarder I'espece queje viens de decrire 
comme identique. L'original dii L. Thevenini est perdu. Le Lucina tenmcostata Etallon, a 
une epaisseur qui ne depasse pas 0,27 de la longueur, les cotes sont plus serrees, 3 par 
millimetre, « representant des dents en scie la pointe vers le crochet. » Je ne connais 
point le type, mais c'est bien certainement une espece differente du Lucina Nysa, On ne 
peut confondre cette espece avec le Lucina mbstriata, Roemer, qui est plus arrondi, moins 
excave sous les crochets dans la region buccaie, avec des crochets moins proeminents et 
des cotes plus ecartees. Le Lucina Vernieri, Etallon, est inequilateral, la region buccaie 
etant plus longue, en meme temps la courbure du bord cardinal anal se continue exacte- 
ment sur l'extremite auale sans se modifier, et les cotes sont plus ecartees, etant distantes 
de pres d'un millimetre. Je ne connais pas d'autre espece avec laquelle le Luc. Nysa puisse 
se confondre. 

Loc a lite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PL XXVIIL Fig. 1, 1 a. Lucina Nysa, de grandeur naturelle. 

Fig. 2, 2 a. Autre exemplaire de la meme espece dans lequel l'une des valves, depouillee 
de son test, permet de voir le motile interieur. Grandeur naturelle. 



Lucina Clytia, P. de Loriol, 1888. 

(VI. XXVIII, fig. 3.) 

DIMENSIONS. 

Longueur 5 /» mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,82 

Epaisseur, Id. d'apres une valve, environ 0,64 

Coquille de petite taille, oblongue, tres inequilaterale. Region buccaie tres longue, 
beaucoup plus longue que la region anale, un peu oblique, legerement evidee vers le 
crochet, tres arrondie a l'extremite. Lunule Ires etroite, enfoncee, allongee. Region anale 
tres courte, un peu retrecie, arrondie. Bord cardinal presque horizontal du cote buccal, 
tres oblique du cole anal. Charniere composee, dans la valve droite, de deux petites dents 
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cardinales obliques, avec une petite dent laterale anale lamelliforrae assez eeartee, et une 
dent laterale anale semblable. Crochet peu saillant. Bord palleal tres arque, bien plus 
releve du cote anal que du cote buccal, ce qui donne a la coquille une apparence un peu 
oblique. Les flancs sont tres regulierement convexes, assez renfles en face des crochets. 
La surface est ornee de tres fines coles concentriques regulieres, separees par des inter- 
vales environ trois fois aussi larges qu'elles-memes, qui, pres des extremites, se resserrent 
beaucoup ; vers le milieu des flancs se trouve un fort sillon concentrique, comme un arret 
d'accroissement. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'une seule valve appartenant a cette 
petite espece elegante, mais elle est parfaitement conservee. Je n'ai su trouver aucune 
espece decrite avec laquelle elle puisse se confondre. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 
PI. XXVIII. Fig. 3. Lucina Clytia, valve de grandeur naturelle; fig. 3 a, 3 b, 3 c, la meme, grossie. 



Luctna Boehmi, P. de Loriol, 1888. 

(PL XXVIII, fig. 4.) 

DIMENSIONS. 

Longueur 14 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,90 

Epaisseur. Id. 0,90 

Coquille subglobuleuse, aussi large que longue et presque aussi epaisse, subequilaterale. 
Region buccale retrecie, arrondie a l'extremite; une lunule cordiforme sous les crochets, 
peu deprimee, peu accusee et presque aussi longue que large. Region anale plus arrondie, 
moins retrecie que la region buccale. Bord cardinal oblique de chaque cote, mais davan- 
tage du cote anal. Bord palleal tres arque, fuyant du cote buccal, assez regulierement 
arrondi du cote anal. Area cardinale etroite, tres peu enfoncee. Ligament externe court, 
saillant. Crochets petits, peu saillants, contigus, a peine contournes. Les flancs sont tres 
renfles, tres regulierement bombes; la plus grande epaisseur est en face des crochets. La 
surface est ornee de petites cotes concentriques tres fines, tres regulieres et tres serrees. 

MKM. SOG. PAL. SUISSE, T. XV. 33 
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Rapports et differences. Je connais un seul exemplaire de cette jolie espece qui 
n'a pas ete mentionnee par Etallon. Les deux valves sorit closes, de sorte que la char- 
niere est inconnue, aussi n est-ce que d'apres des analogies de forme et d'ornementation 
que je le place dans le genre Lucina, et ce classeraent pourra fort bien etre modifie par la 
decouverte de la charniere; it est cependant tres probable qu'il est exact. II faut toutefois 
noter qu'il n'existe aucun pli dans la region anale. M. Huddleston a decrit sous le nom 
de Lucina oculus une espece de Malton, egalement tres globuleuse, mais differente par 
ses proportions, son bord palleal moins fuyant des deux cotes, son bord anal plus angu- 
leux a sa jonction avec le bord cardinal, son area ligamentaire Ires limitee et toute autre. 

Log a lite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 
PI XXVIII. Fig. 4, 4 a. Lucina Boehmi, de grandeur naturelle; fig. 4 6, le meme individu, grossi. 



Dicer as (Plesiodiceras) Valfinense, Bochm. 

(PI. XXVIII, fig. 1-11.) 

SYNONYMIE. 

Diceras Munstcri, Etallon, 1859 {non Goldfuss), Paleont. du Haut Jura, II, Corallien, p. 117 

(Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3 me serie), vol. IV. 
Id. Etallon, 1862, Lethea bruntrutana, p. 227. 

Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, I, Geologie, fasc. II, p. 619. 

Id. Bayan, 1874, Succession des assises et des faunes dans les terr. jurass. super., 

Bull. Soc. geolog. de France, 3 me serie, t. II, p. 341. 
Diceras valfinense, G. Boehm, 1881, Die Fauna des Kelheimer Diceras Kalkes, p. 160, pi. 9 

(pi. 25), fig. 2. 
Plesiodiceras valfinense, Munier Chalmas, 1882, Etudes critiques sur les rudistes, Bull. Soc. geolog. de 

France, 3 me serie, t. X, p. 478. 
Diceras valfinense, Gk Boehm, 1883, Die Bivalven der Stramberger Schichten, Pal. Mittheil., 

vol 2, p. 547 et passim. 
Plesiodiceras valfinense, Fischer, 1887, Manuel de Conchyliologie, p. 1051. 

DIMENSIONS. 

Diametre de la valve inferieure ou adherente, depuis le som- 

met du crochet jusqu'au bord palleal de 25 mm. a 62 mm. 

Longueur maximum de l'extremite buccale a l'extremite anale 30 

Epaisseur maximum des deux valves reunies 52 
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Coquille de forme et de taille extremement variables, toujours de dimensions relative- 
ment assez faibles, epaisse, toujours Ires inequivalve. La valve iuferieure adherente, qui 
est la valve gauche, est ordinairement profonde, tres convexe, avec un crochet parfois tres 
prolonge, contourne du cote buccal, et meme plus ou moins enroule ; d'autres fois aussi 
le crochet forme une masse epaisse, courte, entierement occupee par la surface d'adhe- 
rence. La ptupart du temps une forte depression, tantot sulciforme, tantot plus elargie, 
part du crochet et se poursuit sur la convexite de la valve, dans la region anale, jusqu'au 
milieu du bord palleal, elle se continue aussi tres souvent, sans interruption, jusqu'au 
crochet de la valve superieure. Parfois cette depression determine une gibbosite prononcee 
sur la convexite de la valve ; elle n'existe du reste pas toujours, et j'ai des individus sous 
les yeux sur lesquels elle est presque effacee, ou meme tout a fait nulle. La surface d'adhe- 
rence, qui se voit toujours, tantot, comme je l'ai dit, est fort large et deforme la valve 
eompletement, tantot elle n'occupe qu'un petit espace a 1'extremite du crochet; on ne 
trouve pas deux exemplaires semblables quant au mode d'adherence et, en consequence, 
quant a la forme de la valve. La lame cardinale est large et occupe la plus grande partie 
de la cavite de la valve, mais l'animal trouvait en dessous un supplement d'espace pour 
se loger. La dent cardinale buccale est relativement petite et sa saillie ne depasse pas 
beaucoup le bord de la valve; ses dimensions sont du reste variables, et elle se montre 
parfois tres reduite; elle est toujours etroite, obtuse et marquee d'une depression allongee 
en cuiller du cote interne, souvent profonde, qui lui donne un aspect auriforme. La 
fossette qui l'accompagne du cote anal est extremement grande et profonde, elle s'avance 
jusque sous le crochet pour pouvoir loger la pointe de l'enorme dent cardinale de la valve 
superieure. Le sillon du ligament est long et etroit, il s'avance parfois fort loin vers le 
bord anal, et remonte assez haut du cote du crochet; dans d'autres individus il est plus 
court. L'impression musculaire buccale se trouve sur la lame cardinale elle-meme, tantot 
horizontale, tantot oblique, appuyee contre le bord de la valve; elle s'avance toujours 
jusqu'a la base de la dent cardinale ; elle est toujours peu profonde, son contour est ordi- 
nairement limite par un leger bourrelet qui, souvent, ne se montre que d'un seul cole. 
L'impression musculaire anale, plus grande, plus allongee, se trouve en partie sur le 
prolongement de la lame cardinale et, en partie, sur la paroi elle-meme de la region anale 
de la coquille, fort epaissie en cet endroit; dans des individus elle est bien limitee, sur une 
partie au moins de son pourtour, par un petit bourrelet saillant, dans d'autres presque 
pas du tout. M. Boehm (loc. cit.) envisage comme l'un des principaux caraeteres distinc- 
tifs de 1'espece le fait que l'impression anale serait limitee, du cote buccal, par un bourrelet 
s'etendant vers le crochet sous la lame cardinale; sur cinq valves tres nettement evidees, 
je vois ce bourrelet dans deux, a peu pres comme M. Bcehm l'entend; dans une autre il 
exisle, mais reste tres court et se contourne tres rapidement; dans les deux autres on 
n'en voit aucune trace et c'est le bord du prolongement de la lame cardinale qui limite 
l'impression. Une sorte d'impression allongee ou de rainure assez large, un peu en saillie, 
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limitee par une petite carene, s'etend le long du bord anal dans la grande fosselte anale, 
elle commence a l'extremite de l'impression musculaire (dont elle est independante) et 
correspond a une depression de la dent cardinale de la valve superieure; dans des indi- 
vidus elle est bien prononcee, dans d'autres on ne la voit presque pas. 

La valve superieure libre, qui est la valve droite, est operculaire, plus ou moins epaisse, 
mais toujours fort peu relativement a la valve inferieure, et plus ou moins fortement con- 
vexe ; ainsi qu'il a ete dit, elle est tres souvent marquee, dans la region anale, d'une large 
depression qui se contourne depuis les environs du crochet jusque sur le bord palleal. Le 
crochet est aplati, souvent assez peu distinct, et toujours assez fortement contourn6 du 
cote buccal. La charniere est extremement puissante ; la lame cardinale est tres large et 
occupe la plus grande partie de l'interieur de la valve. La dent cardinale anale, fort grande 
et large, quelquefois pointue a l'extremite, mais le plus souvent obtuse et un peu arron- 
die, est toujours un peu reflechie vers le bord cardinal, au-dessus du sillon ligamentaire. 
Sur sa face externe, qui est concave, on voit une petite arete ; sur la face interne se trouve 
une large depression, un peu auriforme, limitee par un leger bourrelet qui s'etend jusque 
dans la fossette buccale, profonde et etroite, limitee en dedans par une petite dent qui 
entrait dans la depression en cuiller de la dent cardinale de la valve superieure ; dans 
une valve cette petite dent n'existe pas du tout. On remarque, du reste, des variations 
assez considerables dans la forme de la grande dent cardinale et dans les details de la 
structure de la charniere; il n'y a pas deux individus exactement semblables. Les deux 
impressions musculaires sont situees sur le plateau cardinal. L'anale est grande, auri- 
forme, sur un plan horizontal ordinairement presque plane, entouree d'une legere arete 
qui, du cote palleal, s'elargit et fait une forte saillie, tandis que, du cote cardinal, elle dis- 
parait a peu pres tout a fait, de sorte que la plupart du temps il est difficile de bien voir 
ou s'arrete l'impression du muscle; il est souvent, en particulier, peu aise de savoir si 
elle se prolonge entre le bord cardinal et la dent, fait qui, pour M. Munier-Chalmas 
constitue le trait caracteristique important de la section des Plesiodiceras ; sur cinq valves 
dans un des exemplaires, le plus petit, et dans un autre, je vois tres nettement que l'impres 
sion musculaire s'arrete a la base meme de la dent; dans deux autres elle s'avance lege 
rement au dela, et, dans le dernier, elle parait contourner la dent vers le bord cardinal 
mais il m'est impossible de voir ou elle s'arrete. L'impression musculaire buccale est aussi 
sur un plan horizontal, mais elle est plus allongee, moins etendue, plus ou moins renflee 
et saillante, quelquefois limitee par une petite arete, d'autres fois pas du tout. 

Le sillon ligamentaire se trouve en dedans, a une faible distance du bord cardinal qu'il 
contourne ; ce bord recouvrait le ligament, de sorte que lorsque les deux valves sont 
closes, le ligament ne se voit pas. 

L'apparence de la surface varie suivant le degre de conservation du test. Lorsque le 
test est intact, ce qui est fort rare, la valve inferieure parait couverte de petites cotes 
rayonnantes, serrees, inegales, qui arrivent jusqu'au bord palleal, avec de nombreux sillons 
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et rides concentriques, tres irregulicrs et inegalement espaces. Dans deux ou trois exem- 
plaires on voit de gros bourrelets concentriques d'accroissement comme dans le type du 
Diceras Munsteri figure par Dolfuss. La valve superieure est aussi ornee de cotes rayon- 
nantes qui, dans les exeraplaires tres frais, paraissenl coupees de stries concentriques d'une 
finesse extreme. Les coles sont accompagnees de nombreux sillons et plis concentriques 
plus ou moins accentues. Lorsque la premiere couche du test n'existe plus la surface parait 

lisse. 

Variations. Les variations dans la forme des deux valves, dans leur epaisseur relative 
de 1'une a l'autre, dans le sillon qui les marque, sont des plus nombreuses, et, ainsi que 
je l'ai deja dit, il n'y a pas deux exemplaires qui se ressemblent tout a fait. A cote de cela 
certains caracteres generaux, la forme operculaire de la valve superieure par exemple, sont 
constants. J'ai deja signale egalement des variations dans la forme de la dent cardinale 
dans les deux valves, et, aussi, dans 1'elendue relative et la limitation des impressions 
musculaires; il m'aurait ete possible peut-etre d'en signaler davantage, mais je n'ai pii 
vider qu'un petit nombre de valves. Sur les tres nombreux exemplaires qui m'ont ete 
communiques, et que j'ai moi-meme recueillis, il ne se trouve que peu de valves isolees. 

Rapports et differences. Le Diceras valfmense a ete separe du Diceras Munsteri, 
Goldf. par M. Bcehm, apres l'etude comparative de nombreux exemplaires de Kelheim et 
de Valfin. Le principal caractere differentiel qu'il invoque est la presence, dans la pre- 
miere espece, d'une arete qui n'existe pas dans la seconde espece, limitant, du cote buccal, 
l'impression musculaire anale et s'enfongant sous le crochet. J'ai montre que ce carac- 
tere n'est pas constant, car on trouve des exemplaires de Valfin dans lesquels cette arete 
ne se montre absolument pas. La forme generate du Diceras valfinense ressemble a celie 
du type du Diceras Munsteri, qui provient de Ratisbonne, et meme des individus presen- 
tent des plis d'accroissement semblables. Par contre, d'apres la figure donnee par 
M. Boehm, la charniere de la valve libre presente certaines differences, et je ne sais si elles 
peuvent etre entierement expliquees par la variabilite que Ton observe dans les details de 
la structure de la charniere du Die. valfinense. Je me demande si les deux especes sont 
reellement distinctes. Gependant, comme je n'ai point pu faire une etude comparative 
aussi etendue que celle de M. Boehm, puisque je n'ai examine aucun type certain du 
Die. Munsteri, je ne voudrais pas contredire sa maniere de voir. Je n'ai pas les materiaux 
necessaires pour decider si le Diceras Verence, Gressly, et le Diceras ursicina, Thurmann, 
qui sont voisins, sont reellement differents. Le Diceras bermrdam, d'Orbigny, que l'on 
trouve a Oyonnax (Ain),a une valve superieure difTerente, son crochet est beaucoup plus 
enroule que je ne le vois dans aucun des exemplaires du Diceras valfinense, la valve infe- 
rieure adherente, qui est aussi la valve gauche, est tres prolonged en spirale, mais la forme 
de cette valve est si variable, en general, qu'elle ne fournit aucun caractere differentiel. 
Je ne connais qu'un seul exemplaire du Die. bemardana, et n'ai pu voir la charniere, de 
sorte que je ne saurais m'etendre a son sujet. 
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Locality. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Musee de la Faculte des Sciences a 
Dijon (Etallon). Bourgeat. P. de Loriol. Cotteau. 

Explication des figures. 

PL XXVIII. Fig. 5. Diceras valfinense, exemplaire tres impressionne, vu sur la valve superieure. 
Fig. 5 a, le raeme, vu sur la valve inferieure, on ne distingue plus les cotes 
rayonnantes; fig. 5 b, le meme, vu sur la face buccale. Museum de Lyon. 

Fig. 6. Autre exemplaire dont la valve inferieure est tres pcu developpee et la surface 
d'adherence fort large; fig. 6 a, le meme vu sur la face buccale. Collection 
P. de Loriol. 

Fig. 7. Autre exemplaire dans lequel la valve inferieure est tres allongee et la valve 
superieure tres contournee et tres epaisse. Museum de Lyon. 

Fig. 8. Valve inferieure tres allongee au crochet, montrant la charniere. La dent cardi- 
nal buccale fait relativement peu de saillie; la dent cardinale de la valve 
superieure s'est brisee dans la fossette anale et la remplit; Pimpression muscu- 
laire anale est faiblement circonscrite. Fig. 8 a, la meme valve vue sur le flanc. 
Museum de Lyon. 

Fig. 9. Valve superieure vue en dedans. Museum de Lyon. 

Fig. 10. Autre valve superieure avec la dent cardinale tres pointue. Museum de Lyon. 

Fig. 11. Valve adherente vue en dedans, la dent cardinale est assez saillante et un peu 
recourbee. L'impression musculaire anale est bien circonscrite par une carene. 
Collection P. de Loriol. 

Fig. 12. Autre echantillon dans lequel les cotes rayonnantes de la valve superieure sont 
bien conservees. Museum de Lyon. 

Fig. 13. Petit exemplaire vu sur la valve inferieure qui presente les cotes rayonnantes. 
Museum de Lyon, 
Toutes ces figures sont de grandeur naturelle. 



Diceras Beyuichi, Boelim. 

(in. xxix, fig. s.) 



SYNONYMIE. 



Diceras speciosa, Etallon, 1859. Etudes paleont. sur le Hant Jura, Corallien, II, p. 114 (Mem. Soc. 

d'Emul. du Doubs, 3 ,ne serie, t. IV). 
Diceras Beyrichi, Boehm, 1883, Die Bivalven der Stramberger Schichten, Paleont. Mittheilungen, 

II Band, p. 537, pi. 57, fig. 6-7-8; pi. 58 ? fig. 1-3; pi. 59, fig. 3; pi. 60, fig. 1-3. 

Tres grande espece dont les dimensions ne sauraient etre donnees avec precision, les 
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exemplaires venus a ma connaissance etant tous defectueux et incomplets. Sur un seul 
l'epaisseur des deux valves reunies peut etre mesuree, elte atteint \ 16 mm . Dans cet individu, 
le seul qui permette d'apprecier ce caractere, l'epaisseur de chacune des deux valves est 
sensiblement la meme. Une valve superieure atteignait une epaisseur de 66 mm . La valve 
inferieure ou adherente, qui est la valve gauche, est tres convexe et se prolongeait exlreme- 
ment sur le crochet, en formant une sorte de cornet qui parait avoir etetres peu contourne, 
sauf vers rextremite. Je ne puis, du reste, en juger que par des fragments tres incomplets et 
je ne sais si cette valve prenait toujour^ celte forme, qui est tres particuliere. Je ne connais 
pas la charniere, mais, dans un fragment de tres grande tailleje puis constater que l'im- 
pression musculaire anale se trouvait sur une lame extremement saillante, meme un peu 
evidee en dessous, tandis que la buccale, tres grande, est Iimitee par une arete saillante 
qui s'enfoncait sous les crochets. Dans la valve droite, la valve superieure, qui est egale- 
ment convexe, le crochet ne fait proprement pas de saillie, il est tres peu contourne et ne se 
detache pas de la valve. Tous les exemplaires etant en grande partie brises, je ne connais 
pasle pourtour. La charniere se compose d'une dent cardinale anale obtuse, etroite, mais 
longue et tres saillante, un peu renversee du cote du bord cardinal, sans depression sen- 
sible du cote interne, puis d'une seconde dent, du cote buccal, beaucoup plus courte, 
moins saillante, mais assez epaisse; entre les deux dents se trouve une fossette etroite et 
tres profonde vers le bord cardinal, pres duquel elle se trouve Iimitee, sur la grosse dent> 
par une legere carene, tres evasee du cote interne. Le plateau cardinal parait avoir tenu 
une assez grande place dans Tinterieur de la valve, sans toutefois arriver de beaucoup 
pres a la moitie. Impression musculaire buccale grande, elliptique, logee en partie dans 
une depression a l'extremite de la lame cardinale, puis appuyee contre le bord meme de 
la valve, et Iimitee par une forte arete qui se prolonge, en se contournant, du cote du cro- 
chet. L'impression musculaire anale repose sur une lame etendue qui parait un peu evidee 
en dessous et s'avance sous le crochet. Sillon ligamentaire etroit et profond. 

La surface du test est tres fruste, on distingue cependant, ga et la, sur la grande valve, 
des cotes rayonnantes fines, un peu onduleuses, inegales, separees par des intervalles 
etroits et, relativement, un peu obliques. 

Rapports et differences. Les materiaux defectueux que j'ai a ma disposition ne me 
permettent pas une determination absolument rigoureuse, puisque aucune valve n'est 
entiere et que la valve inferieure n'est la qu'en fragments ne permettant de juger de la 
forme qu'approximativement, sans qu'il soit possible de voir la charniere. Cependant 
1'ensemble des caracteres que je puis apprecier me porte a rapporter ces fragments, presque 
avec certitude, au Diceras Beyrichi, var. porrecta, sans que je puisse toutefois affirmer 
qu'il ne s'en trouve pas aussi appartenant a la var. communis. D'apres la courte description 
donnee par Etallon (loc. cit.), j'ai tout lieu de croire que c'est cette espece qu'il regarde 
comme le Die speciosum, Minister. La valve inferieure de cette derniere espece, qui est 
or nee de la meme maniere, na pas cette forme en cornet droit, si particuliere et, si Ton 



264 Etudes sur les molujsques 

compare les figures de l'interieur de la valve superieure dans les deux especes, donn^es par 
M. Boehm, on voit que, dans le Die. Beyrichi, la dent cardinale anale est, relativement, 
plus saillante, plus epaisse a la base ou elle ne porte cependant pas de bourrelet. La fos- 
sette s'evase davantage du cote interne, la petite dent buccale est plus epaisse, l'impression 
musculaire buccale parait plus developpee. Je retrouve ces differences dans les individus 
de Valfin. Toutefois il ne faut pas se dissimuler que, dans des individus d'une meme 
espece, on peut observer des modifications de la charniere a peu pres aussi sensibies. Dans 
le Diceras Cofteaui, Bayle, dont j'ai de bons exemplaires de Goulanges sous les yeux, inde- 
pendamment de differences dans la forme et la charniere de la valve inferieure, la dent 
cardinale anale de la valve superieure, qui est la droite, est plus etalee, moins saillante, 
plus epaisse que celle du Die. Beyrichi; la petite dent est, au contraire, plus saillante, 
l'impression musculaire buccale est limitee par une arete moins forte, qui s'etend moins 
loin. Ces trois especes sont assurement voisines, mais je crois etre certain que, en rappor- 
tant les exemplaires de Valfin au Diceras Beyrichi on est le plus pres du vrai, jusqu'a plus 
ample informe, tout au moins. 

Localite. Valfin. 

Collection. Bourgeat. 

Explication des figures. 

PI. XXIX. Fig. 3. Valve superieure du Diceras Beyrichi, de grandeur naturelle. Le bord de la 
coquille eat tout a fait brise. 
Fig. 4. La meme vue en dedans. 



Diceras Bourgeati, P. dc Loriol, 1888. 

(PI XXIX, fig. 1-2.) 

DIMENSIONS. 

Diametre de la valve inferieure, du crochet au bord palleal 82 mm. 

Id. Id. du bord buccal au bord anal 51 

Epaisseur des deux valves reunies 71 

Coquille epaisse, relativement peu inequivalve ; chacune des deux valves est tres for- 
tement carenee ; la carene les divise tres nettement en deux regions et les rend acumi- 
nees sur le bord palleal, la region anale est tres elevee et verticale, depuis la carene les 
flancs forment un plan oblique jusqu'au bord buccal, a peu pres sans convexite. Les deux 
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crochets ne s'ecartent pas d'une maniere considerable. La valve inferieure ou adherente, 
qui est la valve droite, est plus epaisse que l'autre, sans l'etre cependanl d'une maniere 
tres sensible, son crochet, sur lequel se trouve la face d'adherence, que Ton voit tres net- 
tement, est peu saillant et peu contourne, du reste fruste dans 1'exemplaire decril. La 
valve superieure, un peu moins epaisse, a le crochet beaucoup moins eleve, il etait tres 
peu saillant au-dessus de la valve et tres peu enroule, du reste on ne peut pas en dire 
davantage car il est use et brise dans l'individu decrit. La surface est fruste, le test 
parait relativement mince. 

Une valve gauche., de petite dimension, ayant appartenu a un individu adherent par la 
valve droite, doit probablement etre rapportee a un jeune individu de cette espece. Elle est 
tres fortement anguleuse; Tangle part du sommet du crochet qui est tres enroule, et va 
rendre anguleux le bord palleal de la valve. La charniere est en mauvais etat, le plateau 
cardinal est large, on distingue une fossette assez profonde et etendue du cote anal et la 
base d'une dent cardinale buccale dont la saillie n'existe plus. On peut voir qu'une petite 
crete limitait, du cote cardinal, l'impression musculaire anale. M. Douville, qui a eu l'obli- 
geance d'examiner cette valve, a reconnu qu'elle appartient bien a une espece de Diceras. 
Le bord de la coquille est tres brise dans la region palleale, il manque evidemment un 
morceau, de sorte que la forme exacte du contour ne peut etre appreciee exactement. Je 
ne vois que le Die. Bourgeati dont cet individu pourrait etre rapproche, en l'envisageant 
comme un jeune, mais je ne saurais affirmer qu'il appartienne certainement a cette 
espece. Le crochet de la valve superieure du type etant detruit, on ne peut savoir s'il etait 
enroule de la meme fagon. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire appartenant a cette 
espece, il est complet avec les deux valves retimes, ne fournissant ainsi aucun rensei- 
gnement sur la charniere. Je ne vois aucune espece a laquelle il pourrait etre rap- 
porte. Comme il est adherent par la valve droite, il ne peut etre confondu avec le Diceras 
Luci, le Diceras acutum, Boehm, ou le Die. bavaricum, Zittel, qui ont aussi les valves forte- 
ment carenees et quelque ressemblance de forme. Par contre sa forme sidifferente Teloigne 
des Diceras arietinum Lamk. et angulatum, Bayle. La decouverte de la charniere pourra 
seule fixer definitivement ses caracteres. Gependant, cet exemplaire, tel qu'il est, me parait 
s'eloigner si considerablement des especes decrites que je me suis decide a 1'envisager 
comme un type nouveau et a lui donner un nom, bien qu'il ne soit point encore conuu 
d'une maniere complete. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Bourgeat. 

Explication des figures. 



PL XXIX. Fig. 1 a, 1 b, 1 c. Diceras Bourgeati, de grandeur naturelle. Collection Bourgeat- 

MEM. SOC. PAT,. SUISSE, T. XV. — 



mm 
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Fig. 2, 2 a, 2 b. . Valve superieure d'un jeune individu rapporte avec beaucoup de pro- 
bability a la mfime espece. Grandeur naturelle. Museum de Lyon 
(Coll. Gruirand). L'ouverture dans la fig. 2 a est representee telle 
qu'elle est, sans essai de restauration, il manque un morceau sur le 
bord qui n'est nulle part intact. 



Diceras Guirandi, P. de Loriol, 1888. 

(PI. XXX, fig. 1-5.J 



DIMENSIONS. 



Diaraetre de la valve inferieure, ou adherente, depuis le sommet 

du crochet au bord palleal 41 mm. a 66 mm. 

Longueur maximum, de l'extremite buccale a l'extremite anale 47 

Epaisseur maximum des deux valves reunies 57 

Coquille ne paraissant pas arriver a une grande taille, pas tres variable dans sa forme, 
relativement peu inequivalve. La valve inferieure, ou adherente, qui est la valve gauche, 
est a peu pres de la meme epaisseur que la valve superieure, tantot un peu plus, tantot 
un peu moins ; elle est presque uniformement convexe en dehors, dilatee dans la region 
buccale dont l'extremite est legerement anguleuse, tronquee, arrondie a Textreraite anale. 
Le crochet est eleve e't assez enroule, surtout dans les grands exeraplaires. Dans le petit 
nombre d'individus que j'ai vus, 1'adherence s'opere sur une surface assez peu etendue. 
Je ne connais aucune valve isolee et je n'ai pu examiner la charniere. 

La valve superieure, qui est la valve droite, a le crochet ordinairement moins enroule 
que celui de la valve inferieure, quoiqu'il le soit parfois aussi beaucoup, elle vane assez 
sous ce rapport; il est du reste toujours moins eleve et moins saillant. Un angle, souvent 
assez fortement prononce, part du crochet et va aboutir a l'extremite de la region buc- 
cale; il ne se fait pas sentir sur la valve inferieure. La charniere se compose d'une forte 
dent cardinale anale, allongee, peu epaisse, plus ou moins obtuse, variant un peu dans sa 
saillie et sa longueur relative, assez renversee du cote du bord cardinal ; puis d'une 
fossette anale etroite, allongee, ayant a peu pres la meme longueur que la dent, pas tres 
profonde, un peu resserree vers le bord buccal par un epaississement de sa paroi interne, 
qui ne fait qu'une faible saillie et ne peut etre appele une dent, En general, la lame 
cardinale est relativement peu etendue. Sillon ligamentaire etroit. Impression musculaire 
buccale situee entierement sur la paroi de la cavite de la valve qui, en cet endroit, est 
un peu epaissie; elle est limitee par une legere arete qui se dirjge en se contournant 
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du cote du crochet, mais que je n'ai pu suivre jusqu'a la lame cardinal, parce qu'il ne 
m'a pas ete possible de vider entierement la valve. Impression anale grande, large, 
allongee, bordee par tine carene tranchante, epaisse, tres saillante, qui s'allonge tres 
obliquement sous le plancher cardinal. On ne peut pas dire que cette impression soit 
appuyee sur une lame distinete, ni meme sur un epaississement du test comme on peut 
le voir par transparence, mais la carene qui la borde dans 1'interieur de la valve est tres 
prononcee. Dans un echantillon, le test est enleve sur une partie du bord palleal et on 
voit, sur le moule, sur chaque valve, un sillon tres accuse, correspondant a cette carene; 
on peut en conjecturer que, dans la valve inferieure, une carene semblable bordait 
l'impression musculaire anale. Une valve brisee montre deux legeres saillies montant en 
spirale dans le crochet et correspondant aux extremites de I'epaississement qui se fait 
voir sur la paroi interne de la fossette anale de la charniere. 

La couche cxterne du test est a peu pres detruite partout ; sur un seul individu on 
apercoit quelques cotes rayonnantes tres legeres, avec des stries concentriques d'une 
extreme finesse, accompagnees de petits plis d'accroissement inegaux et peu profonds. Le 
test est relativement mince, il Test meme singulierement dans deux exemplaires. 

J'ai indique deja des variations de forme dans la valve superieure, qui est plus ou 
moins anguleuse, et dont le diametre du bord anal au bord buccal est relativement plus 
ou moins fort. Je crois pouvoir rapporter encore a cette espece une valve droite supe- 
rieure, tres peu profonde et si fortement carenee, que le bord anal est vertical, en meme 
temps le diametre proportionnel du bord anal au bord buccal est tres faible; le 
crochet est assez contourne, mais peu saillant; la charniere ne se distingue en rien de 
celles des autres valves superieures, sauf que I'epaississement que j'ai signale dans la 
fossette buccale a un peu plus le caractere d'une petite dent. On voit souvent des varia- 
tions si grandes dans la forme des valves superieures et inferieures d'une meme espece 
de Oiceras, qu'il me parait etre tout a fait pres de la verite en rapporlant celte valve au 
Die. Guirandi, lors meme que cela parait etrange au premier abord; j'ai, du reste, sous 
les yeux une autre valve qui sert de passage. Elle ressemblerait, par sa forme, a la valve 
superieure du Diceras Bourgeati, mais, dans cette derniere espece, e'est la valve gauche 
qui est la valve superieure, et non la valve droite. 

Rapports et differences. Je connais quatre exemplaires avec les deux valves, et six 
valves superieures plus ou moins bien conserv&s (dont une seule a pu etre preparee de 
maniere a bien degager les impressions musculaires),qui appartiennent a cette espece. Je 
ne puis la rapporter a aucune des especes deja decrites venues a ma connaissance. 
Malheureusement, il en est plusieurs qui sont encore bien imparfaitemenl connnes. Parmi 
les especes indiquees a Valfin par Etallon, il n'en est aucune qui presente de 1'analogie, 
sauf s peut-etre, le Die. ursicina Thurmann, tres imparfaitement connu par la figure de 
Thurmann et celle quia ete don nee plus tard dans le Lethea bruntrutana; d'apres ces 
figures et ces descriptions, il aurait une forme tout a fait differente de celle du Die. 
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Guirandi. Le Diceras angulation Bayle a une forme voisine, mais c'est sa valve droite qui 
est adherente et sa charniere se montre bien differente. Dans le Diceras eximium Bayle, 
la valve superieure n'est pas anguleuse, son pourtour est plus arrondi, la dent cardinale 
est bien plus puissante, avec une fossette differente, enfin l'impression musculaire buc- 
cale a un autre caractere. Les autres especes avec tesquelles j'ai compare le Die. Guirandi 
offrent encore moins de rapports. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon. Bourgeat. P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PI. XXX. Fig. 1 Diceras Guirandi, vu sur la valve superieure, l'anglc qui se dirige vers le 

bord buccal n'est pas assez indique, bien qu'il ne soit pas tres marqu6 
dans cet exemplaire; fig. 1 a, lb, le meme individu vu sur la face buc- 
cale et sur la face anale, il presente un meplat assez particulier sur le 
crochet de la valve inferieure pres de la facette d'adherence. Museum 
de Lyon. 

Fig- 3 Valve droite superieure, plus anguleuse, vue en dedans. La dent cardinale 

anale est brisee. L'impression musculaire buccale est appuyee entitle- 
ment sur la paroi qui est verticale, ce n'est pas tres facile a rendre, la 
valve n'a pu etre videe entierement. Collection P. de Loriol. 

Fig. 3,3 a, 3 b. Autre valve droite tres peu epaisse et tres anguleuse, rapportee au Die. 
Guirandi. Museum de Lyon. 

Fig. 4 Autre valve superieure avec la dent cardinale conserved, et la fossette 

buccale relativement large; je n'ai pu enlever la gangue de maniere a 
voir les impressions. Museum de Lyon. 

Fig. 5 Autre exemplaire de petite taille, vu sur la face buccale; la facette d'adhe- 
rence occupe tout le sommet du crochet de la valve inferieure; fig. 5 a, 
le meme, vu sur la face palleale pour montrer les deux sillons produits 
sur le moule par les carenes qui limitent les impressions anales. 
Toutes ces figures sont de grandeur naturelle. 



Pachyeuisma Royeri, Bayan. 

(PI XXXI, fig. 1. PI. XXXII, fig. 1-2.) 

SYNONYMIE. 

Gardium septiferum, Etallon (nm Buvignier), 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, 
p. 84 (Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3 raB serie, t. IV). 
Id- Ogerien (non Buv.), Hist. nat. du Jura, t. I, fasc. 2, p. 616. 

Id. Etallon, 1862, Lethea bruntrutana, p. 185, ? pi. 22, f. 8. 
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Pachyerisma Roycri, Uayan, 1874, Bull. Soc. geol. de France, 3 me serie, vol II. p. 333, pi. 11, fig. 1. 
Sur la succession des assises et des faunes du jurassique superieur. 
Id. G. Bochm, 1853, Die Bivalven der Stramberger Schichten, Paleont. Mittheil., 

vol II, p. 510. 

DIMENSIONS 

Longueur 73 mm. a 111 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 1,15 a 1,25 

Epaisseur, Id. 0,82 a 0,87 

Coquille un peu quadrangulaire, notablement plus large que longue, epaisse, equivalve 
et equilaterale. Region buccale dilatee, arrondie a son extremite; elle est plus courte que 
la region anale, la difference, peu sensible dans les jeunes, Test davanlage dans les grands 
individus. Lunule petite et enfoncee. Region anale tronquee, tantot un peu arquee a son 
extremite, tantot presque rectiligne. Une carene tres forte, partantdu sommet du crochet, 
ou elle est presque aigue, et arrivant, en s'arquant, a l'extremite du bord palleal, limile 
une sorle de corselet tres eleve, court et abrupt, presque a angle droit avec les flancs 
dans les jeunes, plus oblique dans les adultes, un pen excave pres de la region cardinale. 
Sur cette carene se trouvea peu pres le maximum d'epaisseur de la coquille. Bord cardinal 
court. La lame cardinale, oblique au bord palleal, est large, et la charniere robuste ; elle 
se compose, dans la valve gauche, d'une forte dent cardinale epaisse et obtuse, meme 
arrondie au sommet, qui est accompagnee, du cote anal, d'une profonde et large fossette ; 
une dent laterale buccale forte et obtuse, moins grosse et moins saillante que la dent 
cardinale, surplombe l'impression musculaire; une petite dent laterale (peu visible, a cause 
de 1'usure, dans l'exemplaire figure,) existe encore du cote anal, a l'extremite de la lame 
cardinale qui s'evide fortement au-dessus de l'impression musculaire anale. Nymphes 
courtes. Ligament court et saillant. Bord palleal presque rectiligne, un peu inflechi en 
dedans, il se termine brusquement a la carene anale et va en s'arrondissant vers l'extre- 
mite buccale. Crochets aigus au sommet, relativement peu eleves, assez fortement inclines 
du cote buccal sans etre aucunement enroules, tres carenes du cote anal. L'impression 
musculaire buccale est petite, arrondie, limitee par un rebord saillant du cote externe, 
tronquee et approfondie contre la dent laterale. L'impression musculaire anale est sup- 
ported par une lame plane, etroite, libre a l'extremite sur une certaine etendue, un peu 
deprimee au milieu dans les grands individus, bordee en dedans par une petite cote sail- 
lante, pres de la lame cardinale ; la distance qui separe son extremite du bord palleal est 
un peu plus longue que sa propre longueur. Le test est tres epais. Les valves sont peu 
convexes et marquees d'une depression avoisinant la carene, fort large, mais peu pro- 
fonde, qui se traduit par un leger sinus sur le bord palleal. L'epaisseur, tres forte sur la 
carene, et en face des crochets, vaen diminuant tres graduellement jusqu'an bord buccal. 
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La surface, dans les adultes, est couverte de plis d'accroissement tres forts qui vont en 
s'ecartanf, a partir du bord palleal, vers les crochets. Ges plis sont fortement et inegale- 
menl lamelleux vers le pourtour, mais principalement sur le corselet. Six ou sept cotes 
rayonnantes etroites, peu apparentes, separees par des intervalles plus etroits qu'elles- 
memes, se remarquent pres de la carene; je ne les distingue pas dans un individu de petite 
taille, bien conserve, mais dans lequel la surface est assez usee. 

Variations. J'ai sous les yeux trois exemplaires qui presentent certaines modifications, 
tout en appartenant incontestablement a une meme espece. L'un, de petite taille, dont les 
deux valves sont closes, est singulierement abrupt a son extremite anale, le corselet etant 
presque a angle droit avec les flancs. Un second est une valve gauche isolee, de beaucoup 
plus grande taille et entierement videe ; le corselet est plus oblique, le bord anal suit une 
ligne arquee, la charniere est tres robuste, soit la dent laterale buccale, soit la dent cardi- 
nal, sont fortes et saillantes mais tres obtuses. Dans le troisieme exemplaire enfin, une 
valve gauche de taille encore plus forte, Tangle que forme le corselet avec les flancs est 
encore un peu plus ouvert, la region buccale est un peu plus dilatee, le plancher cardinal 
est plus large, mais la dent cardinale est beaucoup moins saillante, elle Test meme tres 
peu. Les autres caracteres sont tout a fait les memes. 

Rapports et differences. L'espece que je viens de decrire me parait presenter fort 
exactement tous les caracteres du Pack. Royeri soil les externes, soit les internes, la forme 
et la charniere sont identiques, et la surface presente, de meme, vers la carene, quelques 
cotes rayonnantes. II est evident que c'est cette espece qu'Etallon (loc. cit.) indiquea 
Valfin sous le nom de Cardium septiferum Buv.Sa description se rapporte parfaitement a 
nos individus, sauf dans quelques details. Ainsi il dit que les dents laterales sont faibles et 
pointues ; c'est vrai pour l'anale, mais la buccale est forte et obtuse, du reste j'ai fait 
remarquer des modifications dans la charniere; il mentionne egalement les quelques cotes 
rayonnantes qui se trouvent vers la carene. Dans le « Lethea bruntrutana, » a propos du 
Cardium septiferum, Etallon reproduit a peu pres la description du « Corallien, » mais il 
donne une figure qui semble n 'avoir aucun rapport avec les echantillons et qui est, du 
reste, tres grossiere. Voisin du Cardium septiferum Buv., qui est aussi un Pachyerisma, 
le Pack. Royeri s'en distingue par sa region buccale plus evidee vers les crochets, son bord 
palleal plus rectiligne, et sinueux vers la carene anale, son epaisseur proportionnelle plus 
forte, ses crochets plus eleves, sa charniere plus robuste, avec une dent cardinale obtuse, 
unique, an lieu de deux, son impression musculaire anale sur une lame dont la longueur 
relative est beaucoup plus forte. II se rapproche encore davantage du Pachyerisma latum 
G. Bcehm, de Kelheim, et l'un des exemplaires est meme tellement voisin de celui que 
M. Boehm a figure, que je suis fort hesitant sur la necessite de reunir ces deux especes. Je 
ne sais, quant a moi, voir des differences essentielles; le bord anal est aussi droit dans le 
plus grand des exemplaires de Valfin, que dans celui de Kelheim, et j'ai dit qu'il peut y 
avoir quelques differences dans la dilatation de la region buccale; la charniere est la meme, 
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car la description de celle de la valve droite que donne M. Boehm, est parfaitement conforme 
a ce que doit etre celle de la valve gauche, c'est-a-dire identique a celle que possede cette 
valve gauche dans les individus de Valfin; la lame qui supporte l'irapression rausculaire 
anale parait s'etendre moins dans l'exemplaire figure de Kelheim, mais, est-ce la un 
caractere bien constant, et l'extremitede la lame est-elle bien intacte? Malgre les doutes 
tres forts que j'exprime, je n'opere pas la reunion que je pressens necessaire, n'ayant pas 
encore assez d'informations sur l'espece de Kelheim dont on ne connait qu'une valve. 
M. Boehm dit simplement que la « forme » du Pack. Royeri est differente, maisles exem- 
plaires de Valfin sont la pour montrer des passages. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Coll. Bourgeat. 

Explication des figures. 

PI. XXXI. Fig. 1, 1 a. Valve gauche de grande taille de Pachyerisma Eoyeri. Grandeur naturelle. 

Museum de Lyon. 
PI. XXXII. Fig. 1 . . . Le meme exemplaire vu sur le crochet. Grandeur naturelle. 

Fig. 2, 2 a. Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle, plus jeune. 

Museum de Lyon. 



Gardita Guirandi, P. de Loriol, 1888. 

(PI. XXX, fig. 10.) 



DIMENSIONS. 



Longueur 5 '|j mm, 

Largeur 4 

Epaisseur approximative d'apres unc valve 3 

Coquille de petite taille, plus longue que large, subrectangulaire, in6quilalerale, assez 
epaisse. Begion buccale beaucoup plus courte que I'anale, arrondie et tres peu retrecie a 
son extremile, sans lunule definie. Region anale large, tronquee presque carrement a son 
extremite; une gibbosite tres marquee, donnant le maximum d'epaisseur de la coquille, 
mais sans carene, va du crochet a l'extremite du bord palleal ; ce dernier, presque droit, 
ne parait pas dentele en dedans. Le bord cardinal est aussi a peu pres rectiligne. Crochets 
assez renfles, tres recourbes. Les valves sont couvertes de cotes rayonnantes, relalivement 
epaisses, serrees, separees par un etroit sillon, plus fines sur la region anale, au dela de 
la gibbosite. Ces cotes sont coupees par des filets concentriques serres, assez saillants, 
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qui, en passant sur elles, les rendent un peu ecailleuses, ou plutot comme granuleuses. Je 
ne connais qu'une valve gauche dont i] m'est impossible de degager la charniere. 

Rapports et differences. Tons les caracteres exterieurs de cette petite espece sont 
ceux des Cardila, maltaeureusement la charniere n'est point connue. Je ne sais si ce ne 
serait point un jeune individu d'une espece non decrite; laseule valve recueillie parait 
cependant adulte. Je n'ai su trouver aucune espece a laquelle elle pourrait etre rapportee ; 
le Cardila corallensis Buv. a bien une ornementation analogue, mais sa forme est plus 
arrondie, il possede une carene anale, et ses cotes sont plus eeartees et separees par des 
intervalles stries, son epaisseur est aussi moindre ; le type de Buvignier a une taille 
bien plus forte. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI XXX. Fig. 10. Cardita Guirandi, de grandeur naturelle; fig. 10 a, 10 ft, le meme, grossi; les 
cotes rayonnantes devraient avoir une apparence un peu plus granuleuse. 



Opis VALFiNENsrs, P. de Loriol, 1888. 

(PI XXXI, fig. 2-3) 



SYNONYMIE. 



Opis gaulardea, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 93 (Mem. Soc. 
d'Emul. du Doubs, 3 me serie, vol. III). 



DIMENSIONS. 



Longueur 30 mm. a 37 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 1,08 a 1,10 

Epaisseur, Id. 0,88 a 0,90 

Coquille un peu plus large que longue, et presque aussi epaisse que longue, inequilate- 
rale. Region buccale arrondie, parfois un peu dilatee; sa longueur egale 0,42 de la lon- 
gueur totale. La face buccale est tres enfoncee sous les crochets; la lunule un peu 
cordiforme et tres profonde. Region anale regulierement arquee a Textremite, a partir du 
crochet, puis ensuite tronquee en arriere suivant une ligne un peu concave ; la region 
tronquee est plus courte que l'arquee. Une carene obtuse, quoique tres prononcee, part 
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da crochet pour aboutir a l'extremite du bord palleal, determinant un corselet bien 
marque, mais cependant peu profond. Bord palleal arque sans l'etre fortement, erenele 
sur son bord interne. Bord cardinal presque nul. Area ligamentaire tres longue, 
large et tres profonde, limitee de chaque cote par une forte carene. Nymphes 
assez longues et un peu saillantes. Charniere composee, dans la valve gauche, de 
deux dents cardinales lamelliformes, droites, dont la buccale est la plus petite; elles 
laissent entre elles une large fossette triangulaire pour l'insertion de la dent cardinale 
de la valve droite. Valves uniformement bombees, sans l'etre beaucoup; elles sont 
marquees par deux plis concentriques tres forts, comme des arrets d'accroissement, 
portant parfois la trace des crenelures internes, et ornees de cotes concentriques 
fines, saillantes, tres regulieres, separees par des intervalles assez profonds, d'une 
egale largeur. 

Rapports et differences. Je connais un exemplaire complet appartenant a cette 
espece et trois valves gauches isolees ; il me parait evident que c'est elle qu'Etallon a 
envisagee comme etant YOpis gaulardea Buv. Elle en est en effet voisine, mais elle en 
differe par son ensemble plus epais et plus large, ses crochets bien plus contournes, sa 
face buccale largement et profondement excavee sous le crochet avec une lunule bien 
accusee, son area ligamentaire plus longue, plus large, plus profonde, limitee par un 
angle saillant, la depression du corselet notablement plus accusee; enfin, on pourrait 
ajouter que YOpis valfinensis est orne de cotes concentriques, tandis que Buvignier dit 
que YOpis gaulardea est lisse, mais ces cotes concentriques s'effacent parl'usure, ainsi que 
le montrent deux des individus de Valfin. 

Logalite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Coll. Bourgeat. Coll. Cotteau. 

Explication des figures, 

PI. XXXI. Fig. 2 Opts vdlfinensis, de grandeur naturelle; fig. 2 a, lc meme, vu sur les 

crochets. Collection Bourgeat. 
Fig. 3, 3 a, 3 b, 3 c. Valve gauche de la meme espece, de grandeur naturelle. Museum de 
Lyon. Le bord de la valve etant mal conserve, on ne voit pas les 
crenelures internes. 
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Opis San Josephi, Guirand et Ogerien. 

(PI XXXI, fig. 4.) 



SYNONYMIE. 



Opis San Josephi, Guirand et Ogerien 1865, Quelques foss. nouveaux du Corallien du Jura, p. 24, 
fig. 44 et 45 (Mem. Soc. d'fimul. du Jura). 
Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologie, p. 594 et 617, fig. 215-216. 



DIMENSIONS 



Longueur 4 '/2 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 1,33 

Epaisseur, Id. 0,90 

Coquille de petite taille, notablement plus large que Iongue, presque aussi epaisse, 
inequilaterale. Region buccale courte, plus courte que la region anale, arrondie ; lunule 
peu allongee, mais large, et bien limitee par une ligne impressionnee. Region anale 
arrondie, puis un peu tronquee obliquement vers l'extremite du bord palleal. Area liga- 
mentaire tres peu. definie. Bord palleal presque droit, avec un tres leger sinus au milieu ; 
il ne parait pas avoir ete crenele sur son bord interne. Crochets eleves, tres con- 
tournes. 

Valves bombees marquees de trois sillons rayonnants larges, peu profonds, mais 
cependant nettement definis, partant du crochet et aboutissant au bord palleal; 1'un 
d'eux limite a peu pres la region buccale, un autre determine un corselet anal bien 
accentue, le troisieme se trouve au milieu des valves ; les intervalles entre les sillons sont 
arrondis. On remarque encore sur la surface des valves deux sillons concentriques tres 
profonds, assez eloignes l'un de l'autre, comme des arrets de developpement, et quelques 
stries d'accroissement beaucoup plus fines. Charniere inconnue. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul individu tres bien conserve de 
cette petite espece fort interessante ; c'est le type meme de Guirand ; elle est bien caracte- 
risee par ses trois larges sillons rayonnants, et Tabsence de carenes proprement dites. Je 
n'en connais aucune avec laquelle elle puisse etre confondue. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 



DES COUCHES CORALLIGENES DE VALFIN (JURA). 275 

Explication des figures. 

PL XXXI. Fig. 4. . Opis San Josephi, de grandeur naturelle. 

Fig. -i a. Le meme, grossi ; fig. 4 b ; 4 c, le meme, vu sur la face anale et sur la face liuc- 

cale, grossi. 



Astarte prismatica, (Etallon) Boehm. 

(PL XXX, fig. 6-9.) 

SYNONYMIE. 

Cardita prismatica, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 98 (Mem. Soc. 

d'Eraul. du Doubs, 3 ma serie, vol. IV). 
Cardita Bonjouri, Guirand et Ogerien, 1865. Quelques fossiles nouveaux du Corallien du Jura, p. 24, 

fig. 46-48 (Mem. Soc. d'Emul. du Jura). 
Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, I, Geologie, p. 594, fig. 217-219. 

Astarte prismatica, G. Boehm, 1883, Die Bivalveu der Stramberger Schichten, Paleont. Mitth., vol. II, 

p. 562, pi. 63, fig. 10-13. 

DIMENSIONS. 

Longueur 10 mm. a 15 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,57 a 0,75 

Epaisseur .......... 0,60 a 0,81 

Coquille subrectangulaire, tout a fait inequilaterale, equivalve, toujours epaisse et 
renflee, mais plus ou moins fortement, parfois aussi large qu 'epaisse, mais ordinairement 
plus epaisse que large. Region buccale nulle en longueur, les crochets surplombent 
l'extremite qui est arrondie ; la face buccale est verticale avec une lunule cordiforme nette- 
ment impressionnee. Region anale faiblement, mais graduellement elargie depuis le 
sommet des crochets jusqu'a l'extremite du bord cardinal, a partir de laquelle elle s'arque 
et s'arrondit plus ou moins obliquement. Bord cardinal rectiligne ; Tarea ligamentaire est 
assez enfoncee, presque lisse, souvent fort large, et limitee en dehors par une carene mousse. 
Bord palleal un peu arque, parfois presque insensiblement, d'autres fois assez profonde- 
ment ; il est marque, dans l'interieur, de fines crenelures qui sont toujours visibles en 
dehors, et se continuent sur le bord anal, comme aussi un peu sur le bord buccal ; quel- 
quefois on les revolt aussi sur un arret de developpement a peu de distance du bord. Les 
valves, toujours renflees, sont marquees au milieu par une large depression rayonnante, 
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plus ou moins accentuee, correspondant au sinus du bord palteal. Elles sont ornees de 
lamelles concentriques arrondies, epaisses, saillantes, separees par des intervalles plus larges 
qu'elles-memes, couverts de stries concentriques d'une grande finesse et visibles sur quelques 
points, la ou le test est tres frais, et seulement a la loupe. Ces lamelles vont chevronner du 
cote anal sur deux fortes cotes obliques partant du crochet et arrivant, l'une a Textr^mite 
du bord palleal, l'autre vers le milieu du bord anal ; en passant par-dessus tanlot elles ne 
se modifient pas, tantot elles forment une ecaille souvent tres sensible. Crochets peu 
eleves, mais epais, recourbes vers le bord buccal. La charniere de la valve gauche se com- 
pose de deux dents cardinales, une petite dent buccale droite, et une dent anale oblique, 
allongee et divisee par un sillon ; elles sont separees par une fossette assez large, dans 
laquelle entrait une grosse dent cardinale de la valve droite, d'apres Etallon, car, par un 
hasard singulier, je n'ai pu examiner aucune valve droite libre. Les nymphes sont courtes 
et tres peu saillantes. 

Variations. Gette espeee, dont j'ai de nombreux individus sous les yeux, presente des 
modifications tres sensibles, dans un certain sens, tout en se reliant par les passages les 
plus evidents. J'ai deja indique des variations dans la forme generale, qui est plus ou 
moins large et plus ou moins epaisse ; les deux cotes obliques sont plus ou moins pro- 
noncees, la plupart du temps fort saillantes, parfois aussi tres faibles et meme aussi, mais 
fort rarement, tout a fait nulles; on voit meme des individus dans lesquels ces cotes sont 
bien plus developpees sur l'une des valves que sur l'autre. Les lamelles concentriques 
varient aussi un peu dans leur allure, rectilignes sur les flancs elles s'arquent parfois assez 
regulierement vers fextremite anale, surtout lorsqueles cotes obliques sont obliterees, mais 
lorsque celles-ci sont bien saillantes, elles se montrent aussi tout a fait rectilignes, soit 
dans leur intervalle, soit en revenant vers le bord cardinal. 

Rapports et differences. Cette espeee, qui a la forme qu'affectent en general les 
Cardita, en differe par fabsence des fortes cotes rayonnantes que presentent toutes les 
Cardites, et, pour cette raison, M. Bcehm l'a placee dans le genre Astarte, dont la rap- 
prochent la plupart de ses caracteres. Je crois qu'il a raison ; l'ornementation est celle des 
Astartes, a l'exception cependant des deux c6tes obliques de la region anale qui ont une 
apparence insolite, mais qui, ainsi qu'il a ete dit, n'ont point un caractere constant; la 
charniere est tout a fait semblable a celle des Astartes, en particulier la grosse dent cardi- 
nale dela valve droite, triangulaire, droite, ainsi que l'a decrit Etallon; les creneluresdu 
bord interne sont tout a fait semblables a celles de beaucoup d'Astartes, et different des 
grosses dents du bord interne des Cardites ; les arrets de developpement que Ton observe 
se voient sur des especes du premier de ces genres et guere sur des especes typiques du 
second ; on peut ajouter que l'on connait des Astartes bien normales dont la forme generale 
est tres voisine de celle de Y Astarte prismatica. Ces raisons me paraissent suffisantes pour 
sortir cette espeee du genre Cardita et la rapprocher des Astarte. Cependant soit elle, soit 
d'autres especes voisines, ne sont pas des Astartes bien typiques, et je ne serais pas eloigne" 
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de croire qu'il serait necessaire de creer pour elles une eoupe nouvelle. Voisine, ainsi que 
cela a deja ete indique par d'autres, de Y Astarte (Cardita) externa Goldfuss, de Nattheim, 
elle s'en distingue par sa forme plus allongee, moins large et plus epaisse, et ses cotes con- 
centriques plus ecartees. 

Localite. Valfin (Ires commune). 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Colteau. Bourgeat. P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PI. XXX. Fig. 6, 6 a. Astarte prismatica, de grandeur naturelle; fig. 6 &, le meme individu vu sur 
l'un des flancs, grossi; fig. 6 c, le meme vu sur l'autre flanc, la cote rayon- 
nante interne est presque interrompue sur deux points, plus que ne Tindique 
le dessin; fig. 6 d, le meme vu sur la face cardinale. 

Fig. 7 . . . Autre exemplaire, de grandeur naturelle, plus large, plus epais, a cotes con- 
centriques plus serrees et plus saillantes ; fig. 7 a, le meme, grossi. 

Fig. 8 . . . Autre exemplaire dans lequel les deux cotes rayonnantes ont tout a fait dis- 
paru. Grandeur naturelle. 
Les originaux de ces figures appartiennent au Museum de Lyon. 

Fig. 9 . ■ - Valve gauche de la meme espece vue en dedans, grossie. Collection P. de 
Loriol. 



Astarte robusta, Gallon. 

(PI. XXXII, fig. 6-7.) 

SYNONY/MIE. 

Astarte robusta, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 95. 

Id. Eltallon 1862, in Etallon et Thurmann, Lethea bruntrutana, p. 193, pi. 24, fig. 1. 

Id. Etallon, 1864, Paleont. grayl., Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3 me serie, vol. VIII, p. 359. 

Id. Greppin, 1870, Description du Jura bernois, p. 85, Materiaux pour la carte gfiol. de 

la Suisse, 8 e livr. 
Id. Moesch, 1874, Der Sudliche Aargauer Jura, p. 80, Beitr. z. geol. Karte der Schweiz., 

10 te Lief. 3. 

DIMENSIONS 

Longueur 38 mm ' k 58 mm - 

Largeur, par rapport a la longueur °> 94 

Epaisseur, Id. •■ °> 55 
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Coquille arrondie, presque aussi large que longue, epaisse, inequilaterale. Region buc- 
cale arrondie a son extremity un peu excavee sous les crochets ; sa longueur est de 0,35 
a 0,40 de la longueur de la region anale. La face buccale n'est point excavee, mais mar- 
quee seulement par une lunule lanceolee fort etroite, mais profonde. Region anale tres 
regulierement arrondie a son extremite. Bord cardinal un peu arque du cote anal, 
rejoignant 1'extremite anale par une courbure a peu pres uniforme. Area ligamentaire 
lanceolee, etroite, profonde; nymphes courtes et saillantes. Bordpalleal tres uniformement 
et fortement arque, lisse en dedans. Les valves sont assez bombees. Dans les exemplaires 
que j'ai sous les yeux, la surface est tres fruste. On distingue seulement des plis d'accrois- 
sement de distance en distance et, dans un individu, on voit encore, sur le crochet, les 
cotes concentriques qui couvraient une partie des flancs des individus bien conserves. 
Crochets peu eleves, assez inclines du cote buccal. Charniere epaisse, robuste, composee, 
dans la valve gauche, de deux dents cardinales dont l'anale est longue et oblique, tandis 
que la buccale est plus saillante, plus droile et plus courte; dans la valve droite, une dent 
cardinale Iriangulaire, longue et epaisse, est accompagnee de chaque cote par une fossette 
profonde, et il existe encore une petite dent lunulaire. Impressions musculaires grandes, 
ovalaires et profondes ; la petite impression qui surmonte la buccale est bien marquee. 
Impression palleale fortement indiquee, a une assez grande distance du bord. 

Rapports et differences. Cette grande espece, remarquable par sa forme subcirculaire 
et son epaisseur, se rapproche de VA. Duboisam d'Orb. de 1'Oxfordien, mais elle en dif- 
fere par ses crochets non aigus et par son ornementation, que je ne puis apprecier 
exactement dans les exemplaires que j'ai decrits, mais qui est bien expliquee par Gallon. 
Sa forme et ses ornements ne permettent pas de la confondre avec VAstarte discoidea 
Buv. Je n'ai pas vu les exemplaires types d'Etallon, mais sa description est tres explicite 
et il en a donne une figure dans le Lethea bruntrutana, de sorte que je n'ai aucun 
doute sur 1'exactitude de mon interpretation. J'ai cinq exemplaires sous les yeux. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (coll. Guirand). Bourgeat. 

Explication des figures. 

PL XXXII. Fig. 6. . . Astarte crassa. de grandeur naturelle; le test est assez fruste. 

Fig. 7, 7 a. Autre individu de la raeme espece vu dans l'interieur et sur le crochet. Dans 
la fig. 7 a, la lunule pourrait etre un peu plus apparente. 
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Astarte valfinensis, P. de Loriol, 1888. 

(PI XXXII, fig. 3.) 



DIMENSIONS. 



Longueur 10 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 1,00 

Epaisseur, Id. 0,40 

Coquille orbiculaire, aussi large que longue, comprimee; peu inequilaterale. Region 
buccale un peu plus courte que l'anale, legerement excavee sous les crochets, largement 
arrondie a son extremite, et pourvue d'une lunule courte, etroite et profonde. Region 
anale egalement arrondie. Bord cardinal declive de chaque cote, mais plus longuement 
et plus fortement du cote anal. Area ligamentaire etroite et profonde. Bord palleal forte- 
mentarrondi; le pourtour de la coquille, depuis les deux extremites du bord cardinal, 
presente partout une courbure uniforme. Je ne puis voir si les valves etaient crenelees 
sur leur bord interne. Crochets aigus, non aplatis, saillants; peu recourbes. Les flanes 
sont convexes, mais tres peu bombes. La surface est ornee d'environ 25 cotes concen- 
triques regulieres, assez epaisses, separees par des intervalles egaux a elles-memes vers 
les extremites, un peu plus larges au milieu des valves. 

Rapports et differences. Cette espece, par sa forme et sa compression, se rapproche 
de V Astarte nummus, Sauvage, et de Y Astarte pesolim, Contejean ; elle se distingue de toutes 
les deux par son pourtour plus orbiculaire, sa largeur egale a sa longueur, ses flanes plus 
bombes. Elle est voisine aussi de YAst. ekgans Zieten, de Nattheim, mais elle est plus 
evidee sous le crochet, dans la region buccale ; ses crochets sont moins eleves et elle parait 
plus comprimee ; je n'ai pu voir la charniere pour la comparer. Malheureusement cet 
Ast. elegans de Nattheim, que je ne connais pas en nature, a ete a peine decrit; 
d'Orbigny a change son nom en celui d'^^. arduennmsis (non ekgans), tout en le rappro- 
chant d'une espece oxfordienne. VAst. valfinensis n'est pas l'espece qu'Etallon (Valfin, 
p. 95) rapportait a YAst. arduennensis, et qui est bien plus epaisse. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI. XXXII. Fig. 3 f 3 a. Astarte valfinensis, de grandeur naturelle, vu sur le flanc et la face buccale; 
fig. 3 &, 3 c, le meme individu, grossi. 
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Astarte Piron^e, P. de Loriol, 1888. 

(PL XXXII, fig. 4-5.) 

DIMENSIONS. 

Longueur ..... 17 mm. a 25 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,82 a 0,86 

Epaisseur, Id. , d'apres une valve isolee 0,47 

Coquille ovale, plus longue que large, mais relativement large, peu epaisse, presque 
equilaterale. Region buccale un peu excavee sous les crochets, retrecie a son extremite qui 
est arrondie. La lunule, qui n'a pu etre degagee entierement, est, en tout cas, fort etroite, 
et meme peut-etre presque nulle. Region anale large, plus large que la region buccale, 
tres arrondie. Bord cardinal declive, a peu pres egalement de chaque cote, un peu excave 
du cote buccal, rectiligne, non arquedu cote anal. Bord palleal tres arrondi, plus releve 
du cote buccal. Crochets aigus, non renfles, saillants, peu inclines. Les flancs, sans etre 
renfles, sont regulierement et uniformement bombes, non aplatis ; la surface est ornee de 
cotes concentriques epaisses, separees par des inlervalles a peu pres aussi larges qu'elles- 
memes, sauf vers le bord palleal, ou ils sont un peu plus larges. Vers le milieu des flancs, 
un pli concentrique, assez accuse, marque une sorte d'arret de developpement; en face 
des crochets, surtout vers le bord palleal, les cotes concentriques tendent a s'effacer, mais 
elles sont bien accusees vers les extremites. Je n'ai pas pu degager la charniere. 

Rapports et differences. Je connais deux exemplaires appartenant a cette espece qui, 
sans presenter de caracteres bien tranches, se distingue assez nettement par sa region 
anale elargie, son bord cardinal nullemenl arque du cote anal, et ses cotes epaisses dont 
les intervalles ont une largeur egale. Parmi les especes decrites, je n'en vois pas avec les- 
quelles elle puisse se confondre. L'Ast. droaetiam, Cotteau, a les flancs moins convexes 
et la region buccale plus large ; il est aussi plus inequilateral. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI. XXXII. Fig. 4. Astarte Pironce, de grandeur naturelle. 

Fig. 5. Autre exemplaire de la meme espece, plus petit et un peu plus frais. Grandeur 
naturelle. Fig. 5 a, le m§me vu sur le crochet, dont les environs n'ont pu etre 
entierement degages ; fig. 5 b, le meme, grossi. Les cdtes devraient etre un peu 
plus epaisses et un peu plus attenuees au milieu des flancs. 
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Astarte Gotteausia, d'Orbigny. 

(PI XXXII, fig. 8.) 

SYNONYMIE. 

Astarte cotteausia, d'Orbigny, 1850, Prodrome, t. II, p. 15. 

Id. Cotteau, 1855, Moll. foss. de l'Yonne, fasc. I, Prodrome, p. 68. 

Id. P. de Loriol, 1874, in P. de Loriol et Ed. Pellat, Monogr. pal. et geol. des couches 

jurassiques sup. de Boulogne-sur-Mer, p. 256, pi. 15, fig. 42 (Mem. Soc. phys. et 
nat. de Geneve, t. XXIII). 

DIMENSIONS. 

Longueur 48 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,70. 

Coquille allongee, un peu quadrangulaire, comprimee, tres inequilaterale. Region buc- 
cale beaucoup plus courte que l'anale, ne depassant guere le quart de la longueur totale, 
legerement excavee sous le crochet, retrecie, arrondie a son extremite; point de lunule. 
Region anale allongee, dilatee, arrondie a l'extremite. Bord cardinal arque du cote anal, 
declive du cote buccal ; aucune area cardinale. Crochets tres petits, tres comprimes, a 
peine saillants. Les valves sont deprimees dans toute la region cardinale et, du reste, peu 
bombees, partout le maximum d'epaisseur est a peu pres vis-a-vis de la moitie de la 
region anale; la surface est ornee de cotes concentriques, fortement inflechies sur une 
legere saillie anale qui part du crochet pour arriver a Textremite du bord palleal. Tres 
fortes dans la region cardinale et surtout sur la saillie, ou elles ont l'apparence de gros 
plis ecartes, jusqu'au tiers environ de la largeur des flancs, ces cotes se serrent ensuite peu 
a peu en devenant moins accentuees. Une large depression, pea sensible, mais cependant 
appreciable, traverse les flancs, du crochet au bord palleal, accompagnant a peu pres la 
saillie anale dont il a ete parle. 

Rapports et differences. Je n'ai vu qu'un seul exemplaire de cette espece provenant 
de Valfin; il est bien conserve et tout a fait identique a 1'individu du Boulonnais, a la 
description et a la figure duquel je renvoie, et aux individus typiques de Chatel Gensoir 
auxquels je Tai deja compare. Cette espece, ainsi que je 1'ai deja ecrit, est nettement carac- 
terisee, et bien differente, soit de YA. desoriam, Cotteau, soit de YA. monsbeligardemis, 

MEM. SOC. PAL. SUISSE, T. XV. 36 
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Contejean, soit de \'A. suprajurensis, Roemer, especes dont les limites n'ont pas encore 
ete etablies d'une maniere tres precise. 

Locality. Vaifm. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 
PI. XXXII. Fig. 8, 8 a. Astarte cotteamici, de grandeur naturelle. 



Astarte Thevemni, P. de Loriol, 1888. 

(PL XXXIII, fig. 1.) 



DIMENSIONS. 



Longueur 9 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,77 

Epaisseur approximative, par rapport a la longueur, d'apres une valve 0,50 

Coquille ovale allongee, presque equilaterale. Region buccale un peu evidee sous les 
crochets, un peu plus longue que la region anale, large, tres arrondie a son extremite. 
Lunule allongee, cordiforme, etroite, profonde. Region anale un peu relrecie, arrondie. 
Bord cardinal excave du cole buccal, uniformement et assez fortement declive du cote 
anal. Crochets aigus, assez eleves, peu recourbes. Bord palleal regulierement, raais faible- 
ment arque. Les flancs sont uniformement et assez fortement bombes. La surface est 
ornee d'une trentaine de cotes concentriques tres minces, lamelliformes, tres ecartees, 
separees par de larges intervalles plats, couverts de stries uniformes, concentriques, d'une 
finesse extreme. Je n'ai pu degager entierement la charniere, je distingue seulement, sur 
la valve droite, une petite dent cardinale entre deux fossettes ; l'area ligamentaire est 
etroite et peu profonde, les nymphes, bien limitees par un petit sillon, en occupent 
presque toute la longueur. 

Rapports et differences. Cette petite espece est representee par deux echantillons 
bien conserves, mais dont, malheureusement, la charniere est trop incompletement 
connue, pour que son classement generique soit absolument certain ; ce qu'on en voit est 
bien conforme a ce qu'elle doit etre dans une Astarte, mais la forme elargie de la region 
buccale, un peu plus longue que 1'anale, est un peu aberrante. Du reste, tous les autres 
caracteres et l'ornementation sont bien ceux d'un Astarte. Je n'ai pu trouver aucune 
espece, parmi toutes celles qui ont ete decrites, avec laquelle il fut possible de 1'identifier. 
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Elle ressemble un peu a YAstarte bourguigmtiana, Cotteau, mais elle est moins etroite, sa 
region buccale est plus large, plus longue et plus evidee sous le crochet. Une espece de 
Soflingen, figuree par M. Quenstedt sous le nom de Tellina zeta (Jura, pi. 98.. fig. 12), 
ressemble un peu a celle que je viens de decrire; elle en differe par sa region buccale 
anguleuse et un peu plus courte, sa region anale plus retrecie, son ensemble plus large ; 
de plus, les cotes concentriques sont moins regulieres et la taille est beaucoup plus forte. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 
PI XXXIII. Fig. 1. Astarte Thevenini, de grandeur naturelle; fig. la, lb, la meme valve, grossie. 



ASTARTE SPEC. 
(PI XXXIII, fig. 19.) 

DIMENSIONS. 

Longueur 4 '/a mm. 

Largeur 3 /a 

Epaisseur, d'apres une valve 2 '/a 

Coquille un peu plus longue que large, assez epaisse, presque equilaterale. Region 
buccale arrondie, elargie, un peu evidee sous les crochets, un peu plus longue que la 
region anale ; une petite lunule cordiforme, assez allongee. Region anale assez retrecie, 
arrondie a Textremite. Rord cardinal tres declive du cote anal. Je ne connais pas la 
charniere. Crochets arrondis, peu saillants, peu inclines, mais assez recourbes. Rord 
palleal tres uniformement arrondi. Les flancs sont regulierement convexes, un peu bom- 
bes en face des crochets. La surface est ornee d'environ dix-huit cotes concentriques, 
elevees, tres regulieres, coupees droit sur les cotes, separees par des intervalles profonds 
et un peu plus larges qu'elles-memes. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire de cette petite espece, 
qui ne se rapporte a aucune des Astartes deja decrites venues a ma connaissance. Les cotes 
ne sont pas semblables a celles qui ornent generalement les especes du genre ; les crochets 
sont aussi d'une forme assez differente. Je soupconne que cet individu est le jeune de 
quelque espece de Corbis, sans en avoir de preuves toutefois. II est fort possible aussi que 
ce soit la 1'espece qu'Etallon (Valfin, p. 95) a rapportee a YAstarte arduetmensis, d'Orb., 
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et qu'i] a decrite trop brievement pour qu'il soit possible de la reconnaitre avec certitude; 
cet echantillon a a peu pres les m£mes dimensions, seulement la largeur est plus faible 
que celle qui est indiquee par Etallon ; il ne connaissait qu'un seul exemplaire, lequel n'a 
pas ete retrouve. C'est a cause de cette identite possible avee cette espece indiquee par 
Etallon, que je n'ai pas voulu negliger ce petit exemplaire. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 
PL XXXIIL Fig. 19. Astarte sp. ?, de grandeur naturelle ; fig. 19 a, la meme valve grossie. 



Trigonia geographica, Agassiz. 

(PL XXXIII, fig. 2-5.) 
SYNONYMIE. 

Trigonia geographica, Agassiz, 1840, Etudes sur les Mollusques foss. Trigonies, p. 25, pi. 6, fig. 2-3, 

pi. 10, fig. 7. ^ 
Id. Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 101 (Mem. Soc. 

d'Emul. du Doubs, 3 me serie, vol. IV). 
Id. Thurmann et Etallon, 1862, Lethea bruntrutana, p. 203, pi. 25, fig. 5. 

Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, 1. 1, Geologie, 2 e fasc, p. 617. 

Id. P. de Loriol, 1872, Descr. geol. et paleont. des etages jurass. super, de la Haute- 

Marne, p. 311, pi. 17, fig. 7, 8, 9. 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece.) 
Id. ? Lycett, 1874, Monog. of the brit. foss. Trigonia (Paleontographical Society, 

vol. XXVIII), p. 69, pi. 10, fig. 6. 

DIMENSIONS. 

Longueur 30 mm. a 51 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,82 a 0,88 

Epaisseur, Id. , approximative d'apres des valves isolees 0,60 

Coquille ovale, allongee ou un peu trigone, tout en restant toujours notablement plus 
large que iongue, relativement peu epaisse. Region buccale beaucoup plus courte que A 

l'anale, sa longueur est d 'environ 0,40 de la longueur totale ; son bord forme d'abord une 
ligne droite ou meme parfois legerement excavee, a partir du crochet, puis s'arrondit en 
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rejoignant le bord palleal par une courbe tres reguliere; une petite lunule,peu creusee,est 
parfois assez marquee, mais, la plupart du temps, tres inclistincte. Region anale retreeie 
a l'extremite qui est obliquement tronquee. Bord cardinal a pea pres egalement oblique 
de chaque cote; l'area cardinale est lisse, allongee, assez large, et bordee par une carene 
obtuse. Bord palleal plus ou moins arque, mais toujour? tres releve du cote buccal. 
Crochets peu saillants, aigus, a peine contournes. Les flancs sont peu renfles et reguliere- 
ment convexes. Le corselet occupe environ le tiers ou le quart de la valve, tantot un peu 
plus, tantot un peu moins; il est bien defmi, mais relativement peu oblique; la carene 
qui le limite est fortement acctfsee, aigue vers les crochets, mais peu a peu obtuse et 
marquee par des tubercules oblongs en travers, augmentant de volume en approchant du 
bord palleal, et a peu pres egalement espaces. Un sillon, partant du crochet et accoro- 
pagne d'un leger renflement que Ton peut a peine nommer une carene, separe le corselet 
en deux parties inegales, dont 1'ornementation consiste en cotes concentriques arquees 
on non, ou bien onduleuses, irregulieres dans leur epaisseur ou leur direction, formant 
parfois de courts chevrons vers le sillon, ou bien un ou deux tubercules. Les flancs sont 
ornes de tubercules assez gros, arrondis, tantot disposes en series concentriques conser- 
vant une certaine regularity tantot assez epars. Sur les crochets se trouvent des cotes 
concentriques simples et regulieres, bientot 1'une de ces cotes forme un tubercule du 
cote du corselet, puis les suivantes en forment deux, trois, et, fmalement, il n'y a plus que 
des tubercules. G'est vers le bord buccal que les cotes restent le plus longtemps simples, et 
parfois presque jusqu'au bord palleal ; dans cette derniere region elles conservent aussi, la 
plupart du temps, une conrbure differente. Les tubercules sont arrondis, bien separes, 
ordinairement plus volumineux aux environs du corselet. Quelquefois les tubercules 
arrivent jusqu'a la carene, mais souvent aussi un espace restreint reste libre. Charniere 
peu robuste. Dans la valve droite, la dent cardinale buccale est etroite, sillonnee sur les 
cotes et, relativement, pas tres saillante. Dans la seule valve gauche que j'ai pu preparer, 
la grosse dent triangulaire mediane est brisee, la petite dent buccale est fort courte et 
peu saillante, l'anale est de meme fort peu apparente; la nymphe est courte et saillante. 
L'impression musculaire buccale est allongee, grande, et fort creusee, l'anale, circulate, 
egalement profonde et tres marquee. 

Variations. Les six valves de cette espece, que j'ai pu examiner, presentent des varia- 
tions dans la forme assez marquees, la plus grande de ces valves est celle qui est la plus 
allongee, les autres sont plus courtes et plus trigones ; le bord buccal est plus uniforme- 
ment arrondi dans un individu que dans les autres. J'ai deja indique quelques modifi- 
cations dans 1'ornementation. 

Rapports et differences. Les deux exemplaires figures par Agassiz sous le nora de 
Tr. geographica sont tous les deux incomplets, car Agassiz dit de celui qu'il a figure en 
premier lieu, qu'il etait tres defectueux. On ne peut done se faire une idee exacte de la 
forme veritable des types de cette espece. Dans le Lethea bruntrutana, Etallon a figure 
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un exemplaire de Laufon (localite ou Agassiz dit que Ton trouve le Trig, geographica,) 
qui ressemble au premier type d'Agassiz, c'est-a-dire que sa forme est sublrigone avec 
la region buccale tronquee presentant, a son extremite,, une courbe uniforme du cro- 
chet au bord palleal. Un seul des exemplaires de Valfin a une forme analogue, les autres 
sont plus allonges et n'ont pas la region buccale si courte, avec un bord si uniforme- 
ment arrondi. L'ornementation est tout a fait celle qu'indique Agassiz. J'ai mentionne 
des variations dans la forme des exemplaires de Valfin ; aussi, malgre une certaine diffe- 
rence que je signale, je crois qu'ils doivent etre rapportes au Tr. geographica, ainsi 
qu'Etallon l'avait deja fait. Je ne saurais comment 6n separer les exemplaires de la 
Haute-Marne que j'ai decrits, bien qu'ils soient plus allonges. Quant a l'exemplaire figure 
par Lycett (loc. cit.), il me parait douteux. L'espeee la plus voisine est le Trig. Parkinsoni, 
Agassiz, dont je n'ai vu aucun exemplaire; d'apres les figures et les descriptions, sa forme 
est presque aussi large que longue, la carene de son corselet est bien moins oblique, et 
les tubercules qui ornent les flancs sont plus petits et plus nombreux. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (coll. Guirand). Gotteau. P. de Loriol. Bourgeat. 

Explication des figures. 

PI. XXXIII. Fig. 2. . . Trigonia geographica, exemplaire complet, un peu use sur le corselet, de 

grandeur naturelle. Museum de Lyon. 
Fig. 3, 3 a. Autre individu plus large, un peu incomplet, de grandeur naturelle. Coll. 

P. de Loriol. 
Fig. 4. . . . Autre exemplaire plus jeune, dans lequel les cotes concentriques vers le 

crochet ne sont pas pas encore transformers en tubercules. Grandeur 

naturelle. Coll. Bourgeat. 
F\g. 5 . . . Jeunc exemplaire, incomplet de la region buccale, dans lequel les cotes 

concentriques commencent a se diviser en tubercules; fig. 5 a, le meme, 

grossi. Museum de Lyon. 



Trigonia valfinexsis, P. de Loriol, 1888. 

(H. XXX1I1, fig. 6-7.) 



DIMENSIONS. 



Longueur 36 mm. a 66 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,83 a 0,95 

Epaisseur, Id. , d'apres des valves isolees 0,53 a 0,59 
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Coquille subtrigone, plus longue que large, mais dans des proportions diverses, peu 
renflee, tres inequilaterale. Region buccaie extremement courte, comme tronquee; sa 
longueur ne depasse guere 19 a 20 centiemes de la longueur totale ; son bord forme une 
courbe peu prononcee, mais parfaitement reguliere, depuis le crochet jusqu'au bord 
palleal ; il ne parait pas exister de lunule. Region anale tres allongee., retrecie a l'extre- 
mite qui est tronquee. Une forte carene, tres saillante et devenant tuberculeuse en se 
rapprochant de l'extremite anale, va du crochet au bord palleal, en formant une courbe 
peu prononcee, et separe un corselet creuse dont la surface alteint a peine le quart de la 
surface totale de la valve, et dont le plan formerait, avec celui qui passerait par les flancs, un 
angle d'environ 136°. Ge corselet est orne de onze cotes rayonnantes dans un exemplaire 
de37mm. de longueur; lacinquieme, en comptant dela carene externe, est plus forte que 
les autres, sans qu'il y ait une difference tres sensible; elles sont du reste assez inegales et 
finement tuberculeuses ; la carene externe est ecailleuse. Bord cardinal rectiligne, allonge, 
et tres oblique du cote anal. L'area cardinale est longue, pas tres large et assez creusee; 
elle porte deux ou trois petites cotes rayonnantes, et son plan se trouve a angle droit avec 
celui qui passerait par les flancs. Bord palleal tres arque. Crochets assez eleves, aigus, un 
peu contournes du cote anal. Les flancs sont peu renfles et regulierement convexes ; leur 
ornementation consiste en cotes concentriques, minces, elevees, bien saillantes, arrondies, 
separees par des intervalles un peu plus larges qu'elles-memes, plats et lisses ; j'en compte 
26 dans un exemplaire de 37 mm. de longueur ; il y en a a peu pres le meme nombre 
dans le plus grand individu; je ne les vois pas distinctement sur son crochet, mais je compte 
celles-ci par analogie. Ces cotes commencent au bord buccal par un leger epaississement 
et une tres courte partie presque droite, puis elles s'arquent fortement et, arrivees pres du 
corselet, tantot elles forment un tres leger sinus, tantot conservent leur courbure ; elles 
s'arretent a une faible distance de la carene, parallelement a laquelle court un profond 
sillon lisse. La charniere est tres robuste. 

Rapports et differences. Je ne connais que trois valves de dimensions differentes, 
pouvant etre rapportees a cette espece ; l'une est bien conserves, les deux autres sont assez 
frustes. Leurs caracleres sont constants, seulement, dans le plus grand exemplaire, les 
intervalles entre les cotes sont relativement plus larges. Je ne puis rapporter ces valves a 
aucune des especes de Valfin decrites par Etallon, dont malheureusement les types n'ont 
pu etre retrouves. G'est du TV. Agassizi qu'ils se rapprocheraient le plus, mais Etallon dit 
que, dans cette espece, le corselet est « tres large, occupant a peu pres la moitie de la sur- 
face de la coquille, » ce qui ne peut, en aucune facon, s'appliquer aux exemplaires decrits, 
qui ne sont point non plus « tres renfles, » dont les cotes concentriques sont plus nom- 
breuses et moins ecartees, dont le corselet est garni de cotes rayonnantes plus nombreuses, 
et Tarea cardinale depourvue de « fortes stries d'accroisseraent tenement inclinees qu'elles 
sont presque paralleles a la carene; » de plus, leur longueur est plus forte que leur largeur, 
tandis qu'elle est egale dans le Trig. Agassizi, J'ai dit, dans la Monographic du jurassique 
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superieur de la Haute-Marne, a propos da Trig. Etalloni, que M. Guirand m'avait com- 
munique un exemplaire du Trig. Agassizi ; il ne s'est pas retrouve dans la collection du 
Museum de Lyon, et, si j'avais neglige de le retourner a M. Guirand, il n'aurait pas 
attendu '16 anspour me le reclamer. II se peut que ce soil un des exemplaires que j'ai 
decrits ici, et que je n'aie pas examine alors avec assez d' attention la diagnose d'Etallon. 
En tout cas, aucun exemplaire ne portait le nom de Trig. Agassizi dans la collection de 
M. Guirand qui m'a ete communiquee. Ge n'est qu'apres beaucoup d'hesitation que je me 
suis decide a separer cette espece du Trig, suprajurensis, dont elle est assurement bien 
voisine. Mon embarras provient surtout de ce que je connais mai cette derniere espece, 
dont je n'ai aucun exemplaire authentique sous les yeux. Cependant, a en juger par les 
descriptions trop courtes et les figures donnees par Agassiz, et par Etallon dans le Lethea 
bruntrutana (d'apres des exemplaires provenant de la meme localite que ceux d' Agassiz), 
je crois que l'espece de Valfin doit en etre distinguee : ses cotes concentriques sont plus 
sinueuses, moins regulierement arquees, et plus nombreuses, les cotes du corselet sont 
moins fines et moins regulieres, la carene externe est plus accentuee ; l'area cardinale, 
entierement depourvue de petites cotes obliques et ornee, au contraire, de deux ou trois 
fines cotes rayonnantes, n'est pas visible lorsqu'on regarde la coquille de plat, parce que 
son plan se trouve former un angle droit avec les flancs. Dans le Trig, papillata, dont je 
puis comparer de tres bons exemplaires typiques, et que j'envisage maintenant comme 
certainement distincte du 'Irig. suprajurensis, les cotes concentriques sont moins nom- 
breuses, plus ecartees, moins arquees, le corselet est relativement plus large, l'area 
cardinale est sailiante et obliquement striee. Dans le Trig. Meriani, que je connais en 
nature par un bon exemplaire de Laufon provenant de la collection d'Etallon, les cotes 
concentriques sont plus espacees, moins onduleuses, le corselet forme un angle moins 
ouvert avec le plan passant par les flancs, et les cotes qui Foment sont plus fines et plus 
nombreuses. Du reste, il faut reconnaitre que les especes du groupe des Trigonies costees 
ont besoin d'une revision severe, basee sur des materiaux bien conserves et considerables. 
En attendant, j'espere avoir fait connaitre, tout au moins suffisamment, l'espece de Valfin, 
si je me suis trompe sur sa determination. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI. XXXIII. Fig. 6, 6 a. Trigonia valfinensis, de grandeur naturelle. 

Fig. 7 . . . Grand exemplaire de la meme espece vu en dedans ; la surface externe de la 
valve est assez fruste. Grandeur naturelle. 



* 



DES COUCHES CORALUGENES DE VALFIN (JTRa). 289 



A it ( ; v s em i v p. a cia , Etallon. 

(/'/. XXXlJf, fit/. S-9.) 



SYNONYM IE. 



Area semifructa, Etallon, 1869, Etudes paleont. stir le Ilaut Jura, Corallien, II, p. 104 (Mem. Soc. 
d'Eniul. (In Doubs, 3 ,,,e serie, vol. IV). 
Id. Ogcrien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologie, fasc. 2, p. 585, fig. 172. 



DIMENSIONS. 



Longueur 17 mm. a 46 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,50 a 0,54 

Epaisseur, Id. 0,54 a 0,68 

Coquille allongee, un peu quadrangulaire, bien plus longue que large, epaisse, tres 
inequilateraie. Region buccale tres conrte relativement a I'anale; son extremite est regu- 
lierement arrondie depuis I'extremite du bord cardinal jusqu'au bord palleal. Region 
anale obliquement tronquee, suivant une ligne droite, a son extremite. Une carene 
tres prononcee, arquee, part du crochet et arrive a I'extremite du bord palleal en 
determinant un corselet tres deprime. Bord palleal arque, mais faiblement; pres de la 
region buccale une ouverture elroite, indiquee sur le bord par un sinus pen accentue, 
donnait passage au byssus. Bord cardinal droit. L'area ligamentaire qui atteint, a 
peu de chose pres, la longueur de la coquille, est fort large, les rhombes ligamentaires, 
visibles dans un individu, paraissent tres serres. Crochets peu eleves, aigus, tres 
ecartes. .le ne vois pas nettement la charniere. Etallon dit qu'elle a « 8 dents verti- 
cals tres courtes, puis 14 petites subegales, perpendiculaires au bord cardinal, enfin 
10 autres faisant un angle de 15° a 20°, grandissant insensiblement jusqu'a I'extremite 
anale. » I/ornemenlation con sis te en cotes rayonnantes Ires fines, tres nombreuses, 
reguherement. espacees, coupees par de fines cotes concentriques onduleuses, serrees, qui 
torment un granule a chaque point d'intersection ; de distance en distance, un pli 
d'accroissement. onduleux Ires accuse. Aux environs du bord palleal la regularity des 
cotes concentriques est moins graude; le sinus produit par le baillement du bord palleal 
se fait senlir, sur les cotes concentriques, sur plus de la moitie de la largeur des valves. 
Sur le corselet, l'ornementalion esL la meme, les cotes rayonnantes sont un peu plus 

MEM. SOU. PAL. SUfSs.1-:. X. XV. 37 
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accusees et tres regulieres ; en passant sur la carene, les cotes concentriques la rendent 
un peu ecailleuse. 

Rapports et differences. Les exemplaires, assez nombreux, que je rapporte avec 
certitude a YArca semifracta, presentent des caracteres tres constants. Les types d'fitallon 
n'ont pu etre retrouves, mais la description est suffisamment explicite, el le Frere Ogerien 
en donne une figure tres reconnaissable. Voisine, ainsi que l'observait Gallon, de YArca 
fracta Goldf. par son ornementation, cette espece s'en distingue sans peine par sa region 
buccale plus courte, plus arrondie a son extremity son bord palleal arque, sa carene anale 
aigue. L'Arca semifracta appartient au genre Area proprement dit ou Byssoarca. 

Logalite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Cotteau. P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PI. XXXIII. Fig. 8 . . . Area semifracta, grand exemplairc; ]a surface est legerement usee, do sorte 

que les cotes rayonnautes n'ont pas tout le relief qu'clles avaient origi- 
nairement. Grandeur naturelle. Coll. Cotteau. Fig. S a, ic memo exem- 
plaire vu sur les crochets, on no distingue plus les rhombes sur l'area 
ligamentaire. 
Fig. 9, 9 a. Autre exemplairc de la meme espece, de petite tailie. Museum de Lyon. 



A rca antiopa, P. de Loriol, 1888. 

(PI. XXXIII, fig. 10-12.) 



SYNONYMIE. 

Area janira, Etallon, 18,59, Etudes paleont. sur le Ilaut Jura, Corallien, II, p. 107 (Mem. de la Soc. 
d'Emul. du Doubs, 3 me serie, vol. IV), non d'Orbigny. 
Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologic, p. 617. 

# 

DIMENSIONS. 

Longueur 15 mm. a 24 mm. 

Largeur, par rapport a, la longueur 0,54 

Epaisseur, Id. 0,46 

Coquille ovale ailongee, relativernent etroite et assez epaisse, tres inequilaterale. Region 
buccale fort courie, retrecie, arrondie a son extremite. Region anale un peu elargie 
d'abord, en partant du crochet, puis graduellement retrecie suivant une courbe oblique 
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etreguliere; il »'y a pas de corselet bien determine dans les adulles, seulement une 
legere depression vers le Lord cardinal, accompagnant une carene rudimentaire obtuse 
qui se montre seulement sur les crochets. Par conlre, dans les exemplaires moins deve- 
loppes, la carene est plus accentuee, se prolonge jusqu'au bord palleal et determine un 
corselet bien limite. Bord palleal presque droit. Bord cardinal court, rectiligne, un peu 
oblique. Area ligamentaire nulle. Crochets tres petits, a peine saillants, rapproches, lege- 
rement carenes du cote anal. Les flancs sont marques d'une legere depression qui, depuis 
le crochet, atteint le bord palleal en obliquant fortement. Les valves sont ornees de lamel- 
les concentriques saillantes, elevees, regulieres, comme un pen imbriquees, au nombre de 
'J 8 environ; elles s'ecartent davantage et deviennent plus fortes en approchant du bord 
palleal ; la surface est, en outre, couverte de stries rayonnantes extremement fines, regu- 
lieres, egalement espacees, legerement onduleuses, et a peu pres invisibles a Fceil nu. Sur 
la carene, les lames concentriques se relevent parfois tres fortement et, dans la region du 
corselet, elles sont quelquefois tres ecailleuses et comme couvertes de cotes rayonnantes 
courtes et epaisses. 

Variations. Je connais quatre exemplaires de cette espece que j'ai recueillis moi-meme 
a Valfin (par extraordinaire il n'y avait aucun individu dans la collection de M. Guirand) 
et quatre de la collection Gotteau ; la plupart sont incomplets, de sorte qu'on ne peut rien 
dire de tres precis sur les modifications de la forme. lis varient notablement quant a la 
taille et l'un d'eux etait certainement plus epais que les autres relativement a sa largeur. 
Dans presque tous les individus, les lamelles concentriques sont tres accentuees. Sur un 
exemplaire, cependant, elles sont seulement indiquees sur les flancs, mais avec une regu- 
larity et un ecartement entierement semblables ; vers l'extremite anale et le bord palleal, 
elles sont plus marquees ; tous ses caracteres sont du reste ceux de l'espece. Les stries 
concentriques sont partout identiques. Sur un exemplaire dont j'ai parle plus haut, elles 
deviennent de veritables cotes epaisses sur le corselet, et on remarque cette tendance sur 
d'autres, quoique bien moins accentuee. 

Bapports et differences. Cette espece est certainement celle qu'Etallon a rapportee 
a X Area janira, a tort selon moi. Ce nom d'Arcajanira a ete donne par d'Orbigny a YArca 
pectinata Goldfuss (non Phillips), de Nattheim. L'original de la figure de Goldfuss est tres 
incomplet et le contour qu'il donne est hypothetique : M. Boahm qui a examine cet exem- 
plaire, dit « qu'il est conserve d'une maniere trop incomplete pour permettre des comparai- 
sons utiles» (Boehm, Bivalves de Stramberg, p. 578). On peut cependant conclure, d'apres 
le fragment figure, que cette espece de Nattheim est relativement bien plus large que celle 
de Valfin, avec une depression sur les flancs notablement plus accentuee et moins oblique, 
et des stries rayonnantes bien moins fines, plus ecartees et moins nombreuses. L'Arca 
Antiopa se distingue de YArca corallivora Buv„ par ses lamelles concentriques bien plus 
nombreuses et le manque de corselet, et de YArca subterebrans par la presence de lamelles 
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concentriques et par l'absence complete de stries concenlriques coupant les stries rayon- 
nantes et produisant, par consequent, un ireillis granuleux. 

Localite. Valfin. 

Collections. P. de Loriol. Gotteau. 

Explication des figures. 

PI. XXXIII. Fig. 10 ... . Area Antiopa, de grandeur naturelle, exemplaire incomplet de la plus 

forte taille et le plus epais; fig. 10 a, le meme vu en dessus, la surface 
est usee sur le corselet, mais on distingue, a la loupe, les traces de 
cotes semblables a celle de l'exemplaire de la fig. 12. Coll. P. de Loriol. 

Fig. 11, 11 a. Petit exemplaire de la meme cspece, le seul dont la forme soit intaete. 
Grandeur naturelle. Coll. Cotteau. Fig. 11 b, le meme, grossi. 

Fig. 12 ... . Autre individu, incomplet sur le bord cardinal, tres orne sur le corselet. 
Grandeur naturelle. Coll. Cotteau, Fig. 12 a, le meme, grossi. 



Arca subterebkans, P. de Loriol, 1888. 

{PL XXXIII, fig. 13-16.) 



SYNONYMIE. 

? Area terebrans, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 105 (Mem. Soc. 
d'Emul. du Doubs, 3 me serie, t. IV), non Buvignier. 

DIMENSIONS. 

Longueur 15 mm. a 24 mm. 

Id. moyenne 20 

Largeur, par rapport a la longueur 0,46 a 0,53 

Epaisseur, Id. ' 0,43 a 0,53 % 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur 0,2(1 

Coquille allongee, etroile, tres inequilaterale ; sa largeur egale environ la moitie de sa 
longueur, et son epaisseur egale parfois sa largeur, mais le plus souvent reste au-dessous. 
Region buccale beaucoup plus courte que l'anale, tres arrondie a son extremite a partir 
de l'extremite horizontale du bord cardinal. Region anale un pen elargie a partir du cro- 
chet jusqu'a rextremite du bord cardinal, a partir duquel son bord s'arrondit 
obliquement, en formant une courbe reguliere qui change de rayon en approchant du 
bord palleal. Bord cardinal moins long que la longueur de la coquille; l'area ligamentaire 
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est. si elroite qu'elle est a peine apparcnte. Bord palleal presque droit, plus releve du cote 
anal que du cote buccal. Crochets tres rapproehes du cote buccal, ecartes, pen saillants 
au-dcssus du bord cardinal, quoiqne cependant bien detaches. Charnierecomposee de sept 
dents allongees, obliques, du cote buccal, puis., en face des crochets, de 8 ou 9 tres 
potites dents vertieales, et ensuite, de 14 a 15 dents obliques qui s'allongent et s'ecartent 
toujours plus en approchant de rextremite anale. Les flarics sont assez regulierement 
convexes, sauf ime depression transversale large, mais pest sensible, qui va en obliquant 
depuis le crochet jusqu'au bord palleal. II n'y a pas de corselet, une careue legere se 
manifeste sur les crochets du cole anal, mais se perd promptement. Le maximum d'epais- 
seur se trouve a peu pres a la moitie de .la longueur. L'ornementation se compose de 
petiles coles rayonnantes tres fines, tres regulieres, egales sur toute la surface, divisees en 
granules par des stries concentriques Ires fines, tres nombreuses, un peu plus espacees; 
de distance en distance, surtout aux environs du bord palleal, se montre un pli d'accrois- 
sement bien accuse. Le treillis forme: de la sorte est tres regulier et si fin et si delicat 
qu'il se distingue a peine sans le secours de la loupe. 

Rapports et differences. J'ai sons les yeux des exemplaires de cette espece assez 
nombreux et bien conserves ; aucnn d'entre eux n'approche des dimensions indiquees par 
Etallon pour son Area terebrans (loc. cit.), et tons sont beancoup plus petits. Leurs 
caracteres se rapportent assez bien a la description donnee par Etallon, mais I'epaisseur 
qu'il leur attribue arrive a peine a la moitie de la largeur. En tout cas, me parait-il, 
l'espece de Valfin doit etre distinguee de celle de la Meuse ; son bord cardinal se prolonge 
un peu plus du cote buccal, et rextremite buccale est plus nettement arrondie, ses cro- 
chets sont plus ecartes, plus saillants, plus detaches, ses valves augmentent un peu de 
largeur depuis le crochet a rextremite du bord cardinal qui est plus court, le bord est 
plus oblique du cote cardinal, le bord palleal est moins arque et les flancs sont marques 
d'uiie large depression transverse. Les echantillons decrits ne peuvent non plus se rap- 
porter hYArca subtexata Etallon, de Valfin, qui parait identique a YArca texata Quenstedl 
(A. nattheimensis Bcehm), avec lequel ils n'ont en realite aucun rapport. Dans le Lethea 
bruntrutana, Etallon a repris cette espece, et donne la figure d'un exemplaire de Laufon 
de grande taille, qui ne ressemble point a la figure de YArca texata Quenstedt, mais qui se 
rapproche des exemplaires de Valfin ; ces derniers en different par leurs crochets moins 
saillants, relativement moins ecartes, bien plus rapproehes du bord buccal (an lieu d'etre 
sitnes vers la moitie de la longueur), par la largeur augmentant depuis les crochets jus- 
qu'au bord anal qui est notablement plus oblique du cote cardinal, ensuite par le bord 
palleal plus droit: les cotes rayonnantes sont aussi un peu plus fines et plus serrees. 
D'apres les ehiflres donnes par Etallon, I'epaisseur de 1*4. subtexata de Laufon serait 
notablement moimlre que la largeur, elle lui serait superieure d'apres la figure. 
VA. texata GuldL dont Etallon dit qu'il differe surtout de son A. subtexata par ses 
crochets plus robnstes. est certainement bien different de YArca svbterebrans de Valfin. 
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Enfin YArca Oppeli Etallon (= A. relicuia Quenstedt non GraeL, etc.) est de beauroup 
pins grande taille, plus arque sur le bord palleal, avec une ornemenlalion beaucoup moins 
fineetaucune depression sur les flancs; ses crochets sont aussi plus epais. L'A. subierebrans 
appartient an sous-genre Barbatia, ses caracteres sont tres constants, on remarque seule- 
ment quelques variations dans la largeur et dans l'epaisseur proportion nelles qui ont ete 
indiquees; lesexemplaires epais paraissentetre les plus frequents. La depression des flancs, 
toujours sensible, Test cependant plus dans certains individus que dans d'autres. 

Locality. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Museum de Paris (Collections zoolo- 
giques). Bourgeat. P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PL XXXIII. Fig. 13, 13 a. Area subterebrans, de grandeur naturelle, exemplaire epais. Son orne- 

mentation est si delicate que la surface parait presque lisse. Fig. 13 b, 
le meme individu, grossi. Museum de Lyon. 
Fig. 14, 14 a. Autre ind'vidu plus mince, de grandeur naturelle. Museum de Lyon. 
Fig. 15 ... . Autre exemplaire de grandeur naturelle avee de forts arrets de develop- 
pement. La region anale est un peu plus elargie. Fig. 15 a, le meme, 
grossi. Museum de Lyon. 
Fig. 16. . . . Autre exemplaire mince et allonge sur lequel on voit bien l'etroite area 
ligamentaire. Museum dc Paris (Galeries zoologiques). Fig. 16 a, le 
meme, grossi. 



Akca Ery\, P. de Loriol, 1888. 

(PI. XXXIII, fig. 17.) 



DIMENSIONS. 



Longueur 31 n]m . 

Largeur, par rapport a la longueur 0,01 

Epaisseur, Id. d'apres une valve isolee 0,42 

Coquille ovale allongee, peu epaisse, inequilaterale. Region buccale fort courte; sa 
longueur n'excede pas 0,26 de la longueur totale; elle est retrecie, arrondie, comme un 
peu tronquee a son extremile. La region anale, graduellement elargie jusqu'a Textremite 
du bord cardinal, s'arrondit ensuite en obliquant suivant une courbe reguliere, changeant 
un peu de rayon a son extremite. Bord palleal droit. Bord cardinal rectiligne, oblique par 
rapport au bord palleal; sa longueur est de 0,06 de la longueur totale. La charniere n'a 



DES COL 1 CUES CORALLIGENES DE VALFIN (JURA). 295 

pu etre degagee d'une maniere tout a fait nette. On distingue plusieurs petites dents verti- 
cals sous le crochet et, du cote anal, ou la lame cardinale s'elargit, quelques dents 
allongees paralleles au bord cardinal. L'area ligamentaire est etroite, allongee, avec un 
petit nombre de sillons peu visibles. Crochets fort petits, tres peu saillants, tres corapri- 
meset tres ecartes, inclines du cote buccal. Les flancs sont faiblement, mais regulierement 
convexes, sans aucun angle ni gibbosite dans la region anale ; un aplatissement sensible 
se fait sentir sur ies crochets et se continue un peu sur les flancs, comme une tres legere 
depression oblique. La surface est ornee de lamelles concentriques a peine saillantes 
quoique bien distinctes, un peu ecartees et presque equidistantes sur la region anale, tres 
serrees dans la region buccale (j'en compte environ 48 jusqu'aux gros plis d'aceroisse- 
ment de la region palleale) ; elles sont coupees par des petites cotes rayonnantes d'une 
grande finesse, presque invisibles sans le secours de la loupe, tres regulieres, a peu pres 
alternativement inegales. Vers le bord palleal, le test, deja epais, s'epaissit encore avec 
des plis d'accroissement tres profonds, tres serres et irreguliers. 

Rapports et differEiNCES. Gette espece, dont je ne connais qu'un seul exemplaire, 
mais Ires bien conserve, presente certains rapports de forme et d'ornementation avec 
['Area Anliopa, mais elle s'en distingue de suite par la compression de ses valves, 1'apla- 
tissement et 1'ecartement des crochets, les lamelles concentriques plus nombreuses et plus 
serrees. Parmi les especes indiquees par Etallon et dont il a donne des descriptions assez 
explicites, il n'en est aucune a laquelle on pourrait rapporter celle-ci. 

Locality. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI. XXXIII. Fig. 17. Area Eryx, de grandeur naturelle ; fig. 17 a, le m6me va sur les crochets ; l'area 
ligamentaire devrait etre un peu plus longue et un peu plus nettement limitee. 
Fig. 17 b, fragment du test, grossi. 



Arca (Citcull/ea) texta, Rfpmer 

[PI XXXIII, fig. 18.) 



SrNONYMIE. 



Cucullcca texta, Roomer, 1S8G, Verst. der Norddeutsclien Oolithgeb., p. 104, pi. 6, fig. 19. 
Arca texta, d'Orbigny, 1850, Prodrome, t. II, p. 52. 

Area Goldfussi, Etallon, 1,%!), Etudes paleont. sur le Ilaut Jura, Corallien, II, p. 108 (Mem. Soc. 
d'Emul. du Pouhs, 3 me serie, vol. IV). 
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Area texta, P. fie Loriol, 1SGS, in P. do Loriol et G. Cottcau, Monogr. de Pelage portlandien de 

l'Yonne, p. 177. 
Id. P. de Loriol, 1S72, in P. de Loriol, E. Tloyer et II. Tombeck, Monogr. dn jurass. sup. 

de la Haute Marne, p. 823, pi. IS, tig. (i-10. 
Id. P. de Loriol, 1875, in P. de Loriol et Ed. Pellat, Monogr. des etages jurassiqnes sup. 

de Boulogne-sur-Mer, p. 14:-!, pi. 17, tig. 18. 
Id. P. de Loriol, 1881, Monogr. de la couche a Am. tcmtilobatn-n d'OUerbuelisitten, p. (>!). 

(Voir dans ces ouvrages la synonymic, de l'especc). 

DIMENSIONS. 

Longueur . . 44 mm. a 48 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,81. 

Epaisseur Id. d'apres des valves isolees 0,75 

Goquille trapezoidale, nn pen plus longue que large, epaisse, inequilaterale. Region 
buccale un pen plus courte que l'anale, arrondie a l'extremite et un pen creusee vers le 
bord cardinal, avec lequel elle forme un angle vif. Region anale obliquement tronquee a 
son extremite; une carene oblique, aigue sur les crochets, et devenant peu a pen obtuse 
en se dirigeant vers l'extremite du bord palleal, limite un corselet ex cave ires marque. 
Bord palleal peu arque. Bord cardinal tres long, rectiligne. Area ligatnentaire pas Ires 
large, relativement, legerement excavee, les rhombes ligamentaires sont peu nombreux et 
ecarles. Charniere composee de quelques petites dents verticales en face des crochets, puis 
de trois longues dents buccales parallelles au bord cardinal et bifurquees a l'extremite, et 
de quatre longues dents an ales egalement paralleles au bord cardinal ; lorsque la surface 
est usee, comme cela arrive dans certains exemplaires roules, la charniere prend un aspect 
assez different. Crochets assez renfles sans etre bien eleves, carenes du cote anal, aigus, 
ecartes, assez eontournes vers le bord buccal. Les valves sont ornees de cotes rayonnantes 
fines et tres norabreuses, croisees par de fines stries concentriques regulieres ; il se forme 
un granule aux points d'intersection, mais il n'est visible que la ou. le test est extrememenl 
frais; dans la region buccale, surtout pres des crochets, on distingue quelques coles 
rayonnantes un peu plus apparentes que les autres. 

Rapports et differences. J'ai cru devoir donner une description des exemplaires de 
Valfin appartenant a cette espece, Ires bien connue, et que j'ai moi-meme decrite plus 
d'unefois, afin de constater le plus exactement possible sa presence a Valfin. J'ai quatre 
valves sous les yeux (les types d'Etallon ne se sont point retrouves) ; deux d'entre elles, 
bien conservees d'ailleurs, paraissent avoir ete roulees et leur surface est fruste, les deux 
autres ont conserve leur ornementation. Tous leurs caracteres reproduisent, de la maniere 
la plus exacte, ceux des nombreux exemplaires de cette espece que j'ai examines, et je n'ai 
aucun doute sur leur determination. Etallon rapportait les individus de Valfin, qu'il avait 
recueillis et decrits d'une maniere parfailement reconnaissables, a V Area Goldfmm 
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Rcemer, espece sur laquelle j'ai pen de renseignements et qui se trouve dans le Hanovre 
a un niveau un peu inferieur ; a en juger par la figure et la description donnees par Roe- 
mer elle differe de V Area texla par sa region buccale plus regulierement arrondie a 
l'extremite, et plus fuyante vers le bord palleal, par la troncature plus abruple de l'extre- 
mite de la region anale, par sa carene anale bien plus obtuse et ses crochets plus epais. 
Roemer ne parle de son ornementation que pour dire qu'elle est concentrice subrugosa, 
tandis qu'il decrit tres exactement celle de YA.texta. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PL XXXIII. Fig. 18, 18 a, 18 b. Ara texta, de grandeur naturelle. Museum de Lyon. Le crochet est 

un peu trop etroit dans la fig. 18 b. 



Isoarca eminens, Quenstedt. 

(PI. XXXIV, fig. 2.) 

SYNONYMIE. 

Isoarca eminens, Quenstedt, 1852, Handbuch der Petrefacten Kunde, p. 527. 

Id. Quenstedt, 1858, der Jura, p. 761, pi. 93, fig. 14. 

Id. Quenstedt, 1867, Handbuch der Petrefacten Kunde, p. 627. 

Id. Etallon, 1864, Paleontologie grayloise, Mem. de la Soc. d'EmuI. du Doubs, 

3 me serie, vol. VIII, p. 360. 
? Isoarca aff. eminens, G. Boehm, 1881, Die Bivalven des Kehlheimer Diceras Kalkes, p. 94 (Paleon- 

tographica, vol. XXVIII). 
Isoarca cfr. eminens, G. Boehm, 1883, Die Bivalven des Stramberger Kalkes, p. 571 et 574, pi. 64, 
fig. 19-20. 

DIMENSIONS. 

Longueur tres approximative 47 mm. 

Largeur 26 

Epaisseur d'une valve isolee 17 

Coquille etroite, allongee, renflee, extremement inequilaterale. Region buccale de lon- 
gueur nulle, surplombee par les crochets, arrondie et fuyante vers le bord palleal a son 
extremite. Region anale elargie, un peu deprimee vers le bord cardinal ; son extremite 

MK.YT. SOC. PAL. SUISSE. T. XV. "~" 
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n 'est pas conservee; on voit, d'apres les plis d'accroissement, qu'elle etait parfaitement 
arrondie. Bord palleal peu arque ; il n'est pas tres bien conserve. Bord cardinal tres 
oblique relativement au bord palleal, un peu arque, tres long. Area ligarnentaire visible, 
mais tres etroite, et paraissant legerement surplombee par le bord de la coquille, on ne 
distingue que deux sillons ligamentaires. Charniere ne commencant pas au bord buccal, 
mais a quelque distance, et prolongee jusqu'a l'extremite anale; les dents sont petites, 
ecartees, presque verticales, un peu obliques du cote anal. Crochets epais, renfles, tres 
contournes a leur sommet, depassant legerement l'extremite du bord buccal et tres rap- 
proches lorsque les valves elaient closes. Les flancs sont renfles et tres convexes, un peu 
aplatis vers le bord cardinal, la plus grande epaisseur est dans la region des crochets. La 
surface est usee, mais on distingue cependant tres bien les traces d'un treillis tres fin 
forme par des cotes concentriques et rayonnantes tres fines; on distingue aussi un ou 
deux plis d'accroissement bien accuses. Test mince. 

Bapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire qui puisse etre rap- 
porte a cette espece, et il n'est pas tres complet. II me parait se rapporter parfaitement a 
1'espece de Nattheim, tout au moins a ce qui en est connu, c'est-a-dire a la figure donnee 
par Quenstedt ; il est regrettable que M. Bcehm, qui a eu 1'original entre les mains, n'ait 
pas complete sa description. II me parait appartenir aussi a 1'espece de Stramberg rappor- 
tee, avec quelque doute, par M. Bcehm, a 17*. eminens, seulement M. Bcehm dit que ses 
crochets sont assez ecartes, ce n est point le cas pour 1'exemplaire de Valfin ; je ne sais s'ils 
sont aussi rapproches dans celui de Nattheim. En attendant de nouveaux documents, il 
m'est impossible de trouver des caracteres permettant de rapporter a une autre espece 
1'individu que je viens de decrire. La forme, les proportions, la brievete du bord buccal 
surplombe par le crochet, la charniere enfin, ne permettent pas une confusion avec 17s. 
inflata, Etallon. Dans 17s. helvetica, P. de L., les crochets sont plus saillants. plus enroules, 
et la region anale est carenee. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI XXXIV. fig. 2, 2, a. Isoarca eminens, valve de grandeur naturelle; fig. 2 b, la memevue en dessus; 
cette figure, pas tres reussie, donne l'epaisseur exacte. 
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I SO A RCA INI LATA, filallon. 

(PI XXXIV, fig. 3.) 

SYNONYMIE. 

Isoarca injlata, Ktallon, 1859, Etudes palcont. sur le Ilaut Jura, Corallieii, II, p. 108 (Mem. Soc. 
d'Emul. du Doubs, o me serie, t. IV.) 
Id. Ogerien, 1867, Hist, nat. du Jura, t. I, Geologic, p. 619. 

Id. G. Boelim, 1883, Die Bivalven der Stramberger Schichten, p. 574. 

DIMENSIONS. 

Longueur 50 mm - ^ 70 mm " 

Largeur, par rapport a la longueur °> 7(i a °> 80 

Epaisseur, Id. d'apres des valves isolees 0,75 a 0,90 

Coquille un peu eordiforme, large, renflee, tres inequilaterale. Region buccale extre- 
mement courte, mais, cependant, depassant ton jours tres sensiblement les crochets, son 
extremite est regulierement arrondie et un peu fuyante vers le bord palleal. Region anale 
paraissant arrondie a son extremite, son bord n'est pas intact. Bord palleal a peu pres 
droit. Bord cardinal allonge, rectiligne. Une area ligamentaire relativement assez large et 
tres distincte commengant sous le crochet, mais ne s'etendant pas jusqu'a l'extremite 
anale du bord cardinal, porte 7 a 8 sillons ligamentaires tres fins et un peu onduleux. 
Gharniere composee de dents nombreuses, tres petites et ver tales sous les crochets, allon- 
gees, obliques et un peu en chevron du cote anal, allongees, ecartees et presque parallels 
an bord cardinal vers l'extremite buccale ou la lame cardinale s'elargit notablement (on 
voit ce dernier detail dans un autre exemplaire que celui qui a ete figure). Crochets epais, 
renfles, sans etre tres saillants, fortement contournes du cote buccal, les flancs sont 
bombes et tres uniformement convexes, la surface est ornee de petites cotes concentriques 
(Tune grande finesse, inegales, presque alternativement coupees par des coles rayon- 
nantes semblables, produisant un treillis d'une finesse extreme, a peine appreciable a 
1'ceil nu ; vers le bord palleal, quelques plis d'accroissement tres marques. 

Rapports et differences. Les exemplaires originaux d'Etallon n'ont pas ete retrou- 
ves, mais la description qu'il a donnee permet de reconnaitre exactement son espece. J'en 
ai deux exemplaires sous les yeux qui se competent fun f autre. Elle se distingue par 
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ses proportions, l'extreme finesse de son ornementation et l'etendue relalivement grande 
de son area ligamentaire. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PI. XXXIV. Fig. 3, 3 a. Isoarca inflata, exemplaire de forte taille, de grandeur naturelle; fig. 3 b, 
fragment du test grossi. Museum de Lyon. 
Fig. 4 . . . Autre exemplaire de la meme espece vu en dedans, la region buccale etant 
brisee, les dents de cette partie de la charniere ne sont pas visibles. 



Trichites Saussurei, Thurmann. 

(PL XXXIV, fig. 1.) 

SYNONYM1E. 

Trichites Saussurei, Thurmann, 1830, Soulevements jurassiques du Porrentruy, Mem. aead. de Stras- 
bourg, vol. I, p. 25. 

Pinna Saussurei, Deshayes, 1838, Traite element, de conchyliologie, expl. des pi., p. 24, pi. 38, 
fig. 4. 

Trichites Saussurei, P. de Loriol, 1872, in P. de Loriol, Royer et Tombeck, Monogr. des etages jurass. 
superieurs de la Haute-Marne, p. 357. 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de 1'espece et ajouter :) 
Id. Struckmann, 1878, der obere Jura der Umgegend von Hannover, p. 36. 

Pinnigena Saussurei, Fischer, 1887, Manuel de conchyliologie, p. 964. 

Trichites Saussurei, Choffat, 1888, Description de la faune jurass. du Portugal,2 e livr., p. 72, pi. 15 bis 
et pi. 17, fig. 5-7. 

DIMENSIONS. 

Longueur approximative 120 mm. 

Largeur maximum 82 

Coquille allongee, comprimee, un peu arquee, tout a fait inequilaterale, regulierement 
elargie depuis !e crochet jusqu'a rextremite anale qui est arrondie. Le bord cardinal est 
court et peu arque. Le bord de la region anale n'est pas exactement conserve. Bord 
palleal peu arque. Une forte gibbosite part du crochet, sur la valve superieure, et va se 
perdre vers ]e milieu des flancs, separaht une region palleale plus etroite que la region 
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cardinale. Au dela du milieu de la longueur, la valve est presque uniformement convexe 
et dilatee. De fortes cotes rayonnantes arrondies, divergentes, augmentant d'epaisseur, 
couvrent la region cardinale, d'autres bien plus epaisses, peu nombreuses, s'allongent 
jusqu'a l'extremite anale, et quelques autres, plus faibles, divergent vers l'extremite du 
bord palleal. La region palleale elle-meme n'a guere que de forts plis d'accroissement. Le 
crochet n'est pas conserve. 

Rapports et differences. Je ne connais, de Valfin, qu'une seule valve superieure 
appartenant a un jeune individu de cette espece. A ce degre de developpement, les valves 
ne sont pas repliees en selle comme dans les grands individus. Du reste, par son orne- 
mentation et ses caracteres, cet individu se rattache etroitement aux grands exemplaires 
du Tr. Saussurei, en bon etat, avec lesquels je l'ai compare, et il me serai t impossible de le 
separer de cette espece, qui varie assez dans sa forme, certains individus etant plus etroits 
et plus arques que les autres. II ne serait pas impossible, du reste, que, si Ton pouvait 
reunir des series nombreuses d'individus bien conserves, provenant des divers niveaux 
auxquels on a cite Tespece, on ne reussit a en distinguer plus d'une. M. Boehm en a 
decrit plusieurs de Kehlheim a aucune desquelles ne peut apparlenir l'exemplaire de 
Valfin. II faut se dire aussi que la forme et I'ornementation sont sujettes a varier, mais on 
ne pourrait pas encore preciser dans quelles limites, les bons materiaux n'ctant pas assez 
considerables. II est bien reconnu maintenant que le Trichites du mont Saleve, dont la 
premiere figure a ete donnee dans les « Voyages dans les Aipes » de de Saussure,- est une 
espece toute differente, tres inequivahe. Pictet, qui a figure aussi cet individu dans !e 
« Traite de paleonlologie » (Atlas, pi. 82, fig. 1 1) sous le nom de Trick Samsurei, a bien 
reconnu depuis (a Pal. de Ste-Croix, » I, p. 79) qu'il ne fallait point la confondre. 
M. Boehm (« Bivalven von Kehlheim, » p. 171) lui a donne le nom de Trichites Lorioli. 
Etallon a indique a Valfin deux especes de Trichites, Tr. giganteus Quensledt, et Tr. 
planus Etallon, lesquels ne peuvent etre conl'ondus avec le Tr. Saussurei qu'il ne mentionne 
pas. Je n'ai vu aucun echantillon de ces especes. 

Locali ni. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication de la figure. 
PL XXXIV. Fig 1. Jeune exemphtire du Trichites Saussurei, de grandeur uaturelle. 
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Myoconcha cfr. texta (Buvignier), Etallon. 

(PI. XXXV, fig. 2.) 

SYNONYMIE. 

Myocomlm texta, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Cor allien, II, p. 99 (Mem. Soe 
d'Emul. du Doubs, 3" 10 serie, t. IV). 

DIMENSIONS. 

Longueur approximative 56 mm. 

Largeur approximative vers l'extremite palleale 30 

Je ne connais cette espece que par trois fragments, deux ne presentent qu'une petite 
partie de la coquille du cote buccal, dans le troisieme le crochet et une partie de la region 
palleale du cote buccal sont delruits. La coquille parait avoir ete comprimee, tres elargie 
vers l'extremite de la region anale. La region buccale est tres courte, tres retrecie et 
lamelleuse, avec de gros plis, le test etant fort epaissi \ r ev& son extremite qui est arrondie. 
Le bord cardinal est arque, avec un sillon parallele bien prononce. Crochets fort petits, 
compriraes, a peine saillants, non terminaux. La surface est ornee de cotes rayonnantes 
ecartees, tres fines, qui comrnencent vers le sillon cardinal, mais ne paraissent pas se con- 
tinuer dans la region palleale qui est couverte de fort plis concenlriques; elles sont proba- 
blement au nombre d'une quinzaine environ, comrae le dit Etallon; elles sont coupees par 
des costules concentriques tres fines, tres serrees, tres regnlieres, qui chevronnent legere- 
raent contre chacune d'entre elles. 

Rapports et differences. Les caracteres que permettent d'observer les debris que je 
viens de decrire sont suffisants pour montrer qu'ils appartiennent bien a l'espece 
qu'Etallon a designee sous le nom de Myoconcha texta, mais ils ne permettent pas d'affirmer 
qu'elle est identique au Mytilus textus Buv. Etallon pense que Buvignier n'a connu qu'un 
jeune individu ; ce serait a prouver. Dans l'exemplaire des calcaires de Greue, figure par 
ce dernier auteur, la region buccale est tres differente de celle des individus de Valfin, les 
crochets sont terminaux et la forme parait relativement plus etroite ; d'un autre cote, les 
ornements et le sillon le long du bord cardinal sont identiques. II me parait probable que 
l'espece de Valfin, lorsqu'elle sera mieux connue, devra etre specifiquement distinguee, 
mais je ne saurais le prouver maintenant. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 
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Explication des figures. 

PI. XXXV. Fig. 2. Exemplaire incomplet du Modiola cfr texta, de grandeur naturelle; fig. 2 a, le 
mOmo, vu snr la retdon car din ale; fig. 2 b, fragment du test grossi. 



Pinna sp. 

J'ai sous les yeux deux echantillons qui appartiennent a une espece de Pinna de petile 
taille que je ne puis determiner specifiquement d'une maniere correcte. L'un d'eux a une 
longueur approximative de 50 mra avec une largeur maximum de 33 mm , le bord n'est point 
intact dans la region anale de sorte que j'ignore ses dimensions reelles et son pourtour. 
[/autre individu est encore moins complet. Le crochet est aigu; il en part une carene 
Ires obtuse et tres peu marquee qui partage les flancs en deux parties inegales. Dans la 
region palleale, qui est la plus grande, se font remarquer des plis concenlriques tres pro- 
nonces. La region cardinale parait lisse. L'ensemble est Ires comprime. Je ne saurais 
dire si ces deux exemplaires appartiennent au Pinna inormla. Etallon, seule espece men- 
tionnee a Valfin dont l'original ne s'est point retrouve. Etallon ne mentionne pas les forts 
plis concentriques de la region palleale. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 



Mytilus furcatus, Munster. 

{PI. XXXIV, fig. 5.) 

SYNONYMIE. 

Mytilus furcatus, Munster, 1837, in Goldfuss. Petref. germ. II, p. 170, pi. 129, fig. 6. 

Id. Etallon, 1859, Etudes palcont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 110 (Mem. Soc. 

d'Kmul. du Donlis, 3™ e scric, t. IV). 
? Mytilus Sautieri, Guirand et Ogerien, 1865, Quelques fossiles nouv. du Corallien du Jura, p. 25, fig. 51. 
Mytilus furcatus, Ogerien, 1SG7, Hist, natur. du Jura, Geologie, p. 618. 
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Mytilus furcatus, P. de Loriol, 1875, in P. do Loriol et Ed. Pellat, Monogr. des etages jurass. sup. de 
Boulogne-sur-Mer, p. 314, pi. 18, fig. 15 et 16. 
(Voir dans eel ouvrage la synonymic de l'espece.) 
Id. Quenstedt, 18(57, ITandbucb der Petrefaeten Kunde, 2 me edit., p. 019, pi. 54, fig. 2. 

Id. Struckmann, 1S7S, der oberc Jura der TImgegend v. ITannover, p, 38. 

DIMENSIONS. 

Longueur 22 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,45 

Epaisseur, Id. 0,56 

Coquille etroite, arquee, tres epaisse. La region buccale et les crochets n'existent plus 
dans 1'exemplaire decrit. Region anale un pea elargie jusque vers la moitie de la longueur 
de la coquille, puis graduellement retrecie et amineie ; son extremite est parfaitement 
arrondie. Bord cardinal formant une courbe reguliere jusqu'a I 'extremite anale. Region 
buccale tres epaisse, presqne verticale et a peine legerement arquee. Les fiancs s'elevent 
graduellement depuis le bord cardinal jusqu'a une gibbosite oblique peu sensible a partir 
de laquelle la region palleale descend brusquement, L'ornementation se compose de cotes 
rayonnantes, elevees, saillantes, parlant des crochets et s'arquant regnlierement pour 
arriveranx bords en s'anastomosant , elles sont plus fines et plus serrees dans la region 
palleale que pres du bord cardinal. Ces cotes sont couvertes de tubercular serres, arrondis 
on un peu releves en eeailles ; les intervalles sont stries en travers, mais cela ne se 
distingue que sur un petit nombre de points. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul individu de cette espece qu'Etallon 
et le Frere Ogerien indiquent comme etant assez commune a Valfin. II appartenait a la 
collection d'Etallon, mais est eliquete (pas de sa main) Mytilus plicatus? II est assez bien 
conserve el appartient certainement a l'espece rapportee au Mytilus furcatus par Etallon, 
et, me semble-t-il, avec toute raison. Je ne saurais comment distinguer 1'exemplaire 
decrit, de l'espece de Natlheim, que je ne connais cependant que par des figures et des 
descriptions bien courtes. L'un des exemplaires de la Haute-Marne que j'ai fait figurer 
parait un peu deforme, mais l'ornementation est la meme. II faut, du reste, noter que, 
dans les Mytilus, la largeur et l'epaisseur proportionnelles sont assez variables dans une 
meme espece. Les citations du Hanovre peuvent laisser quelques doutes, car I'individu 
figure par Roemer a des cotes plus fines et parait appartenir au Myt. Thirriai Etal- 
lon. Sous le nom de Mytilus Sautieri, Guirand a decrit et donne la figure d'une 
espece de Mytilus qui parait avoir eu une ornementation analogue a celle du Myt. 
furcatus, mais la forme est differente : il ne serait pas impossible non plus que cette 
espece ne fut le Mytilus subornatus, car les figures donnees par Guirand sont sou vent 
bien inexactes. Ge n'est pas le Mytilus valfinensis, dans lequel il n'y a pas de grosses cotes 
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sur la region palleale. Le type de ce Mi/tilm SatUieri ne s'est jamais retrouve dans la 
collection Gnirand. 

Localite. Valfin. 

Collection. Faculte des Sciences de Dijon (Coll. Etallon). 

Explication des figures. 

PL XXXIV. ff/. 5. Mytilus furcatus, de grandeur naturelle; fiy. 5 a, le meiiie, vu sur ]a region eardi- 
nale; fiy. 5 ?j, le meme, vu sur la region palleale, qui est presque plane, et oil les 
cotes sont bien plus lines; fiy. 5 c, le meme, vu snr le flanc, grossi. 



Mytilus subounatus, ftlallon. 

(PI. XXXIV, fiy. 6-8.) 

SYNONYMIE. 

Mytilus mhornatw, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, U, p. 111. 

DIMENSIONS. 

Longueur 27 a 49 mm. 

Largenr, par rapport a la longueur 0,54 a 0,62 

Epaisseur, Id. 0,40 

Goquille allongee, s'elargissant depuis les crochets jusque vers la moitie de sa longueur, 
puis se retrecissant graduellement, suivant une courbe uniforme.. jusqu'a l'extremite 
anale qui est arrondie. La region buccale a une longueur nulle, son extremite est arrondie 
et elle conserve une certaine largeur. Bord palleal arque, plus on moins, mais toujours 
faiblement. Bord cardinal oblique, presque rectiligne. Crochets tout a fait terminaux se 
confondant a leur extremite avec le bord buccal. Les flancs sont peu renfles, une gibbo- 
site, partant du crochet pour arriver a l'extremite anale du bord palleal, rarement bien 
prononcee, separe la region palleale ; il n'y a point, de depression particoliere vers le bord 
cardinal. La surface est ornee de cotes rayonnantes tres dedicates, peu apparentes, qui 
divergent et se recourbent tres fortement vers les bords ou elles se divisent; elles sont 
ondulees et s'entrecroisent un peu sans ordre ; des silions concentriques, tantot bien 
marques et rapproches, tantot espaces et peu sensibles, les coupent a intervalles inegaux, 
la region, palleale parait convene de fines stries par la dichotomisation des cotes. Toute 

mm. soi;. pal. suissi;. t. w. 39 
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cette ornementation est tres delicate et peu accusee, meme dans des echantillons bien 
frais. 

Rapports et differences. Sans avoir eu sous les yeux les types d'Etallon, qui n'ont 
pas ete retrouves, je n'ai pas de doute sur la determination des individus qui viennent 
d'etre decrits ; ils correspondent parfaitement a la description donnee par Etallon qui ne 
pent se rapporter a aucune autre espece de Valfin. J'en connais une dizaine d'exemplaires, 
dont quelques-uns tres bien conserves. Les caracteres sont tres constants. Je n 'observe 
que certaines modifications dans la taille et les proportions ; les ornements presentent 
toujours le meme caractere, ils sont plus ou moins accuses, sans jamais l'etre beaucoup. 
Je ne connais pas d'espece avec laquelle celle-ci puisse se confondre. Le Mytilus ornatus, 
Munster, de la craie, avec lequel fitallon le compare, a des ornements assez analogues, 
mais des cotes beaucoup plus fines et bien moins nombreuses. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PL XXXIV. Fig. G. Mytilus subornatus, de grandeur naturelle. Exemplaire de forte taille, sur lequel 
l'ornementation est a peine visible a la loupe; fig. 6 a, la meme valve vuc sur 
la region pallcale, on distingue un peu les fines cotes rayonnantes qui devicn- 
nent la tout a fait transverses. 
Fig. 7. Individu plus jeune, de grandeur naturelle; fig. 7 a, le meme, grossi. 
Fig. 8. Autre exemplaire, de grandeur naturelle, vu sur le bord cardinal. Ces trois 
echantillons appartienncnt au Museum de Lyon. 



Modiola valfinensis, P. de Loriol, 1888. 

{PI. XXXV, fig. 1.) 

DIMENSIONS. 

Longueur 19 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,52 

Epaisseur, Id. 0,36 

Coquille allongee, epaisse, extremement inequilaterale. Region buccale relrecie, de 
longueur a peu pres nulle. arrondie a son extremile. Region anale gradnellement elargie 
jusqu'a l'extremite du bord cardinal, puis obliquement retrecie suivant une conrbe 



DES COUCHES COKALLHiENES l)E VALFIN (JUIU). 307 

d'abord a peine sensible, puis devenaut plus prononcee. L'extremite est arrondie. Bord 
cardinal allonge, tout a fait rectiligne, formant ud angle sensible avec le bord anal. Bord 
palleal arque, assez concave. Crochets contigus, comprimes, mais saillants, pas tout a fait 
terminaux, assez eleves, un peu recourbes a leur extremite, mais nullement enroules ; une 
carene obtuse bien marquee part de leur extremite et se fait sentir sur les flancs sous la 
forme d'une gibbosite qui limite vaguement une region palleale. La surface est ornee do 
cotes rayonnanles, simples, qui partent du crochet et s'etendent sur les flancs en laissant 
libre la region buccale et une partie de la region palleale. Ces cotes, tres fines et tres 
serrees tout d'abord, s'ecartent et s'epaississent promptement, de sorte que, vers le bord 
anal, elles sont larges et fortes, surtout au milieu des flancs; des intervalles a peu pres de 
meme largeur les separent. II existe en outre des plis d'accroissement inegaux, plus ou 
moins ecartes et plus ou moins accentues, accompagnes de stries paralleles d'une grande 
finesse qui ne sont visibles qu'a un fort grossissement. 

Bapports et differences. Je connais deux exemplaires appartenant a cette petite 
espece dorit Etallon ne fait pas mention. Elle se rapproche beaucoup du Mod. semisulcata, 
Buv., mais elle en differe par ses cotes rayonnantes bien plus fortes, plus inegales, plus 
ecartees vers l'extremite anale, ses crochets plus saillants, a peine contournes a leur 
extremite, loin d'etre subenroules. Le Mytilm sulcatus se distingue de suite a sa forme et 
a sa region palleale entierement couverte de cotes. Dans le Mytihts (Modiola) autissiodo- 
rensis, Gotteau, Tangle que forme le bord cardinal avec le bord anal est bien moins vif, et 
les cotes sont plus tines et plus serrees. 

Localite. Valfin. 

Collection. Cotteau. 

Explication des figures. 
PL XXXV. Fig. 1, 1 a, 1 b. Modiola oalfinensis, de grandeur natiirelle ; fig. 1 c, le meme, grossi. 



Lithodomus Pidanceti, Guirand ct Oguricii. 

(PI XXXIV, fig. 9.) 

SYNONYMIE. 

? Lithophagits semi wstatu*, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 112. 
Mytihts Pidanceti, Guirand et Ogerien, 18G5, Quelques fossiles nouveaux du Corallien du 

Jura, p. 25, fig. 52-53. 
Id. Ogerien, 1SG7, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologie, p. 595 ct 618, fig. 223 

et 224. 
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DIMENSIONS. 



Longueur 22 mm. a 33 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,60 a 0,64 

Epaisseur, Id. 0,62 

Coquille subovale, allongee, epaisse, graduellement elargie a partir de I'extremite 
buccale, extremement inequilaterale, 1'epaisseur egale ordinairement la largeur. Region 
buccale corame nulle, tres retrecie, son bord est arrondi. Region anale tres graduellement 
elargie du cote palleal comme du cote cardinal, le maximum de largeur n'est pas loin de 
son extremite qui est tres regulierement arrondie. Bord cardinal rectiligne, allonge. Bord 
palleal formant une courbe parfaitement reguliere. Crochets tout a fait terminaux, tres 
rapproches, gibbeux, mais peu proeminents, tres diminues a leur sommet qui est un 
peu contourne. Les flancs sont tres bombes, gibbeux vers les crochets, deprimes vers le 
bord cardinal. La surface est ornee de petits sillons d'accroissement nombreux, serres, 
irreguliers, deux ou trois tres accentues ; ils sont coupes par des coles rayonnantes qui 
partent du sommet du crochet, vers le bord cardinal, et se repandent sur la region anale en 
s'arretant a 1'extremite du bord palleal ; il n'y en a pas sur le reste du test. Ces cotes, sur 
les crochets, sont peu nombreuses, de dix a quinze, mais elles se dichotomisent prompte- 
ment de sorte qu'au bord des valves on en compte au moins 25 ; ordinairement la region 
deprimee vers le bord cardinal est libre de cotes, mais il arrive qu'elle en presente aussi 
quelques-unes, elles sont alors plus faibles. 

Rapports et differences. II est fort probable que c'est cette espece qu'Etallon a 
designee sous le nom de Lithophagm semi costatus, cependant je ne vois pas dans mes 
echantillons « un sinus fortement prononce vers la charniere » et il est etonnant 
qu'Etallon, qui connaissait des individus de grande taille, n'ait pas fait mention de la 
dichotomisation des cotes rayonnantes de la region anale. Aucun des types d'Etallon n'a 
ete retrouve, aussi, en presence de ces quelques obscurites, je prefere conserver le nom 
donne par Guirand, donl j'ai les types sous les yeux, qu'i! sera facile de faire passer en 
synonymie, s'il y a lieu, lorsqu'on retrouvera les exemplaires d'Etallon on qu'on aura la 
certitude que c'est bien son espece. Le Mytilus Pidanceti tient a la fois des Lithodomus et 
des Modiolaria avec les ornements des Mytilus ; je ne connais pas la charniere et je le 
place provisoirement dans le premier de ces genres; c'est comme un Lithodomus a cotes 
rayonnantes. Je ne connais pas d'autres especes avec lesquelles il puisse se confondre. II 
parait plutot rare a Valfin ; j'en ai vu neuf exemplaires. 

Log a lite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Museum de Paris (Coll. zoologiques). 
Bourgeat. P. de Loriol. Cotteau. 
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Explication des figures. 
PI. XXXIV. My. 'J, 'J a, !) b. Lithodomas Fidanceti, de grandeur naturelle. Museum de Lyon. 



Litiiodomus valfinensjs, P. tie Loriol, 1888. 

(PI XXXIV, fig. 10-11.) 



DIMENSIONS. 



Longueur approximative 11mm. 

Largeur " 

Epaisseur " I' 1 

Dans un autre individu la longueur approximative est de 13 mm., l'epaisseur est de 9 mm. 

Coquille ovale allongee, epaisse, trapue, l'epaisseur egalant a peu pres la largeur, tout 
a fait inequilaterale. Region buccale de longueur nulle, arrondie. Region anale arrondie 
a I'extremite. Bord cardinal rectiligne, un peu releve a son extremite du cote anal. 
Bord palleal legerement arque. Crochets terminaux, tres arrondis, renfles, allonges, 
formant comme deux bourrelets arrondis le long du bord cardinal sur pres de la moitie 
de la longueur de la coquille, de sorte que la region cardinale parait tres enfoncee; ils 
sont tres contournes et meme enroules a leur sommet. Les flancs, tres convexes, portent 
de petits plis d'accroissement plus ou moins fins et serres. 

Rapports et differences. Je connais deux exemplaires seulement appartenant a cette 
espece qui est certainement differente de celles quotation a signalees a Yalfin, dont les 
types n'ont pas ete retrouves, mais que les descriptions qu'il donne font suffisammen* 
connaitre pour permettre de s'en assurer. Ces deux individus ne sont pas parfaitement 
conserves, mais ils se competent l'un 1'autre. Us sont remarquables par leurs crochets 
renfles et particuherement contournes a leur extremite. Je n'ai su trouver aucune espece 
jurassique deja decrite avec laquelle teLith. valfmemis pourrait etre confondu. Celle qui 
s'en rapproche le plus est le Lithodomus avellam, d'Orb.,de l'etage valangien d'Arzier, dont 
j'ai plusieurs exemplaires sous les yeux, mais les crochets de ce dernier sont moins forte- 
ment arrondis, moins renfles, moins allonges, moins contournes a leur extremite et moins 
detaches. Ces differences sont tres frappantes lorsqu'on place un individu de chaque 
espece l'un a cote de 1'aulre. Je ne pense pas que 1 'espece de Stramberg rapportee par 
M. Boehm au Lith. avellam lui appartienne reellement, mais ce n'est pas non plus celle 
de Valfin. 
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Locality. Valfin. 
Collection. Bourgent. 

Explication den figured. 

PI. XXXI V. Fig. 10, 10 a, 10 b. Lithodomus valfmen&is, do grandeur naturelle; fig. 10 c, le meme, 

grosisi. 

Fig. 11 Autre cxcinplaire de grandeur naturelle;/*//. 1.1 a, le meme, vu sur la 

face buccal e, grossi. 



PEKNA TETHAdONA, filalloil. 

(PL XXXV, fig. 3.) 



SYNONYMIE. 



Perm teiraguna, Etallon, 185'J, Etudes paleont. sur le Ilaut Jura, Corallieu, II, p. 120 (Mem. Hoc. 
d'Emul. dtt Doubs, 3" ie serie, t. IV). 



DIMENSIONS. 



Longueur 30 mm. 

Largeur approximative 38 a 52 

Epaisseur, par rapport a la longueur 0,49 

Coquille subrectangulaire, transverse, comprimee, elargie vers le bord palleal. Region 
buccale tres excavee sous les crochets ou se trouve une ouverture pour le passage du 
byssus, puis arrondie a son extremite. La region anale s'elargit a partir du bord cardinal, 
suivant une ligne assez droite jusque vers la moitie de la largeur ; a partir de la le bord 
n'est plus intact, mais il parait s'arrondir et rejoindre par une courbe reguliere le bord 
palleal qui, lui non plus, n'est pas intact. Bord cardinal long, rectiligne ; comme les valves 
sont closes, je ne puis qu'apercevoir les fossettes du ligament. Crochets longs, un peu 
arques, surement aigus (Pextremite est brisee), depassant notablement Textremite du bord 
buccal. La valve superieure parait un peu plus bombee que 1'inferieure, faiblement, mais 
assez regulierement convexe, deprimee vers le bord cardinal. La surface est couverte de 
lamelles concentriques d'accroissemeut plus ou moms accusees. Test mince, epaissi vers 
le baillement buccal. La description ci-dessus est celle d'un petit individu incomplet du 
cote palleal et a I'extremite anale, que j'ai recueilli moi-meme a Valfin ; un autre exem- 
plaire, provenant de la collection Guirand, est plus grand, mais bien plus incomplet, son 
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crochet parait avoir ete, relativement, un peu moins prolonge et son ensemble encore 
plus deprime. 

Rapports et differences. Gelte espece ne m'est connue qu'imparfaitement, cepen- 
dant je crois certain que les deux exemplaires dont il vient d'etre question appartiennent 
bien an Perna tetragona dont les types n'ont point ele retrouves. lis n'appartiennent pas 
an Perna rhombus.. Etallon, petite espece de Valfin dont je ne connais aucun exemplaire, 
raais dont Etallon a donne une figure dans le Lethea bruntrutana. Le Perna rhombus 
est-il idenlique au Perna Moreli, Guirand et Ogerien ? G'est r.e que je ne saurais dire. Le 
premier est beaucoup plus large que le second ; d'apres la description, ce dernier aurait 
presque la moitie de la longueur du P. rhombus. La seule inspection des figures donnees 
nesuffit pas pour emettre une opinion arretee. Je ne saurais dire non plus si ie Perm 
Moreli est ou n'esl pas un jeune du Perna tetragona. Avec si peu de maleriaux, je ne puis 
rien apprendre d'utile quant aux relations de cette espece. elle me parait bien voisine du 
Perna Fontannesi, Boehm, de Stramberg, mais son bord buccal est bien plus exeave sons 
les crochets, il faut encore savoir si c'est la un caractere constant. 

Log a lite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). P. de Loriol. 

Ex-plication des figures. 

PI. XXXV, Fig. 3. Perna tetragona, de grandeur naturelle; fig. 3 a, ie meme individu vu snr la face 
lmecale. 



Pecten vitreus, Rammer. 



SYNONYMIE. 

Pecten vitreus, Rcemer, 1836, Verst. der Norddeutschen Ool. Geb., p. 72, pi. 13, fig. 7. 
Pecten solidus, Rocmer, 1836, Verst. der Norddeutschen Ool. Geb., p. 212, pi. 13, fig. 5. 

Id. Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II (Mem. Soc. d'Emul. du 

Doubs, 3 me serie, t. IV, p. 135). 
Id. Thurmann et Etallon, 1862, Lethea bruntrutana, p. 262, pi. 37, fig. 4. 

Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologic, p. 819. 

Id. P. de Loriol, 1875, in P. de Loriol et Ed. Pellat, Monogr. des etages jurass. sup. de 

Loulogne-sur-Mer, p. 345, pi. 22, fig. 5. 
(Voir dans cot ouvrage la synonymic de l'especc ainsi que dans le suivant.) 
Pecten vitreus, P. de Loriol, 1881, Monogr. pal. des couches de la zone a Am. tenuilobatus d'Ober- 
bnchsitton, ]>. 93, pi. 13, fig. 3-5. 
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DIMENSIONS. 
Largenr 26 mm. a 67 mm. 

Aucun des exemplaires, en petit nombre, que j'ai sous les yeux, n J a le bord intact, par 
consequent je ne saurais indiquer des dimensions proportionnelles correctes. La longueur 
est toujours un peu superieure a la largenr et l'epaisseur est Ires faible. Coquille sub- 
orbiculaire, on plutol largement ovale, transverse, equilaterale. Valves tres faiblement 
convexes. Crochets aigus. Oreilleites incompletement conservees, elles paraissent assez 
grandes, presque egales, separees de la convexite de la valve par nne depression limitee 
par une ligne droite. La surface parait lisse dans les exemplaires decrits, qui sont tres 
decortiques, mais on distingue des traces de fines stries concentriques, serrees, assez 
uniformement ecartees. 

Rapports et differences. Je n'ai que peu de chose a dire au sujet de cette espece 
qui n'est representee que par des exemplaires defectueux. Leurs caracteres appreciates 
sont ceux qu'on attribue generalement au Pecten vitreus et ils ne me paraissent pas differer 
des individus du Hanovre avec lesquels je les ai compares. Toutefois, pour acquerir une 
certitude, i! faudrait pouvoir comparer des exempiaires plus parfaits. On pourrait alors 
s 'assurer s'ils n'appartiendraient pent-etre pas au Pecten nudus, Buv., espece certainement 
differente mais qu'il n'est pas facile de distinguer correctement lorsqu'on n'a pas des 
exemplaires bien conserves. Le Peclen vitreus, decrit en premier lieu par Roemer, parait 
etre le jeune du Pecten solidus, les auteurs allemands attribuent generalement a l'espece le 
premier de ces noms. 

Locality. Valfin. Saint- Joseph. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Coll. Bourgeat. 



Pecten ekinaceus, TSuvignier. 

(PI. XXXV, fig. 4-6. J 



SYNONYMIE. 



Pecten erinaceus, Buvignicr, 1852, Statist, geol. de la Mouse, Atlas, p. 23, pi. 19, fig. 7-12. 

Id. Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Ilaut Jura,, Corallien, II (Mem. Soc. d'Emul. 

du Donbs, 3 mc serie, t. IV, p. 134). 
Id. Thurmann et Etallon, 1862, Lcthca bruntrutana, p. 250, pi. 35, fig. 2. 
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Pecten erinaeeus, Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura. t. I, Geologie, p. 619. 

Id. Greppin, 1870, Dcscr. geol. du Jura bernois, p. 70 et SI (Mat. pour la carte geol. de 

la Suisse, 8" ie livr.). 
Id. P- de Loriol. 1881, Monogr. paleont. des couches de la zone a An. teniiilobatus 

d'Oberhuchsitten, p. 92, pi. 13, fig. 1-2 (Mem. Soc. paleont. suisse, vol. VIII). 

DIMENSIONS. 

Longueur 32 mm. a 38 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,94 a 1,00 

Epaisseur tres approximative, par rapport a la longueur 0,59 a 0,68 

Coquille orbiculaire, un peu plus longue que large, assez epaisse, presque equilaterale 
et a peu pres equivalve. Les deux valves sont fortement convexes, la superieure un pen 
plus que l'autre sans que la difference soil bien sensible. Elles sont ornees de 23 a 25 
cotes rayonnantes (26 dans leplus grand exemplaire qui est une valve inferieure), droites, 
simples, relativement larges, un peu carrees et legerement arrondies en dessus, ornees 
sur chacun des deux angles d'une serie de petits aiguillons couches dans la direction du 
bord palleal, assez uniformement ecartes, separes par un espace plus long qu'eux-memes. 
Etallon dit qu'on voit quelquefois une troisieme serie d'aiguillons au milieu de la cote, 
Buvignier l'indique aussi, vers le bord palleal, dans les exemplaires bien adultes ; je ne la 
vois sur aucun des exemplaires que j'ai sous les yeux, il est vrai que ce ne sont que quatre 
valves, les seules, parmi beaucoup d'echantillons, dont le test soit assez bien conserve 
pour que les aiguillons soient apparenls. Comme il suffit d'une legere usure sur la con- 
vexite des cotes pour que ces aiguillons disparaissent, je ne puis affirmer qu'ils n'ont 
point existe. Je ne remarque pas une grande difference entre 1'importance des aiguillons 
sur Tune et l'autre valve. Sur le milieu des cotes de 1'inferieure on distingue ga et la un 
sillon tres etroit. Les sillons qui separent les cotes sont plus etroits qu'elles-memes et 
assez fortement creuses ; leur fond est arrondi sans aucune cote rayonnante. Toute la 
surface est couverte de stries concentriques d'une grande finesse, arquees du cote du cro- 
chet sur les cotes, du cote oppose dans les intervalles. Ou ne les distingue que ca et la sur 
les points isoles ou la surface est particulierement intacte. Le bord de ta valve, pres de 
chacune des deux oreillettes, est assez abrupt et depourvu de cotes rayonnantes, mais 
orne, independamment des stries concentriques, de petites cotes obliques tres serrees et 
peu apparentes, presque invisibles a Poeil nu. Crochets recourbes, aigus. Oreillettes inegales; 
la buccale notablement plus developpee et ornee dans la valve superieure de six et meme 
sept cotes rayonnantes granuleuses ; celle de la valve inferieure est assez fortement 
echancree et il n'y a guere que cinq cotes. Les oreillettes anales, bien plus petites, sont 
simplement ornees de stries concentriques avee des petites cotes obliques, serrees, presque 
imperceplibles comme du cote buccal, mais sans aucune cote rayonnante. 

MEM. SOC. PAL. SUISSE. T. \V. 
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Ainsi qu'il a ete dit, un tres petit nombre d'individus sont intacts et ont conserve leur 
ornementation. Les modifications individuelles que Ton peut remarquer sont tres peu 
sensibies, une faible variation dans le nombre des cotes et quelques differences dans 
1'epaisseur proportionnelle, certains exemplaires etant un peu plus renfles que d'autres. 

Rapports et differences. D'accord avec Etallon, je ne sais trouver aucune diffe- 
rence de quelque importance entre les exemplaires de Valfin et celui que Buvignier a 
decrit et figure sous le nom de Pecten erinaceus. Si je ne distingue nulle part la petite serie 
mediane d'aiguillons signalee dans les exemplaires bien adultes, Etallon, qui avait sans 
doute un plus grand nombre de bons exemplaires, l'a observee. L'epaisseur proportion- 
neile est un peu variable, Buvignier n'indique que 22 a 24 cotes, j'en vois 23 a 25 et 
26 dans le plus grand exemplaire, la difference n'est pas grande. Je ne saurais ou trouver 
des caracteres permettant de separer 1'espece de Valfin de celle de la Meuse qui aurait eu 
une longue duree puisqu'elle fait son apparition dans les couches oxfordiennes ferrugi- 
neuses. On ne peut confondre le P. erinaceus avec le Pect. moreanus, dont les cotes sont 
plus fines et plus nombreuses et l'ensemble plus globuleux, ni avec le Pect. dilatatus, 
Etallon, qui possede des cotes plus nombreuses et separees par des intervalles munis d'une 
cote saillante. 

Logalite. Valfm. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Bourgeat. P. de Loriol. Cotteau. 

Explication des figures. 

PI XXXV. Fig. 4. Valve superieure du Pecten erinaceus, de grandeur naturelle; fig. 4 a, bord 

buccal de la meme valve vu de cote et un peu renverse pour montrer les fines 

stries obliques et les cotes rayonnantes de l'oreillette, grossi; fig. 4 b, cliar- 

niere de la meme vaive, de grandeur naturelle. Museum de Lyon. 

Fig. 5. Autre exemplaire incomplet, mais avec les deux valves, de grandeur naturelle. 

Museum de Lyon. 
Fig. 0. Valve inferieure de la meme espece, de grandeur naturelle ; le bord est un peu 
incomplet du cote buccal ; fig. n, fragment du test, grossi. 



Lima tumid a, Roemer. 

(PI XXXV, fig. 9.) 

SYNONYMIE. 
Lima semilunaris, Goldfuss (^onZieten), 1835, Petref. Germ., t. II, p. 84, pi. 102, fig. 2. 
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Lima tttmida, Rocmer, 1836, Petref. der Norddeutseben Ool. Gcbirgc, p. 77, pi. 14, fig. 1. 

Lima corallina, d'Orbigny, 1850 (non Thurmann), Prodrome, t. II, p. 21. 

?? Lima grandis, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Ilaut Jura, Corallien, II, p. 130 (Mem. Soc. 

d'Emul. du Doubs, 3 1UC serie, t. IV). 
Lima astartina, Thurmami in Contejean, 1859, Kimmeridien de Montbeliard, p. 308, pi. 23, f. 3-5. 

Id. Tliurmaun, 1862, Lethca bruntrutana, p. 243, pi. 33, fig. 4. 

Lima tumida, P. de Loriol, 1875, in P. de Loriol et Ed. Pellat, Monogr. des etages jurass. sup. 

de Boulogne-sur-Mer, p. 335, pi. 21, fig. 15 et 16. 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'especc et aj outer :) 
Id. Struckmann, 1878, der obere Jura der Umgcgend v. Hannover, p. 36. 

Id. V. de Loriol, 1881, Monogr. de la zone a Am. tenuilobatus d'Obcrbuchsittcn, p. 81, 

pi. 12, fig. 7 (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. VII). 
Id. G. Boehm, 1883, Die Bivalven der Stramberger Scliicliten (Paleont. Mittli. 2 e Band), 

p. 635 et passim. 

DIMENSIONS. 

Largeur 38 mm. a 40 mm. 

Longueur, par rapport a la largeur 1,11 a 1,20 

Coquille presque semi-lunaire, tout a fait inequilaterale. Region buccale tronquee, 
excavee, presentant une lunule large et profonde. Sur la coquille se voient des traces de 
quelques cotes rayonnantes a peine saillantes. Region anale largement arrondie; son bord 
se reunit au bord palleal par une courbe tout a fait reguliere. Les oreillettes buccales sont 
tres courtes; les anales plus developpees sans etre nettement separees des flancs. Crochets 
assez renfles. La surface est ornee de cotes rayonnantes nombreuses, serrees, au nombre 
d'une soixantaine environ, separees par des intervalles bien plus etroits qu'elles-memes 
et tres finement ponctues, peu saillantes, sauf vers le bord palleal ou elles s'arrondissent; 
ga et la une lamelle d'accroissement peu marquee. Une ou deux des cotes rayonnantes 
se bifurquent pres du bord palleal. 

Rapports et differences. Deux individus seulement, relativement de petite taille, 
me paraissent appartenir a cette espece ; ils en presentent les caracteres et je ne saurais 
comment les distinguer. Ils ressemblent particulierement a la figure donnee par Contejean. 
L'un des exemplaires est plus renfle que 1'autre avec une longueur relative plus consi- 
derable. Sa surface est usee, mais on voit encore bien les cotes et je crois etre certain de 
sa determination. On distingue sur la lunule quelques cotes rayonnantes, j'en vois de 
semblables sur un exemplaire du Jura bernois, si done elle parait lisse dans certains indi- 
vidus, e'est par suite d'un etat de conservation defectueux. L'autre individu est un peu 
plus large, relativement, et plus deprime; le bord buccal est excave comme dans l'autre, 
mais le test est detruit a 1'endroit de la lunule de sorte qu'on n'en voit point, du reste 
les caracteres sont les memes et, en particulier, l'ornementation, ce qui me fait penser 
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que cet exemplaire appartient aussi au Lima tumida ; je ne saurais du reste quels carac- 
teres invoquer pour 1'en separer, car j'ai sous les yeux des exemplaires du Jura bernois 
de forme assez analogue, et j'ai lieu de croire que l'aplatissement de 1'individu de Valfm 
est un peu accidentel. Je suis oblige de faire quelques reserves relativement a !a determi- 
nation de ces deux individus parce que leur etat de conservation n'est pas parfait, mais je 
suis presque tout a fait certain de son exactitude. Je ne repeterai pas ici ce que j'ai ecrit 
ailleurs (Boulogne, loc. cit.) au sujet des affinites et de la synonymie du Lima tumida. 

Loc a lite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI. XXXV. Fig. 9, 9 a. Lima tumida, exemplaire de petite taille, de grandeur naturelle. La region 
cardinale est mal conservee et la surface est usee. Dans le dessin les cotes 
rayonnantes stmt legerement trop etroites vers le bord palleal. 



Lima ponderosa, P. de Loriol, 1888. 

(PI. XXXV, fig. 1-8.) 



DIMENSIONS. 



Largeur 73 ram. a 86 mm. 

Longueur, par rapport a la largeur 0,71 

Epaisseur, Id. approximative, d'apres une valve 0,70 

Coquille transverse bien plus large que longue, epaisse, tres inequilaterale. Region 
buccale tronquee, droite ou un peu arquee en dedans, mais nullement excave"e et sans 
aucune lunule, le bord est legerement replie. Region anale courte, s'arrondissant large- 
ment, mais sans s'elargir a partir de Textremite du bord cardinal et se reunissant par 
une courbe reguliere a celle du bord palleal. Crochets peu saillants. Facette cardinale 
courte, mais distincte, avec une courte oreillette buccale. Les valves sont ornees de dix a 
onze cotes rayonnantes, elevees, epaisses, separees par des intervalles un peu plus larges 
qu'elles-memes. Des lamelles concentriques tres fines et tres serrees se relevent de distance 
en distance sur les cotes, mais la surface etant usee, j'ignore si elles faisaient de fortes 
saitlies. 

Rapports et differences. La description ci-dessus a pour base deux valves supe- 
rieures d'une conservation assez imparfaite, mais presentant suffisamment de caracteres 
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pour que l'espece a laquelle elies appartiennent puisse etre aisement reconnue. Je n'en 
counais auciine avec laquelle elle puisse elre confondue. Sa largear considerable par 
rapport a sa longueur, sa forme generate excessivement inequilaterale, sa region buccale 
tronquee, a pen pre> reetiligne, 1'eloignent d'emblee du groupe du Lima yroboscidea donl 
la rapprochent ses cotes. Le contour deTun des exemplaires esl a pen pres intact, celui 
de l'autre presente une lacune a laquelle on peut aisement suppleer. La surface est alteree, 
ces valves paraissent avoir ete roulees, on distingue cependant bien que les cotes portent 
des ecailles relevees, mais les intervalles ne peuvent se degager jusqu'au fond. Etallon 
ne parait pas l'avoir connue, car aucune des descriptions des diverses especes de Lima 
qu'il a donnees ne peut se rapporter a celle-ci. L'espece la plus voisine et meme la 
seule vraiment voisine est certainement le Lima Brancoi, Boehm, de Kelheim, dont on 
ne ccmnait encore qu'un enorme echantillon de 220 mm de largeur, sa region anale est 
plus dilatee du cote cardinal, son crochet est plus aigu, la facelte cardinale est, relative- 
ment, bien plus courte et indistincte, on ne voit aucune oreillette du cote buccal, sa lon- 
gueur proportionnelle est relativement bien plus forte (0,87 de la largeur). Ces differences, 
tres sensibles lorsqu'on compare les individus decrits avec la figure du Lima Brancoi, sont- 
elles peut-etre dues a une enorme difference de developpement, et les exemplaires de Valfin 
ne seraient-ils peut-etre que les jeunes de l'autre? G'est ce que je ne saurais dire en I'ab- 
senee de tout intermediate, aussi je suis oblige de les separer en attendant de nouveaux 
documents. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PI. XXXV. Fig. 7. Lima pondcrom, de grandeur naturelle, exemplaire dans lequel un fragment du 
bord n'existe plus-, il y a ete supplee par des points, le reste est intact. 
Fig. 8. Autre exemplairc de la meme espece, plus use sur la surface, vu de profil. 



Lima semhegulata, Etallon. 

(VI. XXXV, fig. 10-11.) 



synonymip:. 



Lima semiteoulatx. Etallon. 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallicn, II, p. 123 (Mem. Soc. 
d'Emul. du Doubs, 3 me serie, vol. IV). 
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DIMENSIONS. 



Largeur 21 mm. a 10 ram. 

Longueur, par rapport a la largeur .. . . 0.71 a 0,82 

Kpaisaeur, Id. 0,35 a 0,42 

Coquille allongee en travers, plus ou moins courte, mais toujours bien plus large que 
longue, peu epaisse, pen inequilaterale et presque equivalve. Region buccale tronquee, 
non excavee, sauf vers Foreillette, et dans la valve inferieure seulement, ne presentant 
aucune lunule. Region anale un peu dilatee a partir de l'extremite de I'oreillette, son 
extremite est arrondie et rejoint, par une courbe uniforme, celle du bord palleal qui est 
a beaucoup plus court rayon. Bord cardinal Ires long, on peu oblique du cote anal. Cro- 
chets deprimes, aigus. Oreilletles tres developpees, les buccales sont les plus grandes et 
s'avancent aussi loin que rextremite de la region buccale, elles sont couvertes de fortes 
lamelles dans le sens de la largeur et fortement relevees pour former une large ouver- 
ture baillante. 

Les oreillettes anales sont moins developpees, obliques, non relevees et egalement 
lamelleuses. Les valves sont ornees de dix a onze cotes rayonnantes arroodies. a peu pres 
egales, un peu irregulieres dans leur direction, surtout dans les grands individus, sepa- 
rees pardes intervalles un peu plus etroits qu'elles-memes, arrondis au fond. Ges coles 
sont coupees par de fines stries d'accroissement, dont quelques-unes deviennent assez 
fortement lamelleuses, surtout en passant sur les cotes. Toute la surface est couverte, en 
outre, de petites cotes rayonnantes, filiformes, fort delicates, bien distinctes a la loupe la ou 
le test est tres frais, mais disparaissant tres facilement lorsqu'il y a quelque usure. 

Rapports et differences. Quoique malheureusement les exemplaires types d'Etallon 
soient perdus, je suis certain d'interpreter exactement son espece, dont j'ai quelques 
exemplaires bien conserves sous les yeux. Ainsi que 1'exposait Etallon, le Lima semite- 
gulata differe du Lima tegulata, Miinster, par sa region buccale tronquee, sa forme moins 
arrondie, ses cotes moins nombreuses, ses oreillettes plus developpees; cependant les deux 
especes sont bien voisines, et il se pourrait que 1 'etude de series nombreuses de bons 
echantillons fit voir la necessite de les reunir ; l'exemplaire des couches de Baden, que j'ai 
figure (Monogr. des couches a Am. tenuilobatus de Baden, pi. 22, fig. 15) est deja un peu 
intermediate. II differe du Lima elongata, Miinster, par ses proportions, ses cotes moins 
nombreuses, plus epaisses, separees par des intervalles relativement bien moins larges, et 
moins ecailleuses, du Lima angusta, Buv., par sa forme plus longue et ses cotes moins 
nombreuses et plus saillantes. Ces trois especes paraissent depourvues des fines cotes 
rayonnantes que j'ai signalees dans celle de Valfin. 

Logalite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Bourgeat, Cotteau, P. de Loriol. 
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Explication de* jiijures. 

PL XXXV. Fig. Jo. ]<i a. Li>i".i *<:»tit>:gu1ata. de grandeur naturelle. Musrnm de Lynn. La surface 

rtant nn pen u.-i-e. on m- voir pas Irs tines cntes rayonnantes. 
Fig. 11 -leune exomplaire do la memo espeee: roreillette anale n'<st pas intacte. 

Grandeur naturelle. (Coll. do Lnriol.) 



Lima Picteti, Etallon. 

(PI. XXXV, fig. 12-13. J 



SY/NONOllE. 

Lima Picteti, Etallon, 1859, Etudes paleont. snr lo Haut Jura, Corallion, II, p. ]24 (Mem. Soc. 
d'Emul. du Doubs, 3 me serie, vol. IV). 
Id. Etallon, 1862, Lcthea bruntrutana, p. 238, pi. 32, fig. 7. 

Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, Geologic, t. I, p. 619. 

DIMENSIONS. 

Longueur approximative 24 mm. 

Largeur Id. 17 

Epaisseur 8 

Coquille transverse, notablement plus large que longue, comprimee, tres inequilaterale, 
presque equivalve. Region buccale tronquee, son bord est vertical sans etre excave. 
Region anale paraissant dilatee et arrondie a son extremite, son bordn'est pas intact, non 
plus que le bord palleal. Crochet aigu, deprime. Oreillettes buccales courtes, lamelleuses, 
leur plan est a angle droit avec le bord buccal. Oreillettes anales un peu plus grandes, 
separees du test par une depression et portant une ou deux cotes rayonnantes. Les valves 
sont tres peu convexes, la superieure un peu plus que l'autre; elles sont ornees de 46 a 
18 cotes rayonnantes tres droites, simples, a peu pres egales et egalement espacees, 
sailtantes en carene obtuse. Toute la surface est, en outre, couverte de petites cotes 
rayonnantes extremement fines, coupees par des lamelles d'accroissement encore plus 
fines, tin peu onduleuses et accentuees sur les cotes; cette ornementation, d J une grande 
delicatesse, n'est bien visible qu'a la loupe, et ne se distingue avec nettete que sur des 
points tres restraints des echantillons decrits, par suite de quelque usure du test. On 
remarque quelquefois nn ou deux forts plis d'accroissement sur une valve. 
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Rapports et differences. Je ne connais qu'un petit nombre d'exemp] aires, tous 
incomplets, appartenant a cette elegante espece, dont les types de Valfin ne se sont pas 
retrouves, mais qui a ete figuree par Etallon dans ieLethea bruntrutana. Je n'ai pas d'hesi- 
tation sur mon interpretation. Elle se distingue facilement du Lima semitegulala, Et., par 
ses cotes plus nombreuses, plus regulierement droites, moins arrondies, non ecailleuses, 
son bord buccal vertical, ses oreillettes differentes. 

Localite. Valfin. 

Collection. Bourgeat. 

Explication des figures. 

PI. XXXV. Fig. 12, 12, a. Lima Fieteti, cxemplaire incomplet, tie grandeur naturelle; la figure est 

placee obliquement. 
Fig. 13 ... . Fragment de la, memo espece, dans laquelle l'ornementation est mieux 
conservee. Tont.efois les fines cotes rayonnantes dont il a ete parle ne 
sont presque pas visibles; fig. 13 a, fragment, du test, grossi. 



Lima aciculata, Minister. 

(PI XXXV, fig. 14.) 

SYN0NYM1E. 

Lima aciculata, Minister, in Goldfuss, 1834, Petref. Germ. TT, p. 82, pi. 101, fig. 15. 

Ld. Reenter, 183G, Verst. der Norddoutschen Ool. Gel)., p. 77, pi. 13, fig. 13. 

? Lima scabrom, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Ilaut Jura, Corallien, II, p. 127 (Mem. Soc. 

d'Emul. du Doubs, 3 m0 serie, vol. IV). 
Liima aciculata, P. de Loriol, 1878, Monogr. des couches a An. tenuilobatus de Baden, p. 151, pi. 22. 
fig. 14 (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. V). 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece et ajouter :) 
Id. Boehm, 1883, Die Bivalvcn der Stramberger Schichten, Paleont. Mith.: t. II, p. G3G. 

DIMENSIONS. 

Largcur 32 mm. 

Longueur 20 

Epaisseur d'une valve 4 

Coqnille transverse, semi-lunaire, comprimee, tres inequilaterale. Dans la valve 
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decrite (unique), le contour parait intact jusque vers le milieu du bord anal, cependant 
je ne puis l'affirmer absolumeut. Region buccale longue, tronquee, excavee. Lunula etroile 
et profonde, lirmtee par une carene aigue. La region anale est largement arrondie, son 
bord, vers ie crochet, forme, avec la region buccale, un angle un peu pins ouvert que le 
droit. Crochet aigu, deprime. Les oreilleltes n'existent plus. Les valves sont Ires peu 
eonvexes, mais uniformement. La surface est decortiquee, mais on distingue fort bien des 
cotes rayonnantes droites, fines, a peu pres egales, tres plates, separees par des sillons 
ties etroits remplis de fines ponctuations invisibles a frail nu. La lunule est egalement 
occupee par de fines cotes rayonnantes au n ombre d'unedizaine environ. 

Rapports et differences. L'exemplaire decrit se rapporte tres exactement aux figures 
et descriptions donnees par Goldfuss et Rcemer, et je crois ma determination certaine. 
Malheureusemeutle test de runiqueexemplaire decrit est tres altere, et les cotes paraissent 
tout a fait plates et lisses ; elles ont un peu plus de saiilie cependant dans l'individu de 
Baden que j'ai figure, sur lequel on ne distingue presque plus que les sillons ponctues. 
Je n'ai pas la certitude que ce soil bien la fespece qu'Etallon (toe. cit.) comprenait sous 
le nom de L. scabrom ; il difc que ses exemplaires (qui n'ont point ete retrouves) ont des 
cotes ires fines, au nombre de 170, or je n'en compte guere que 70 dans l'individu 
decrit, et l'exemplaire figure par Goldfuss en a a peu pres le merne nombre (il y a 
probablement la une faule d'impression); je ne vois pas non plus 20 cotes dans la lunule. 
Elation, dans la monographic de Valfin (loc. cit.), comme aussi dans le Lethea bruntru- 
tana, reunit, sons !e nom de />. scabrosa, les Lima aciculata, abrupta, scabrosa Goldfuss: 
il avait de Valfin des exemplaires tres bien conserves, ce qui lui permet d'affirmer que ces 
especes ne sont elablies que sur des modifications dans 1'ornementalion dues a un etat de 
decortication plus ou moins avarice. Je ne saurais discuter cette question avec r unique 
valve, tres decortiquee. que j'ai sous les yeux, laquelle correspond parfaitement au Lima 
aciculata, ainsi qu'il a ete dit. J'ai beaucoup de doute sur 1'exactitude des rapproche- 
ments proposes par Etallon, parce qu'il y a, entre ces especes, d'autres differences que 
cedes qui peuvent provenir de simples modifications dans la conservation du test. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Kr.pllcaiion des figures. 

PL XXXV. Fif). 14. li a. Lima acienbUa, do grandeur naturcllo; le bord anal est incomplet. Fig. 

/i b, fragment grossi du tost, altere par la decortication. 
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Lima Thisbe, P. do Loriol, 1888. 

fPZ. XXX FT, /ty. 1-4.) 



DIMENSIONS. 



Largeur 2S mm. a 40 mm. 

Longueur, par rapport a la largeur 0,75 a 0,80 

Epaisseur, Id. approximative d'apres des valves isolees 0,37 a 0,50 

Goquille transverse, un peu semi-lunaire, tres inequilaterale, comprimee. Region buccale 
tronquee, excavee, marquee d'une longue et profonde lunule limitee par une carene 
assez accusee ; il n'y avait aucune ouverture baillante. Region anale dilatee et largement 
arrondie, son bord rejoin t le bord palleal par une courbe parfaitement reguliere et uni- 
forme. Crochets aigus et non renfles. Charniere large; la fossette triangulaire est relati- 
vement petite. Oreillette buccale assez developpee, surtout dans les plus grands individus. 
Oreillette anale un peu plus grande, separee des flancs par une simple depression. Les 
ornements se composent de cotes rayonnantes d'une grande finesse, onduleuses, le 
plus souvent simples, quelquefois aussi divisees, graduellement elargies jusqu'aux bords des 
valves; elles sont separees par des intervalles notablement plus etroits qu'elles-memes, 
marques de fortes poncluations profondes, separees par des intervalles a peu pres aussi larges 
qu'elles-memes. Ces cotes sont coupees par de forts plis concenlriques lamelleux, surtout 
bien accuses aux environs du bord palleal, plus ou moins nombreux et plus ou moins 
marques suivant les individus, qui les derangenl plus ou moins dans leur allure. La lunule 
est couverte de cotes rayonnantes dont les intervalles ne sont pas ponctues, mais qui sont 
souvent coupees par des plis d'accroissement ; sur les oreillettes anales les cotes sont bien 
plus larges qu'ailleurs. 

Variations. J'ai sous les yeux quatre exemplaires que je rapporte a cette espece; ils 
different assez pour la taille, mais presentent parfaitement les memes caracteres, de sorte 
qu'il n'y a aucune raison pour ne pas les reunir. On remarque seulement quelques 
modifications dans la frequence des plis d'accroissement, et dans leur importance. 

Rapports et differences. J'ai ete embarrasse au sujet de cette espece, ne reussissant 
pas a decouvrir sous quel nom Etallon l'avait decrite. Aucun de ses types des Lima de 
Valfin n'a pu etre retrouve. II est difficile de croire qu'il n 'avait pas eu connaissance de 
cette espece, qui ne parait pas tres rare, et cependant aucune de ses diagnoses ne 
correspond exactement aux individus que je viens de decrire. Le Lima perclathrata 
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semble etre celle de ces especes d'Etallon qui serait la plus voisine, et cependant on ne 
peut pas dire des individus que je viens de decrire que leurs valves sont « tres comprimees, 
presque planes; » leurs cotes ne sont pas decoupees « en mailles carrees » ou « rectangu- 
laires, » lors meme que les ponctuations des intervalles sont grosses et profondes ; il n'y 
avait certainement aueune ouverture baillante dans la region buccale, enfin il est 
impossible de dire que 1'espece de Valfin presente la meme disposition d'ornements que 
le Pecten dathratus Rcemer. Gen'est pas non plus 1'espece qu'Etallon a rapportee au Lima 
mbaniiqmta Roemer, car il dit que sa coquille est suhequilaterale, que ses cotes sont 
dichotomes (ce qui n'est que rarement le cas), et en scie pres des extremites, que sa region 
buccale est brievement tronquee, ■ s'arrondissant sur la coquille, avec une large ouverture 
baillante, enfin que l'oreillette anale est separee de la coquille par un sillon large et 
profond; ces caracteres ne conviennent pas a notre espece. Quant au Lima subantiquata 
de Rcemer, il parait assurement fort voisin, toutefois je crois 1'espece de Valfin differente, 
sa forme est plus longue, la region anale est plus dilatee, plus largement arrondie, ses 
cotes n'ont pas une si grande difference de largeur vers le milieu des valves ou vers leurs 
extremites; les ponctuations sont plus grandes et moiiis serrees. Roemer ne connaissait 
ni 1'oreillette buccale. ni la lunule, de sorte qu'on ne peut pas comparer. La distinction des 
especes de ce groupe du genre Lima est particulierement difficile, surtout parce que 
plusieurs ne sont pas suffisamment connues et que l'ornementation change assez 
d'apparence suivant le mode de conservation ; il ne me parait pas toutefois que 1'espece de 
Valfin se rapporte a Tune de celles qui ont ete deja decrites. 

Logalite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Bourgeat. 

Explication des figures. 

PI. XXXVI. Fig. 1. Grand exemplaire du Lima Tkisbe, incomplct sur une partie du bord, le test est 
enleve sur la region buccale. Grandeur naturelle. Museum de Lyon. La figure 
est placee un pen obliquement. 

Fig. 2. Autre exemplaire encore plus incomplet, mais avec le test mieux conserve. Gran- 
deur naturelle. (Coll. Bourgeat.) Fig. 2 a, le meme, vu sur la face buccale; 
fig. 2 b, fragment du test pris vers l'oreillette anale, seul point ou il soit pres- 
que intact, grossi. 

Fig. 3. Autre exemplaire de la meme espece, de plus petite tattle, mais complet. Gran- 
deur naturelle. Museum de Lyon. 

Fig. 4. Autre individu de petite tattle, brise, presentant de forts plis d'accroissement 
vers le bord palleal ; fig. 4 a, fragment de test grossi. 
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Lima Dokis, P. de Loriol, 1888. 

(PI. XX XVI, fig. 5-6. j 



DIMENSIONS. 



Largeur 20 mm. 

Longueur, par rapport a la largeur 0,05 

Epaisseur, Id. tres approximative d'apres une valve isolce 0,35 

Coquille sub-semi-lunaire, transverse, comprimee, tres inequilaterale. Region buccale 
tronquee, droite, un peu excavee. Lunule elroite, longue, enfoncee, limitee par un 
angle assez vif. Region anale dilatee, son bord, un peu droit pres de 1'oreillette, 
s'arrondit ensuite largement en rejoignant le bord pa Heal par une courbe uniforme. 
Crochet aigu, deprime. Oreillettes presque egales, les buccales un peu plus courtes, les 
anales separees de ia convexite de la valve par une depression assez profonde. Les valves 
sont ornees de cotes rayoimantes extremement fines et peu saillantes, tres nombreuses, a 
peine distinctes a l'oeil nu, separees par des sillons un peu onduleux, tres fins, tres 
finement ponctues ; elles se dichotomisent plus on moins a partir de Ia raoitie de leur 
longueur environ, mais plus du cote anal que du cote buccal; leur allure se trouve un 
peu modifiee par quelques plis d'accroissement. 

Rapports et differences. Tres voisine des petits exemplaires du Lima Thisbe, cette 
petite espece, dont je connais trois individus bien conserves, m'a parti devoir en etre 
distinguee a cause de sa forme plus etroite et de ses valves moins convexes ; les coles 
paraissent encore plus fines et se dichotomisent davantage, surtout du cote anal. Peut-etre, 
avec un materiel plus considerable, trouverait-on des passages permettant de reunir ces 
deux especes. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Cotteau. Bourgeat. 

Explication des figures. 

PL XXXVI. Fig. 5, 5 a. Lima Doris, de grandeur naturello. Exemplaire bien conserve; l'oreillette 
buccale seule est un peu alterec. Fig. 5 b, la meme valve vue sur la face 
buccale, grossie. Fig. 5 c, fragment du test, grossi. Museum de Lyon. 
Fig. 6, 6 a. Autre exemplaire de la menic espece, de grandeur naturelle. Coll. Cotteau. 
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Lima Cywus, P. de Loriol, 1888. 

(VI. XXX VI Jig. 7-0.) 



DIMENSIONS. 



Largeur 47 mm. 

Longueur, tres approximative 37 mm. 

Epaisseur d'une valve, environ 5 mm. a 7 mm. 

Coquille ovale, transverse., peu inequilaterale, comprimee. Region buccale tronquee, 
oblique, et un peu evidee sur la moitie environ de sa longueur a partir du crochet, 
formant une lunule etroite, peu profonde et peu accentuee, qui se relie par un bord 
arroudi avec la convexite de la valve. La region anale est un peu plus dilatee, son bord 
forme un sinus a partir de 1'extremtte de I'oreillette et s'arrondit ensuite en rejoignantle 
bord j>alleal. Crochet aigu et deprime. Oreillettes relativement grandes. Les buccales ne 
sont pas intactes, mais on peut voir qu'elles depassaient notablement le bord de la lunule. 
Les anales sont grandes et se confondent avec la convexite de la valve, dont elles sont 
separees par une depression sans profondeur ; leur bord cardinal est rectiligne et forme, 
avec le bord de la lunule, un angle plus ouvert que le droit. La convexite des valves est 
faible, mais uniforme. La surface est or nee de cotes rayonnantes nombreuses, droites, 
arrondies, ne faisant qu'une faible saillie, non divisees, au nombre de 60 environ ; elles 
s'elargissent graduellement des le crochet vers les bords et sont egales entre elles, separees 
par des sillons filiformes, extremement etroits, finement ponclues. Le test est presque 
parlout decortique et les cotes paraissent lisses, mais, sur quelques points ou il est mieux 
conserve, on voit que les coles etaient en realite couvertes de petites lamelles concentriques, 
serrees, qui paraisjent correspondre aux ponctuations des intervalles. La lunule et 
I'oreillette buccale sont couvertes de cotes rayonnantes semblables, mais plus fines et plus 
serrees ; celles qui occupent I'oreillette anale sont fortes et ecartees. Des lamelles 
d'accroissement se montrent ca et la, mais, vers le bord palleal, elles deviennent extreme- 
ment accusees, et constituent de veritables arrets de developpement, formant des gradins, 
qui interrompent plus ou moins Failure des cotes. 

Rapports et differences. Je connais trois exemplaires appartenant a cette espece, 
deux proviennent de Valfin, et un autre d'un niveau analogue, sur la route de Montepile. 
Je repeterai ici ce que j'ai dit a plusieurs reprises a propos des Lima, c'est que je n'ai pu 
arriver a rattacher cette espece a l'une de celles qui ont ete signalees a Valfin par Etallon, 
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malgre 1'etude des plus attentives que j'ai faitc de ses descriptions. Je ne puis uon plus, 
parmi les nombreuses especes decrites, eti trouver une a laquelle elie puisse etre exaete- 
ment rapportee. Elie ressemble un peu par ses cotes au Lima streitbcrgen&is d'Orb., mais 
elle en differe par sa forme, son bord anal sinueux vers 1'oreillette et les arrets de 
developpement de la region palleale. Dans le Lima semi-ymctaia Etallon, du Jura bernois, 
les cotes sont plus fines, la region buccale est moins tronquee, la region anale moins 
dilatee. 

Localities. Valfin. Route de Montepile. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Coll. Bourgeal. 

Explication des figures. 

Pl.XXXVI. lig.7.Lima Cypris, do grandeur naturclle avcc le test assez bien conserve, mais la 
region anale n'est pas intacte, le bord de la coquille n'est pas visible de sorto 
(rue la sinuosite du bord anal ne saurait etre apprecice, les oreillcttes mauqmmt; 
fig. 7 a, la memo valve vue sur la face buccale; fig. 7b, fragment de test, grossi. 
Montepile. Museum de Lyon. 

Fig. 8. Exemplaire ineomplet de la meme espece, mais presentant intact le bord anal et 
le bord buccal. Grandeur naturelle. Valfin. Museum de Lyon. 

Fig 9. Autre individu de la meme espece, egalement brise, presentant des arrets de 
developpement tres accentues. Grandeur naturelle. Coll. liourgeat. 



Lima semioknata, Elallon. 

(VI. XXX VI, fig. 10. J 



SYNONYMS. 



Lima scmiornata, Etallon, 1850, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, H, p. 128 (Mem. Soc. 
d'Emul. du Doubs, 3 mc serie, vol. 4). 

DIMENSIONS. 

Largeur 43 mm. 

Un individu incomplet devait avoir au moins 71 

Longueur, par rapport a la largeur 0,77 

Epaisseur, Id. approximative d'apres line valve 0,42 

Coquille transverse, semi-ova!aire, bien plus large que longue, assez epaisse, tout a fait 
inequilaterale. Region buccale tronquee et fortement excavee de maniere a former une 
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large et profonde lunule. Region anale regulierement arrondie et dilatee a partir de 
Textremite de roreillelte; son Lord forme une courbe parfaiteraent reguliere qui se 
con fond avec celle da bord palleal. Crochet peu saillant, maisnon aplati. OreiUeite buccale 
presque nulle. Oreillette anale bien developpee, lameileuse, separee du reste du test par 
une depression. Les valves, lisses en apparence, sont ornees de stries concentriques tres 
fines et tres nombreuses dont quelques-unes, inegalement espacees, sont plus marquees 
que les autres. On distingue, soit pres du bord buccal, soit pres de l'extremite anale, 
quelques cotes rayon nantes extremement fines et visibles seulement a la loupe; dans la 
lunule se trouvent une douzaine de cotes rayonnantes un peu plus marquees et deux ou 
trois sur le flanc, vers son bord. 

Rapports et differences. Deux exemplaires, dont l'un, en tres bon etat de conserva- 
tion, est intact, tandis que l'autre, beaucoup plus grand, est tres incomplet dans la region 
palleale, represented cette espece et correspondent parfaitementa la description donnee par 
Elallon, dont les types sont perdus; dans le grand individu, la longueur proportionnelle 
etait plus forte que dans l'autre, avec Ions les autres caracteres identiques. Cette espece se 
distingue du Plagiostoma Iwmmculum Sow., par ses oreillettes buccales plus courtes, 
l'absence complete de cotes rayonnantes sur les valves, sauf quelques-unes vers les deux 
extremites, fines, et invisibles a l'ceil nu ; le lest est sulfisamment bien conserve pour que 
rornementation puisse etre appreciee tres exaclement. Je n'ai aucun exemplaire du Plug, 
laviusculum sous les yeux et Sowerby 1'a deer it fort brievement. II faudrait en avoir une 
bonne serie a comparer. L'exemplaire que j'ai figure (H te -Marne) est assez fortement 
coste sur les flancs, mais il y a moins de cotes dans la lunule. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

h'xjth cation des fif/ures. 
Pi XXX} r I. Fi(j. 10, 10 a. Lima scmioniata, de grandeur nattirelle. 



Lima supRAJiiuKNSis, Conlejenn. 

(PI. XXXVI, ftp. 11.) 



SYNONYMIE. 



? Lima winutissima. Etalfon, 1859, Etudes paleont. sur le Ilaut Jura, CoralHen, II, p. 126 (Mem, 
Soc. d'Emiil. dn Doubs, 3 mc serie. vol. IV). 
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Lima suprajurenm, Contejean, 1859, Etude do l'ctage kimmcridien dc Montbeliard, p. 351, pi. 27, 

fig. 9. 
Id. Thurmann et Etallon, 1802, Lethea bruntrutana, ]). 287, pi. 32, fig. 5. 

Id. Etallon, 1864, Paleont. grayloise, in Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 2 m0 serie, 

t. VIII, p. 441 ct 476. 
? Lima minntissima, Ogorien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologie, p. 619. 
Lima suprajurensis, P. de Loriol, 1S68, in P. de Loriol et (t. Cotteau, Monogr. do 1'etage portlan- 

dien de l'Yonne, p. 205, pi. 14. fig. 1-2. 
Limatida sitprajurcnsift, (}. Hoebm, 1883, Die liivalven der Stramberger St'liiebton, Paleont. Mitt.b., 

vol. II, p. 632. 

DIMENSIONS. 

Largeur 5 mm. ii 111 mm. 

Longueur, par rapport a la largeur 0,75 

Epaisseur approximative par rapport a la largeur, d'apros une valve 0,70 

Coquille ovale-lransverse, presque equilalerale, epaisse. Region buccale tronquee, mais 
son bord est legerement et uniformement convexe. Point de luiiuie ni d'ouverture 
baillante. Region anale egalement tronquee, son bord a une convexite semblable. Bord 
palleal tres convexe. Oreillettes courtes, subegales. Crochet epais, recourbe. Les valves sont 
ornees, dans la region mediane, de cotes rayonnantes droites, simples, un pen aigues, 
portant de petits tnbercules pen saillants produits par I'intersection de petits plis 
concenlriques assez marques, accompagnes de tres fines stries ; ces cotes sont an nombre 
de 14 a 15 et il s'en trouve encore une ou deux beaucoup plus faibles de chaque cote; 
elles laissent libres les deux extremiles, oil Ton ne voit que les petits plis concenlriques. 

Rapports et differences. Trois exemplaires bien conserves represented cette espece ; 
ils sont exaclement identiques aux exemplaires de l'Yonne, auxquels je les ai compares. 
lis correspondent egalement bien a la figure et a la description de M. Contejean. II me 
parait a peu pres certain que c'est bien celte espece qu'Etallon a indiquee a Valfin sous 
le nom de Lima minutissima d'Orb. (minuta Roemer,, non Goldf.). Je ne crois pas que 
l'espece du Hanovi'e soit la meme que celle de M. Contejean. D'apres la figure et la 
description de Roemer, elle parait plus comprimee et plus abruple sur les cotes. 
M. Struckmann ne parait pas non plus admettre cette identiie. 

Localite. Valfin. 

Collections. Cotteau. Bourgeat. 

Explication des figures. 

PI. XXXVI. Fig. 11, 11 a. Limatula suprajurensis, de grandeur naturelle. Coll. Cotteau. Fig. 11 a 

11 b, le meme cxemplaire, grossi. 
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Tkroiemia ostreiformis, d'Orbigny. 

(PL XXXVI, fig. 12.) 

SYNONYMIE. 

Ilinnites ostreiformis, d'Orbigny, 1850, Prodrome, t. IT, p. 23. 

Id. Cotteau, 1855, Mollusques fossiles de l'Yonne, fasc. I, Prodrome, p. 117. 

Carpenteria ostreiformis, Etallon, 1859, Etudes paleont. snr le Haut Jura, Corallien, II, p. 13 (Mem. 
Soc. d'Emul. du Doubs, 3 ine serie, vol. IV). 
Id- Etallon, 18G4, Paleont. grayloise, Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3 me serie, 

t. VIII, p. 3G8. 

DIMENSIONS. 

Diamctre, du crochet au bord palleal 85 mm. 

Diametrc, du bord buccal au bord anal 68 

Epaisseur de la valve inferieurc 35 

Je ne connais qu'une seule valve inferieure qui parait avoir ete adherente par plusieurs 
points vers ie crochet. Ge serait la valve droite. Sa forme est peu inequilaterale, largement 
ovale-transverse ; la longueur est notablement plus faible que la largeur. Region buccale 
plus courte, tronquee, son bord n'est pas intact, Region anale assez dilatee, echancree 
vers I'oreillette, puis largement arrondie, de meme que le bord palleal. Crochet epais. 
Oreillettes inegales, la buccale presque nulle, l'anale bien developpee, faisant directement 
suite a la convexite de la valve. Area ligamentaire triangulaire, tres large, plane ; le 
sillon du ligament est elroit, can a li forme., et va en s'elargissant depuis le crochet jusqu'au 
bord de l'area La convexite de la valve, assez gibbeuse vers le crochet, est ornee de cotes 
rayonnantes nombreuses, partant du crochet et arrivant au bord de la coquille, un peu 
irreguheres dans leur allure, arrondies ou un peu anguleuses; les unes divisees, les autres 
simples, separees par des intervalles environ deux fois aussi larges qu'elles-memes, et cou- 
pees par des stries conceolriques fines et serrees ; leur nombre parait avoir ete au moins 
de 25 ; je ne puis les compter toutes par suite de l'alteration d'une partie du test. Sur 
une portion de la region anale, vers I'oreillette, une premiere couche du test a ete enlevee; 
on voit encore les grosses cotes, quoique affaiblies, mais en outre apparaissent une 
quantite de petites cotes egalement rayonnantes, mais extremement fines et serrees. 

Rapports et differences. V Ilinnites ostreiformis a ete mentionne par d'Orbigny en 

MEM. SOC. PAL. SUISSE. T. \V. 42 
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deux lignes, dans le Prodrome. II l'indique d'Oyonnax et de Chatel-Censoir. Etallon, qui 
connaissait a fond la localite d'Oyonnax et les collections qui avaient fourni des materiaux 
a d'Orbigny, a surement bien connu les echanlilions qui pouvaient etre rapportes a 
l'espece du Prodrome, et il dit que d'Orbigny a applique ce nom a des especes qui lui 
paraissent distinctes. 11 me semble done convenable d'envisager l'espece de Valfin comme 
type de cet H. ostreiformis, puisqu'elle est bien decrite par Etallon; l'echantillon dont il est 
ici question lui appartient certainement. M. Boehm (Bivalven von Stramberg) figure avec 
doute, sous le nom A'Hinn. ostreiformis, une espece de Stramberg qui, d'apres lui, se 
rapproche beaucoup d'echantillons de Coulanges s/Yonne; mais ce n'est certainement 
pas l'espece de Valfin. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PL XXXVI. Fig. 12. Terquemia ostreiformis, valve adherente de grandeur naturelle. Lc test est use 
sur la region anale. Fig 12 a, la meme vue sur la region buccal e ; fig. 12 b, 
charniere de la meme valve. 



Placunopsis regularis, Etallon. 

(PI. XXXVII, fig. l.J 



SYNONYMIE. 



Placunopsis regularis, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien,II (Mem. Soc. d'Em. 
du Doubs, 3 me serie, vol. IV). 



DIMENSIONS. 



Largeur 7 mm. a 11 mm. 

Longueur 8 mm. a 11 mm. 

Valve superieure suborbiculaire, subequilaterale, plus ou moins bombee, parfois meme 
assez notablement, ornee d'un tres grand nombre de cotes rayonnantes, inegales, d'une 
grande finesse, legerement onduleuses, invisibles a l'oeil nu. Dans les deux plus petits 
exemplaires, ces cotes sont presque egales, quoiqu'il s'en trouve toujours ga et la 
quelqu'une un peu plus forte que les autres ; dans le plus grand individu, par contre, se 
montrent des cotes plus fortes, bien distinctes, separees par d'autres beaucoup plus fines 
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dont le nombre peul varier de 6 a 10; sur un quatrieme exemplaire, enfinjes cotes fortes 
sout moins apparentes, mais plus nombreuses, separees par une a trois autres plus fines. 
Toutes partent du crochet et vont aboutir au bord palleal ; elles sont coupees par des 
sillons concentriques Ires fins et serres, qui ne se voient pas partout, et on remarque en 
outre quelques plis d'accroissement. Crochet Ires aigu, legerement contourne, depassant 
un peu le bord cardinal. Test mince. Je ne connais pas la valve inferieure. 

Rapports et differences. J'ai sous les yeux quatre valves superieures appartenant a 
cetle espece; elles different un peu entre elles, ainsi que je l'ai indique, par leur taiile, le 
bombement des valves, et l'ornementation, c'est-a-dire le nombre et 1'importance de 
certaines cotes plus proeminentes. II me parait extremement probable qu'ils appartiennent 
au Plac. regularis d'Etallon, dont le type est perdu. Cependant je n'ai pas, sur ce point, 
une certitude complete. En effet, Etallon dit que son espece est « aplatie, » ce qui n'est 
pas le cas pour nos individus, « cordiforme j> ce qui ne s'applique pas bien non plus et 
n'est guere comprehensible, de plus qu'elle a « environ 40 cotes. » Etallon, qui indique 
cette espece commetres rare a Valfin, n'avail probablement qu'un seul individu plus aplati 
que les autres, et les cotes qu'il comple sont surement les cotes principales seulement, car 
il parle de fines stries costates inlermediaires. Je ne connais ancune autre espece de Valfin 
que Ton pourrait rapporter a ce Plac. regularis, et, comme les autres caracteres concordent 
tres bien, je pense qu'il est extremement probable que je ne me trompe pas dans ma 
determination. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PL XXXVIL Fig. 1, 1 a. Valve superieure du Placunopsis regularis, c'cst l'exemplaire le raieux 

conserve, avec les cotes egales ou presque egales entre elles. Le dessina- 
teur aurait du les accuser un peu davantage dans la figure grossie 1 b et 
il a neglige les stries concentriques a la verite extremement fines. 



Anomia nerjnea, Buvignier 

(PI. XXXVII, fig. 2-4,.) 



SYNONYMIE. 



Anomia nerinea, Buvignier, 1852, Statist, geol. de la Meuse, p. 26, pi. 20, fig. 16-21. 
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Anomia nerinea, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Ilaut Jura, Corallieu, II, p. 145 (Mem. Hoc. 

(I'Emul. du Doubs, 3 Ilie serie, vol. IV). 
Pholas pscudochiton, Contejean, 1859, Etude de l'et. kinnn. de Montbeliard, p. 244, pi. 21, fig. 1-2. 
Anomia nerinea, Etallon et Tbunnani), 1862, Lethea bruntrutaua, p. 282, pi. 40, tig. 6. 
Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologic, p. (J19. 

Id. Greppin, 1870, Descr. du Jura beruois, p. !)0, Mat. pour la carte geol. de la Suisse, 

8"' e livraison. 
? ? Id. Brauns, 1874, der obere Jura von Hannover, p. :)46. 

DIMENSIONS. 
« 

Ijargeur du crochet au bord palleal de 10 mm. a 23 mm. 

Lorsque la coquille s'etalc sur les nerinees idle aoquiert line dimension conside- 
rable en longueur. 

Valve superieure ordinairement plus longue que large, tres variable de forme, mais 
toujours renflee, bombee, ornee de stries conceTitriques Ires fines, onduleuses, qui, parfois, 
deviennent lamelleuses, et, dans quelques individus, sont accoinpagnees de quelques 
rugosites. Le crochet se trouve tout a fait sur le bord cardinal, qui est entierement lisse. 
Je n'ai vu aucune valve sur laquelle la presence d'une ouverture au crochet permette 
d'affirmer que c'est une valve inferieure. J'ai sous les yeux plusieurs valves fixees sur des 
Nerinees dont elles reproduisent plus ou moins exactement rornementation sur leur 
surface externe. 

Rapports et differences. \J Anomia nerinea, dont je connais plusieurs valves 
superieures libres, qui appartiennent tres certainement a la meme espece que les valves 
fixees sur les Nerinees, doit se distinguer de V Anomia jurensis Roeraer, a laquelle parait 
devoir etre reunie YA. suprajurensis Buv. Elle en differs par sa valve superieure constam- 
ment tres bombee lorsqu'elle est libre, et par 1'absence complete de stries rayonnantes qui 
sont remplacees par des stries concentriques onduleuses, tres fines. La valve inferieure, 
dont Buvignier a figure un exemplaire, est bien differente, par son ouverture, de celle de 
Y An. jurensis. A propos de cette derniere espece (Jurass.-sup. de Boulogne s/mer, p. 236), 
j'ai dit que la presence ou 1'absence de stries rayonnantes n'etait pas un caractere 
specifique pour les Anomies. Cependant, en ce qui tient aux exempiaires de Valfin (une 
douzaine), il est certain qu'ils ne presenters nulle part les stries rayonnantes tres fmes 
qu'on retrouve toujours sur les individus de 1' An. jurensis qui ne sont pas trop decortiques. 
Je ne crois pas que l'espece nommee An. nerinea par M. Brauns soit reellement identique 
a celle de Buvignier. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Faculte des sciences de Dijon (Coll, 
Etallon). 
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Explication des figures. 

I'l. XXXV1J. Fig. 2. Valve superieure librc de VAnumia uerinea, de grandeur naturelle; fig. 2 a, la 

nieme, vti(! en dedans. 
Fig. 3. Autre valve superieure do forme plus irreguliere. Grandeur naturelle. 
F'uf. i. Autre valve superieure enroulee sur uno Nerinee dont on voit vaguemont appa- 

raitrc ley cotes spirales. Le bord palleal de la valve est intact. 



OSTKEA SL1BHEMFOKM1S, Klallon. 

(11. XXX VII, fig. 5-7. J 

ISVNONYMIK. 

OsLrea subreuifonnis, Ktallon, 185!), Ktud.es paloont. sur le tlaut Jura, Coraliien, U, p. 143. 
Id. Thurniann et Ktallon, 18(>2, Gelhea bruutrutana, p. 27l>, pi. 39, fig. 9. 

Id. Ogerien, lStiT, Hist, nat, du Jura, t. I, Geologie, p. 019. 

Id. P. de Loriol, 1872, in P. de Loriol, K. I'oyer et IT. Tombeek, Monogr. des etages 

jurass. sup. de la Hte-Marne, p. 410, pi. 24, fig. 2(>. 

DIMENSIONS. 

Dianietre niaximum d'une valve infrrieure 83 nun. 

Diametre Id. superieure 25 

Coquille reniforme. Valve inferieure adherente sur la plusgrande partie de son etendue. 
Sa region exlerne se releve presque a angle droit ; sa surface exterieure est fortement 
usee dans l'exemplaire decrit, on ne voit que des traces des rares onduiations verticales 
dont elle etait marquee. L'impression musculaire est arrondie.Le crochet est detru it. Valve 
superieure plane, plus ou moins epaisse; son bord, tres lamelleux, est faiblement ondul6. 

Rapports et differences. Quatre valves seulement represented cette espece dans la 
collection Guirand ; elles sont mal conservees, aussi je n'ai que pen de chose a dire a son 
snjet. Les exemplaires types d'Etallon sont perdus. mais je ne vois pas a quelle autre 
espece ces individus pourraient etre rapportes. La synonymie donnee par Etallon me 
parait fort douteuse. 

Logalite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand), 
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Explication des figures. 

PL XXXVII. Fig. 5. Valve infcrieure tie VOstrea subreniformis, vue en dedans; fig. 5 a, la meme, 
vue sur le cote palleal. 
Fig. 6. Valve superieure, vue en dedans, qui appartenait a un exemplaire rclativement 

plus etroit. 
Fig. 7. Autre valve superieure vue sur la face externe; Fig. 7 a, la meme, vue sur le 
bord palleal. 
Ces figures sont de grandeur naturelle. 



Pukpukoidea Lapiekkea, Buviu'riier. 

(PL XXXVII, fig. 22.) 

Depuis la publication de la premiere partie de cette monographie, uu magnifique 
exemplaire du Purpuroidea Lapierrea, provenant de Valfin, m'a ele communique par 
M. Perrier. II appartient aux Collections zoologiques du Museum d'histoire naturelle de 
Paris. Sa longueur est de 90 mm , et le diametre du dernier tour atteint 67 ram . Une serie de 
fortes nodosites orne la partie inferieure de chaque tour. La columelle s'etale en formant 
une callosite, de maniere a masquer enlierement une perforation qui n'est qu'indiquee. Le 
labre n'est pas intact, mais la legere ondulation que Ton remarque est cependant naturelle, 
ainsi qu'on peut le voir par les plis d'accroissement. La surface est fruste, de sorte 
qu'aucune ornementation ne peut etre distinguee. 

La taille de cet echantillon remarquable est notableraent superieure a celle de celui qui 
a ete figure par Buvignier, dont il presente du reste les caracteres. On peut attribuer a 
son grand developpement le diametre relativemenl plus fort du dernier tour, de meme 
que la dilatation plus considerable de l'ouverture, a la base, qui en est la consequence. 
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Disculina tenuicosta (fttallon), Douville. 

(PI. XXXVII, fig. 8-9.) 
SYNONYMIE. 

Megerlea tenuicosta, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 153 (Mem. Soc. 
d'Emul. du Doubs, 3 m0 serie, vol. IV. 
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Terebratula Dallozi, Guirand et Ogerien, 1865, Quelques fossiles nouveaux du Corallien du Jura, 

p. 27, fig. 57-59 (Mem. Soc. d'Emul. du Jura). 
Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologie, p. 596, fig. 228-230 et p. 620. 

Terehratella tenuicosta, Bayan, 1874, Sur la succession des assises et des faunes jurassiques super., 

Bull. Soc. geol. de France, 3 mc serie, t. II, p. 330. 
Disculina tenuicosta, Douville, 1886, Sur quelques Brachiopodes du terrain jurassique, p. 48, pi. 4, 

fig. 1 (Bull. Soc. sc. Yonne, 3 me serie, vol. IX). 

DIMENSIONS. 

Longueur 6 mm. a 8 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,87 a 1,00 

Epaisseur, Id. 0,31 a 0,33 

Coquille suborbiculaire, un peu plus longue que large, oa aussi large que longue, peu 
epaisse, arrondie sur le bord frontal. Grande valve convexe, assez bombee pres du 
crochet, sans aucun pli ni depression, sanf parfois une tres legere depression mediane. 
Petite valve tronquee suivant uneligne droite, sur le bord cardinal, sans trace d'oreillettes; 
elle est tres aplatie, surtout du cote cardinal, un peu convexe vers le bord frontal ; un 
exemplaire se montre relalivement assez convexe des le crochet. Commissures laterales 
des valves parfaitement rectilignes, de meme que le bord frontal. Crochet de la grande 
valve etroit, arque, un peu carene sur les cotes. Area large, plane; foramen grand, 
subtriangulaire ; on distingue deux pieces deltidiales allongees en travers, tres petites, qui 
ne se rejoignent pas au-dessous du foramen. 

La surface des deux valves est couverte de cotes rayonnantes droites, extremement 
fines, separees par des intervalles environ deux fois aussi larges qu'elles-memes, dans les- 
quels on voit Qa et la une petite cote intermediaire encore plus fine; surd'autres individus, 
les cotes sont un peu plus fortes, plus egales et un peu plus serrees. 

Rapports et differences. Tres voisine du Disc, disculus Desl., cette espece s'en 
distingue par son bord frontal Ires regulierement arrondi, sa petite valve un peu convexe 
au lieu d'etre plane ou meme un peu concave, son foramen plus triangulaire. J'en 
connais cinq echantillons qui sont les types du Ter. Dallozi Guirand. 

Localite. Valfin. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 

Explication des figures. 

PL XXXVll.Iig. 8, 8 a, 8 b. Disculina tenuicosta, de grandeur naturelle; fig. 8 c, 8 d, le meme 

exemplaire, vu sur les deux faces et grossi. 
Fig. 9 Autre exemplaire de la meme espece, tres grossi. 
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Terebratula Bauhini, filallon. 

(VI. XXXVII, fig. 10-12.) 

8YNONYMIE. 

Terebratula rejaeliniana, pars, d'Orbigny, 1850, Prodrome, t. II, p. 25. 

Id. Cottoau, 1857, Mollusques f'oss. de l'Yonne, Prodrome, p. 137. 

Id. Leymerie et Raulin, 1858, Statist, geol. de l'Yonne, p. 642. 

Terebratula moravica, Etallon (non Glockner), 1859, Etudes paleont. sur le Hant Jura, Coral- 

lien, II, p. 148 (Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3 ,ne serie, vol. IV). 
? Terebratula Bepelini, Coquand, 1862, Geol. et pal. de la prov. de Constantine, p. 279. 

Terebratula Bauhini, Etallon, 1862, Lethea brunlrutana, p. 285, pi. 41, fig. 6. 

Terebratula moravica, Id, Id. p. 286, pi. 41, fig. 8. 

Id. Etallon, 1864, Etudes pal. sur le Jura graylois, Mem. Soc. d'Emul. du 

Doubs, 3 me serie, vol. VIIT, p. 371 et 499. 
Id. Ogerien, 1867, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologic, p. 620. 

Terebratula Repeliniana, Sehlosser, 1881, Die Drachiopoden des Kelhcimer Diceras Kalkes, Paleon- 

tographica, t. XXVIII, p. 200 pi. 41, fig. 4-5. 
Terebratula Bauhini, Douville, 1886, Sur quelqucs Bracbiopodes du terrain jurassiquo, Bull. 

Soc. sc. Yonne, 3 mc serie, vol. IX, p. 76, pi. 1, fig. 7. 

DIMENSIONS. 

Longueur 12 mm. a 46 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,74 a 0,81 

Epaisscur, Id. 0,43 a 0,49 

Goquilie ovale, allongee, le plus souvent etroite, entierement lisse. Grande valve 
uniformement convexe, peu renflee, fortement relevee sur le bord frontal dans les adultes, 
en formant une depression fort large mais tres peu profonde, accentuee de chaque cote 
par une legere saillie. Petite valve bien moins epaisse, peu bombee, marquee, sur ie bord 
frontal, d'une large depression de chaque cote, mais sans plis. Commissures lateral des 
valves fortement sinueuses. Bord frontal avec un large et profond sinus median. Crochet 
de la grande valve relativement Ires allonge, arrondi sur ses bords, recourbe, mais sans 
cacher le deltidium qui est toujours tres visible, triangulaire, allonge, paraissant compose 
d'une seule piece, car on ne voit aucune trace de suture mediane; foramen arrondi, 
pas tres ouvert relativement. 

Variations. J'ai donne les dimensions extremes observers dans les individns que j'ai 
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sous les yeux, la longueur moyenne est de 30 a 35 mra , avec une largeur relative de 0*75 a 
0,78. Dans les jeunes, avec une longueur de 2'I mm , par exemple, les commissures laterales 
et le bord frontal ne presentent aueune apparence de sinus. En general, les exemplaires 
adultes sont etroits, mais on observe des modifications assez sensibles dans la largeur pro- 
portionnelle. Les caracteres du crochet et da deltidium se montrent tres constants. 

Rapports et differences. J'adopte lout a fait, aii sujet de cette espece, la maniere de 
voir de M. Douville. Les exemplaires de Valfin, ainsi qu'il Ta deja reconnu, sont 
identiques aceux de I'Yonne; j'ai pu m'en assurer aussi par une comparaison directe.Les 
deux formes figurees par Etallon (Lethea loc. ciL) sous les noms de T. Bauhini et de T. 
mojv/wca, provenant loutes deux deLaufon, represented les extremes de forme des individus 
de Valfin, d'ailleurs, M. Douville ayant pu comparer des exemplaires de Laufon avec ceux 
de I'Yonne, s'est assure de leur identite. Lorsqu'on compare des exemplaires adultes du 
T. moravtca et du T. Bauhini, on voit que, dans la premiere espece, le crochet est 
toujours plus droit, a peine legerement courbe, encore plus long, que l'ensemble est moins 
epais, el que les commissures laterales des valves, de meme que le bord frontal, sont a 
peine sinueux. L'exemplaire de Kelheim figure par M. Schlosser sous le nom de 
T. Bepelimana, appartient certainement au T. Bauhini. M. Schlosser cite du reste son 
espece de Valfin, et il a pu comparer a Munich de bonnes collections de cette derniere 
localite. Je suis egalement porte a croire que les individus de Kelheim figures sous le nom 
de T. moravica, appartiennent au T. Bauhini. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Bourgeat. P. de Loriol. 

Explication des figures. 

PI XXXVII. Fig. 10, 10 a Jeune cxemplaire du Terebratula Bauhini. 

Fig. 11,11 a Autre excrnplaire de la memo espece, plus adulte. 

Fitj. 12, 12 a, 12 b, 12 c. Individu tres adulte, plus plisse. 

Cos figures sont de grandeur naturelle. Les originaux appar- 
tiennent au Museum de Lyon. 



Terebratula valfinensis, P. de Loriol, 1888. 

(PI XXXV, fig. 13-18.) 

SYNONYMIE. 

Terebratula bieskidensis Etallon, (non Zeuschner), 1859, Etudes paleont, sur le Haut Jura, Corallien 
II, p. 147 {Mem. Soc. d'Emul. du Douhs, 3"' e serie, t. IV). 
MK.\T. SOC. PAL. SUISSE, T. xv. 43 
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Terebrattda bi&ikidemis, Ogerien, 18G7, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologie, p. G19. 
Id. Etallon, 1862, Lethea bruntrutana, p. 284, pi. 41, fig'. 2. 

DIMENSIONS. 

Longueur 8 ram. a 25 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 0,71 a 0,87 

Epaissenr, Id. 0,54 a 0,G2 

Goquille subpentagonale, allongee, etroite, ou hien assez elargie da cote du bord 
frontal, vers les deux tiers de la longueur. Grande valve notablement plus epaisse que 
['autre, parfois meme assez reuflee. a pen pres uniformement convexe, relevee plus ou 
moins fortement sur le bord frontal. Petite valve marquee, de chaque cote, par une 
depression large, mais pen accentuee, qui, avec le relevemenl de ia grande valve, produit 
tin targe sinus sur le bord frontal, quelquefois peu accuse et jamais bien profond. Les 
commissures laterales des valves sont leuerement sinueuses. Crochet de la grande valve 
epais, court, arrondi sur ses bonis, Ires arque, de maniere a cacher le deltidium presque 
Lout a fait. Ge dernier est assez large, mais ires court. Foramen arrondi et tres ouvert. 

Les deux valves sont marquees de plis d'accroissement inegaux, inegalement espa- 
ces, parfois assez faiblemenl indiques, souvent aussi tres fortement accentues, formant 
meme comme de veritables gradins. Souvent aussi on remarque des stries rayonnantes 
d'une tres grande finesse, mais leur presence depend de 1'etat de conservation de la 
surface. Sur un exemplaire dans lequel le test de la petite valve est enleve, on voit une 
impression ressemblant un pen a celle que formerait un court septum; mais, d'apres 
M. Douville, qui a eu l'obligeance d'examiner cet exemplaire, elie est produite par une petite 
crete qui separait les deux impressions musculaires que Ton distingue parfaitement sur 
le moule. Tous les caracteres de 1'espece sont, du reste, exactement ceux des Terebrattda. 

Variations. Les exemplaires de cette espece, assez nombreux, que j'ai pu comparer, 
presentent des modifications tres sensibles se reliant eritre elies par des passages qui 
me paraissent evidents. Ges modifications ont trait surtout a la forme generate et aux 
dimensions proportionnelles. On peut former une serie, commencant avec des individus 
etroits et epais, pour arriver a des exemplaires beaucoup plus dilates vers le bord frontal 
et, relativement, plus comprimes. Gette modification dans la forme se poursuit tres 
graduellement lorsqu'on place les uns a cote des autres des individus bien choisis. Le 
crochet et le deltidium ne changent pas. Les plis concentriques peuvent aussi varier 
beaucoup dans leur nombre et dans leur importance, se montrant tres vigoureux dans 
certains exemplaires et faibles dans d 'an Ires. Ici encore, on ne saurait tracer une ligne de 
demarcation ; il n'y a pas deux individus semblables sous ce rapport; en general, on peut 
dire que les individus les plus etroits sont plus fortement plisses que les autres, mais il y 
a des individus dilates qui ont des plis tout aussi accuses. On peut signaler encore quelques 
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variations dans la sinuosite des commissures laterales des valves et dans celte du bord 
frontal; elles ne se montrent jamais tres profondes, mais elles sont quelquefois presque 
nulles, meme dans des echantillons bien adultes. Dans les jeunes, on observe des modifi- 
cations assez analogues a celles des adultes, et j'ai fait figurer un petit individu etroit, avec 
des plis concentriques relativement enormes, a cote d'un autre, de memo taille, plisse, 
mais bien peu dilate. Je ne saurais les attribuer a une autre espece. 

Rapports et differences Gette espece est cerlainement celle qu'Etallon mentionne et 
decrit, de Valfm, sous le nom de Ter. Heskidensis, Zeuschner. Je ne pense pas qu'elle lui 
appartienne reellement. Etle en differe par l'absence de ces irregularites de croissance si 
particulieres au T.bieskidensis, et qui se manifested sur tous les exemplaires de 1'espece, 
partout ou on la rencontre. Je trouve bien, parmi les individus de Valfin, deux exem- 
plaires un peu deformes, mais ceci arrive pour toutes les especes, et tous les autres 
echantillons sont normaux. Ensuite, la forme n'est pas identique, elie est variable dans les 
deux especes, mais ses modifications nes'operent pas dans le meme sens dans Tune comme 
dans Tautre ; je ne vois par exemple, a Valfin, aucun echantillon semblable au type figure 
par Zeuschner (j'en connais un absolument identique pro ven ant du Saleve) ; il y a, par 
contre, des individus qui ressemblent beaucoup a Tun de ceux que M. Suess a figures, 
mais on ne mentionne pas des echantillons du T. bicskidemis analogues aux exemplaires 
etroits de Valfm. 

Loc a lite. Valfin. 

Collections, Museum do Lyon (Coll. Guirand). Bourgeal. I*, de Loriol. 

Explication des figures. 

VI. XXXVII. Fig. 13, 13 a Tercbratula oalfhicnsis, exemplaire large et peu plisse. 

Fig. 14, 11 a, 14 b, 14 c. Autre exemplaire plus allonge et plus siimeux sur le bord 
frontal. 

Fig. 15, 15 a, 15 b . . . Autre exemplaire avec uu crochet epais et de fortes stries 
concentriques. 

Fig. Id, 1G a Autre echantillon allonge, epais et avec de forts plis concen- 
triques. 

Fig. 17, 17 a Individu de forme un peu irreguliere. 

Fig. IS, IS a Autre individu allonge, epais, fortement plisse et un peu irre- 

gulier de forme. 
Ces figures sont de grandeur naturelle. Les originaux appar- 
tiennent au Museum de Lyon. 
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Zeilleria circumcisa, Etallon, 

(PI XXXVII, fig. 19.) 

SYNONYMIE. 

Terebratula circumcisa, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 156. 

DIMENSIONS. 

Longueur ..... 9 mm . 

Largeur, par rapport a la longueur 77 

Epaisseur, Id, 55 

Coquille subpentagonale, plus longue que large, assez epaisse; son « contour est forme 
de lignes droites, » ainsi que l'indique Etallon. Graude valve epaisse, assez renflee, et 
tres convexe; vers le bord frontal, ime saillie tres legere se dirige vers chacune des 
extremites de la ligne frontale. Petite valve moins epaisse que l'autre, uniformement 
convexe. Crochet de la grande valve assez long, recourbe, fortement carene sur les cotes ; 
area bien definie; foramen relativement petit; deltidium peu visible. Les commissures 
laterales des valves sont droites, le bord frontal presente une tres legere inflexion. Les 
deux valves sont ornees de plis d'accroissements tres forts, ecartes, inegaux, devenant 
meme de vrais gradins. 

Rapports et differences. Je ne connais que deux exemplaires appartenant a cette 
espece ; ils me paraissent se rapporter parfailement a la caracteristique donnee par Etallon 
du Ter. circumcisa, dont les exemplaires originaux sont perdus; ils ont seulement une taille 
un peu plus petite. Etallon indiquait 1'espece comme « rare » a Valfin; les deux exem- 
plaires decrits ne proviennent pas de la," mais de la route de Montepile. Elle ressemble 
assez au Zeill. Huddlestoni Walker, mais elle est moins retrecie dans la region frontale, 
moins epaisse, surtout la valve superieure; le crochet parait aussi plus recourbe. Etallon 
decrit, sous le nom de Waldheimia nudeiformis, une petite espece de Valfin qui pourrait se 
confondre « avec des jeunes du Ter. bieskidensis ou du Ter. circumcisa, » avec la grande 
valve relevee comme dans le Ter. nucleate. Je n'ai vu aucun echantillon pouvant lui etre 
rapporte. 

Logalite. Route de Montepile. 

Collection. Museum de Lyon (Coll. Guirand). 
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Explication des figures. 

PI XXXVII. Fig. 19 it 19 c. Zeilleria circumcisa, de grandeur naturelle; fig. 19 d, le meme exem- 

plaire grossi; le deltidium est indistinct. 



Rhynchonella pinguis (Roemer), Oppel. 



SYNOKYMIE. 



Terebratula pinguis, Roemer, 1836, Petref. der Norddeutschen Oolith. Geb., p. 41, pi. II, fig. 15. 
Terebratula corallina, Leymerie, 1846, Statist, geol. de FAube, p. 2")6, Atlas, pi. 10, fig. 16-17. 
llhynchonella pinguis, Oppel, 1858, Die Jura formation, p. 697. 

Id- Etallon, 1859, Etudes paleont. sur les ter. jurass. da Haut Jura, Corallien, II, 

p. 155 (Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 3 me serie, t. IV). 
Id- P- de Loriol, 1872, in P. de Loriol, E. Royer et H. Tombeck, Monogr. des et. 

jurass. sup. de la Haute-Marne, p. 417, pi. 26, fig. 4-12. 
Id- P- de Loriol, 1875, in P. de Loriol et Ed. Pellat, Monogr. des etages super, de 

la form, jurassique de Boulogne-sur-Mer, p. 397, pi. 25, fig. 21-26. 
(Voir dans ces ouvrages la synonymie de l'espece). 
Id- Douville, 1875, Foss. du jurass. moyen du Berry, Bull. Soc. geol. de France, 

3 mo serie, t. Ill, p. 129. 
Id- Struckmann, 1878, der obere Jura der Uragegend v. Hannover, p. 32. 

Id- P. de Loriol, 1881, Monogr. paleont. des couches a Am. tenuilobatus de Ober- 

buclisitten, p. 107. pi. 14, fig. 25-28. 

Je me suis deja longuement occupe de cette espece dans les ouvrages cites plus haut ; 
il me parait done inutile d'y revenir. Les exemplaires de Valfin, ou l'espece est commune, 
ne sauraient se distinguer de ceux de Tonnerre, de la Haute-Marne, de Boulogne et, ainsi 
que je l'ai expose ailleurs, je ne saurais en distinguer l'espece de Roemer. Le maximum de 
la taille est de 25 mm de longueur. Dans la majorite des exemplaires, les valves sont 
abaissees d'un seul cote sur le bord frontal, tantot de l'un, tantot de 1'autre. Etallon, en 
melangeant les exemplaires de Valfin etd'Oyounax, avaitcompteque, sur cent exemplaires, 
5:2 avaient I'mflexion a gauche et 42 a droite, tandis que 6 settlement avaient le sinus 
normal et median. Je n'ai pu faire des comparisons sur une aussi grande echelle, mais, 
parmi les exemplaires de Valfin que j'ai sous les yeux, la proportion des exemplaires avec 
un sinus median est plus considerable ; dans plusieurs echantillons bien adultes, le sinus 
du bord frontal est nul ou a peu pres. 

Locaute. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Bourgeat. Cotteau. P. de Loriol, 
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Uliynchonella aihcilevis, Elallon. 

(PI. XXXVII, fig. 20-21. J 

SYNONYMIE. 

Hhynchonella apicilccvis, Etallon, 1859, Etudes paleont. sur le Haut Jura, Corallien, II, p. 157 (Mem. 
Soc. d'Emul. du Boubs, 3 ma serie, vol. IV). 
Id. Ogerien, 18G7, Hist. nat. du Jura, t. I, Geologic, p. 620. 

DIMENSIONS. 

Longueur 8 mm. a 9 mm. 

Largeur, par rapport a la longueur 1,00 

Epaisscur, Id. 0,C3 a 0,08 

Coquille aussi longue que large, relalivement pen epaisse, arrondie dans la region 
fmntale, de petite taille. Les deux valves portent 8 a 10 cotes qui ne commencent que vers 
la moitie ou meme le tiers de la longueur, et s'elevent graduellement en approchant du 
pourtour, ou elles sont assez aigues. La petite valve est notablement plus renflee que la 
grande, qui est legerement deprimee au milieu. Commissures laterales des valves droites. 
Bord frontal legerement infleehi au milieu ou sur l'un des cotes. Crochet de la grande 
valve court, droit, aigu,arrondi sur les cotes; foramen oblong, assez ouvert, mais laissant 
intacte une portion du deltidium au-dessus du crochet de la petite valve. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'une douzaine d'exemplaires appartenant 
a cette petite espece dont les caracteres paraissent tres constants. Les types d'Etallon 
n'ont pu etre retrouves, mais ces individus correspondent si exactement a sa description, 
que je n'ai pas de doutes sur leur determination. Cette espece ressemble un peu au Rh. 
triloboides Quenstedt, mais ses cotes sont moins nombreuses et bien plus courtes. Dans 
le Uhynch. sirioplicata Quenstedt, la forme est plus etroite, la grande valve plus epaisse, 
les cotes sont moins nombreuses et encore plus courtes, le crochet moins aigu. 

Localite. Valfin. 

Collections. Museum de Lyon (Coll. Guirand). Cotteau. 

Explication des figures. 

PI. XXXVII. Fig. 20, 20 a. Bhynchonella apicileBvis, de grandeur naturelle. Le test est assez decor- 

tique. Fig. 20 &, le meme exemplaire, grossi. 
Fig. 21. . , . Autre individu de la meme espece, de grandeur naturelle; fig. 21 «, le 
meme, vu sur le bord frontal, grossi. 
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Ainsi que je Fai fait pour les Gasteropodes, j'ai cru devoir (aire suivre 
les diagnoses, donnees par Elallon, des especes nouvelles de mollusques 
Ace ph ales et de 33rachiopodes recueillies par lui a Valfin, dont les types 
out ete perdus, et qui n'onl pas ete retrouvees depuis, ou tout au moins que 
je n'ai pas su reconnaitre. Leur nombre est relativement considerable. 
J'ai laisse de cote quclques especes qui ne proviennent pas de la localite 
memo de Valfin. 



GaSTROCHvKNA CYL1NDH1CA, p. 70. 

Long. 30 mm. Larg. <) mm. Epaisseur 8 mm. Grande cspece, tres allongee, etroite, cylin- 
drique, a bonis palleal ct cardinal droits; la region anale a peine retrecie; ouverturepalleo- 
buccalc subcirculairc ; sur la, partie dorsale un fort sillon oblique preml naissance au cro- 
chet en sc continuant un pen oblique par rapport au bord ; en avant de ce sillon line carene 
assez elevee, arrondie ; costules d'accroissement rcgulieros, tines sur la partic inforieurc 
de la coquille, beaueoup plus fortes et plus cspacees sur la carene; crochets obtus, rappro- 
ches entre eux, un peu eloignes du bord ; loge cylindrique ; tube conducteur etroit, Dicera- 
tien. Valfin. Rare. 



Pholadomya suprajejrensis, p. 79. 

Long. 37 mm. Larg. 18 mm. Epaisseur 14 mm. rctitc cspece allongee, renflee, cylin- 
droide, tres inequilatorale, a test tres mince ; crochets courts et epais situes au sixieme infe- 
rieur de la longueur ; bord buccal arrondi ; bord palleal droit ; region analo amincie et 
retrecie, a bord un peu ondule a la place de l'ouvcrture qui est plus baillante ; surface cou- 
verte de costules d'accroissement irrcgulieres et peu marquee * et de cotes rayoimantes 
nombrcuses, fines, droitcs, tres inclinees par rapport aubord palleal ; vers la region buc- 
r.ile quolqucs points decoupes en grains de chapelet par les cotes conccntriqucs. Diceraticn. 
Valtin. St-Claude. Assez rare. Cette espece s'cloigne des Pholadomycs ordinaires pour se 
rapprochcr des Panopeos et des Anatincs. Ellc est plus retrecie dans la region analeque le 
I'.v- r . pimctifera, Buv. plus renflee au milieu ct son crochet est situe plus bas. 



Saxicava rari costa, p. 81. 

:.-. 13 mm. Larg. 7 mm. Epaisseur 4 mm. Petite cspece allongee, assez renflee, cylin- 
.-. ^•'■quilaterale, plus large dans la region anale ; crochets epais quoique courts, con- 
.-—■!! 'l-'dans, carones en dehors, places au tiers inferieur; region buccale etroite, bord 
I' ■■■ ■ - 1 - "U c reuse en dedans; region anale tronquec, arrondie; surface couverte de 
tcontriqucs, coudees sur la carene, elcvees, saillantes en gradins, entre 
alio creuse en gouttiere, celle-ci a sou tour couverte, ainsi que les cotes 
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de fines stries plus ou moins regulieres; lcs flancs subplans, un peu creus^s ; charniere 
SwZne, test epais. La region buccale parait un peu baillante. Le classement genenque 
est douteux. Diceratien. Valfin. Tres rare. 

Cypmcaboia laevigata, p. 83. 

Long 28 mm. Larg. 14 mm. Epaisseur 10 mm. Espeee trapeziformc, allongee compri- 
mee tffe m^uilaterale; crochets peu developpes, contournes et obliques, portant en hurt 
une ca.^ «iui s'ctend sur toute la surface et devient de plus en plus obtuse vers le borf 
oSelle disparatt; region buccale arrondie, excavec sous les crochets ; bord palleal dro, et 
Isbleme^rallelca la charniere; region annlc un peu tronquee; surface : isse j* i 
peine marquee de stries tres ih.es ; les flancs subplans, un pen concaves meme et ^dmn ant 
I l-i region buccale la forme d'un coin ; la parte comprise eutre la carene et la chauiiue 
creu le en siZ unule tres foible ; charmed etroite composee sur la valve gauche de trois 
S cardites dont deux petites divergentes, Tune plus gvandc et la tro.s.eme a iongee 
parallele au bord et separec ,le celui-ci par une fossettc hncaire et profoi.de , sm la valve 
droite deux cardinales tres tongues et une autre triangulaire droite. 

Cette espeee a rcnsemble des caractorcs du Qfpncardia corallma, mais die est Ix.au- 
coup plus grandc, plus comprimec et sa carene est obtuse. 

Diceratien, Valfin. Tres rare. 

Unicardium pingue, p. 85. 

Lon<* 45 mm. Larg. 35 mm. Epaisseur. 30 mm. Assez grande espeee, renflee reguliere- 
mertconvexe, ellipti ue, un peu inequilaterale ; crochets peu developpes argues febte- 
m ™t ,-Pconrbes et inclines' regions a courbure circulaire, umtorme dans cbaeune d elles, 
'XlZl a a S s^Tblemeut plus grand que 1'anal ; region cardina.o superieure 
un p u convexe, avec un ecusson droit et saillant ; rinferieure c^e sou, le ^ ** 
avec une lunule tres etroite; charniere presque droite, peu robustc, la paitie anale sans 
tote mine beaucoup plus meme que le centre de la coquille ; dent cardmale barge peu 
Santo fossettc opposee disposee d'une maniere analogue, dent buccale assez distante 
trl Mble « otneel la fossettc eorrespondante ; surface lisse ou avec queues tfnes * 
peine marquees sur la partic mediane degenerant en petites c5tes saillantes pres de la 

charniere. 
Diceratien. Valfin. Assez commun. 

Unicardium apicilabratum, p. 85. 

Long. 17 mm. Larg. 20 mm. Epaisseur 11 mm. Petite espeee tres reguliere, renfiee, 

convexe, equilaterale, etendue du bord palleal an crochet ; ceux-ci bien ^f^^ 

allonges et a peine recourbes en dedans ; ensemble des regions circulaire ; surface lrssc on 

res Llement strife concentriquement ; charniere foible, courbee ; deux dents cardinales 
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sur chaque valve, petites, l'anterieure raeme rudimentaire et logee sur une expansion qui 
s'avance vers le crochet, le depasse meme, et determine ainsi une lunule tranchante; 
coquille partout tres mince ; corselet etroit allonge, dispose comme la lunule sur une petite 
lame elevee qui se montre au dehors, impression musculaire rapprochee du crochet ; la 
buccale profonde; 1 'impression palleale fortement creusee, assez distante du bord; dans la 
region anale une cote rayonnante interne partant du crochet et laissant un sillon sur les 
moules. 
Diceratien. Valfin. Rare. 



Unicardium valfinense, p. 86. 

Long. 33 mm. Larg. 35 mm. Epaisseur 22 mm. Assez petite espece, courte, ventrue, 
regulierement convexe, equilaterale, si ce n'est tout a- fait dans le jeune age, plus large que 
longue par le developpement des crochets qui sont robustes, renfles, contigus, a peine 
recourbes en dedans et vers le bord buccal ; bordure des diverses regions regulierement 
elliptique, subcirculaire ; surface ornee de costules concentriques, separees par des sillons 
lineaires sur la partie mediane et presque nulles vers le bord palleal ; pres de la region 
palleale 15 a 20 iignes rayonnantes de granulations tres fines ; charniere forte ; sur la valve 
gauche dent cardinale forte, conique, elevee, sensiblement double par un sillon lateral et 
accompagne d'une petite fossette ; une tres faible dent Morale logee sur une expansion ; 
sur la valve droite la dent cardinale faible ; suture un peu enfoncee, etroite, impression 
musculaire buccale petite, profonde, rapprochee du crochet ; l'anale un peu plus grande ; 
impression palleale faible, rapprochee du bord. 

Diceratien. Valh'n. Tres rare. 

N'est peut-etre que XJn. subregulare d'Orb. (Prodr.). Se distingue de Un. apicilabratum 
par sa forme plus circulate, plus renflee, et par tous ses caracteres internes. Beaucoup 
moins allongee que Unic. pingue. 



Lucina Thevenini, p. 91. 

Long. 23 mm. Larg. 26 mm. Epaisseur, 12 mm. Petite espece, un peu plus longue que 
large, comprimee, subequilaterale, composee d'une partie elliptique reguliere, puis par l'ex- 
tension des crochets d'un bord cardino-anal droit, le bord cardino-buccal etant un peu 
creuse ; crochets non recourbes, acumines, tres rapproches ; surface regulierement convexe, 
couverte d'abord de cotes concentriques d'accroissement tres fines, en filets subcarres, sail- 
lantes, puis un peu plus larges et plus obtuses, subegales, epaisses environ de 7, mm., 
charniere faible composee de deux petites dents et d'une laterale anale eloignee. 

Diceratien. Valfin. Assez rare. 



Lucina securicula, p. 92. 

Lnns. 35 mm. Larg. 30 mm. Epaisseur 11 mm. Assez grande espece, elliptique, compri- 

MKM. ><>,]. PAL. SUISSE, T. XY. 
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mee, subequilaterale ; crochets peu saillants quoique assez epais, et tres obliques en dedans 
par la profondeur de la charniere ; lunule ovo'ide, allongee ; region cardino-anale epaissie, 
a bord recourbe, puis renfiee, de meme que le reste du contour ; coquille convexe dans la 
partie m^diane, puis amincie vers le bord de maniere a devenir tranchante ; surface cou- 
verte de costules concentriques d'accroissement tres fines (2,2 par millimetre), egales, sail- 
lantes, separees par un meplat trois fois plus large, impression musculaire buccale longue 
et fortement arquee. 

Diceratien. Valtin. Rare. 

Remarquable par la courbure de la region cardino-anale ; elle est moins epaisse que le 
Luc. Thevenini. Ses stries sont plus fines et ses crochets moins acumines. 



LUCINA TENUICOSTATA, p. 92. 

Long. 29 mm. Larg. 25 mm. Jipaisseur 8 mm. Coquille tres comprimee, ovalaire, a peine 
equilaterale, a crochets tres peu developpes, acumines cependant et un peu reeourbes en 
dedans ; region buccale plus arrondie et plus large que la region anale ; surface couverte 
de cotes concentriques tres fines (3 par 1 mm.) tres regulieres, representant dans les cou- 
pes des dents en scie, la pointe vers le crochet ; lunule a peine marquee ; charniere tres 
faiblc. 

Diceratien. Valfin. Oyonnax. Tres rare. 



Opisenia difformis, p. 94. 

Espece decrite et figuree dans le Lethea bruntrutana. Je n'ai vu aucun exemplaire de 
Valfin. 



Cardita bicarinata, p. 96. 

Long. 60 mm. Larg. 70 mm. Epaisseur 55 mm. Coquille de grande taille, cordiforme, 
renfiee, carenee, plus large que longue, a test assez mince ; crochets etroits, elances, quoi- 
que non detaches, tranchants en dehors par le rapprochement des fiancs de la carene qui 
est tres forte et se continue jusqu'au bord palleal ; region buccale et palleale formant un 
ensemble arrondi circulairement ; region anale tronquee, large, oblique, occupant le tiers 
de la surface totale ; une seconde carene pres de la charniere et determinant ainsi un canal 
profond pour arriver a celle-ci ; lunule large et enfoncee sous le crochet ; test lisse ou cou- 
vert de faibles stries inegales d'accroissement; charniere assez robuste composee, sur la 
valve gauche, d'une grosse dent triangulaire, oblique, accompagnee d'une autre plus 
petite, et, sur la valve droite, d'une dent tres allongee, etroite, avec une autre conique, 
droite, placee sous le crochet, impression buccale retrecie, entamant la charniere ; l'anale 
large et profonde. 

Diceratien. Valfin. Rare. 

Voisine de (7. acuticarina Buvignier, s'en distingue par sa region anale plus large, ses 
crochets plus detaches, sa carene placee au dela du tiers de la valve et rendant anguleux 
le bord palleal. 
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IllPPOPOMUM CIRCULARE, p. 100. 

Long. 30 mm. Larg. 30 mm. Epaisseur 23 mm. Test peu allonge, ventni, equivalve, sub- 
equilateral, mince, sublisse. Crochets tres peu proeminents et spirale courte, presque plane. 
Region buccale droite ou un peu creusee, puis renflee et circulaire. Region palleale subdroite ; 
l'anale circulaire en haut, puis un peu tronquee pour rejoindre le crochet; stries d'accrois- 
sement irregulieres et peu visibles. Charniere robuste formee sur la valve droite de deux 
dents, dont Tune, oblique, longue, parallele aubord etl' autre obtuse, un peu coudee, logee 
au fond d'une large et profonde cavite qui debouchc dans la coquille ; sur la valve gauche, 
d'une grosse dent prismatique, saillante, tres forte, bifurquee en son milieu ; impression 
musculaires faibles, peu profondes, circulaires, rapprochees de la charniere, mais portees 
sur des lames ; impression palleale entiere, bien marquee, arrivant au bord interne de T im- 
pression palleale. 

Diceratien. Valfin. Rare. 

A des rapports evidents avec les genres Megalodon et Diceras, n'est pas adherentc. 
Serait-ce VHippop. corallinum, d'Orb., ou YRipp. siliceum Quenstedt. 



Trigonia biseriata, p. 102. 

Hauteur 25 mm. Largeur 22 mm. Epaisseur 13 mm. Petite espece comprimee, a peine 
plus haute que large ; corselet droit, occupant a peu pres le quart de la surface ; 
cellc-ci ornee de cotes nombreuses (18) les neuf premieres recouvrant pres du tiers de la 
surface, concentriques, carenees, unies d'abord, puis formees de tubercules petits, serres, 
ovo'ides, aigus meme, dont la pointe est dirigee vers le bord palleal et se correspondant 
d'une cote a l'aiitre de maniere k former des lignes paralleles au corselet ; les suivantes 
changeant tout a coup de direction et devenant meme perpendiculaires au bord palleal ; 
l'espace vide est rempli par des tubercules additionnels, distribues en quatre ou cinq cotes 
droites, obliques aux premieres; carene externe faible a tubercules a peine distincts; corse- 
let plan ou creuse, sillonne au milieu et garni de stries transverses nombreuses, tres regu- 
lieres, saillantes et se continuant identiques sur la lunule qui est enfoncee; carene interne 
saillante par le fait, mais sans tubercules. 

Diceratien. Valfin. Assez rare. 



Trigonia agassizi, p. 102. 

Hauteur et largeur 38 a 40 mm. Epaisseur 24 mm. Distance des cotes 2 l / a mm. Assez 
petite espece trigone, tres renflee ; corselet tres large occupant h peu pres la moitie de la 
■•urface de la coquille ; crochets droits ; bord buccal et palleal presque droits ; cotes assez 
nlovees nombreuses (20) a intervalles deux fois plus larges, concentriques, peu courbes, 
legerement inflechies aux extremites ; avant le corselet un sillon profond ; carene elevee, 
triaugulaire, ecailleuse ; corselet plan, garni de neuf cotes longitudinales, decoupees en 
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petits tubercules par les stries d'accroissement, plus fortes par places, entre les cotes 4 
et 5 un sillon assez profond ; carene interne elevee, a gros tubercules ; entre celle-ci et 
le bord un espace plan ou peu creuse, sans cotes rayonnantes, mais garni de fortes stries 
d'accroissement tellement inclinees qu'elles sont presque paralleles h la carene ; charniere 
tres forte. 

Diceratien. Valfin. Rare. 

Diff. de Tr. saprajurensis, par son bord palleal plus droit, plus oblique, son ensemble 
plus trigone. Dans le Tr. Meriani les cotes du corselet sont plus nombreuses, la lunule tres 
etroite et le bord buccal tres arrondi. 



Trigonia stricta, Etallon, p. 103. 

Haut. 27 mm. Larg. 32 mm. Epaisseur 18 mm. Distance des cotes 3 7 2 mm. Petite espece 
trigone, tres etroite, peu renflee, corselet retreci, crochets fortement recourbes en dedans ; 
cotes etroites, assez elevees, peu nombreuses (15) a intervalles trois h quatre ibis plus lar- 
ges, droites vers la carene, faiblement recourbees vers le bord buccal ; un sillon en avant 
de la carene externe qui est triangulaire et assez peu forte et ecailleuse. Sur Faire 10 cotes 
granuleuses dont une plus saillante pour la carene mediane ; l'interne fortement tubercu- 
leuse ; l'espace jusqu'au bord garni de cotes d'accroissement tres obliques. 

Diceratien. Valfin. Rare. 

Par sa forme etroite, ses cotes plus espacees elle ne peut etre confondue avec le Trig. 
Agassizi. Elle a de grandes ressemblances avec Tr. cardissa Ag., le corselet est un peu 
moms large par rapport h V ensemble ; elle n'en est peut-etre, du reste, qu'une variete. 



Trigonia gragilicosta, Etallon, p. 104. 

Hauteur 25 mm. Larg. 17 mm. Epaisseur 10 mm. Petite espece subelliptique, allongee, 
plus haute que large, comprimee, costee ; corselet etroit relativement, occupant moins du 
quart de la surface ; celle-ci couverte de cotes concentriques tres fines, serrees, courbes, 
avec une faible inflexion pres de la carene (25 par 10 mm.) ; carene externe forte et saillante ; 
sur le corselet des stries tines, lamelleuses, obliques, puis plus fortes pour limiter la partie 
mediane qui est creusee d'un sillon profond ; toute cette partie plane ; la carene interne a 
ecailles tuberculeuses et tres rapprochees du bord ; lunule etroite ; bord palleal en courbe 
tres convexe. 

Diceratien. Valfin. Bare. 

Cette espece a les cotes bien plus fines que le Trig, concinna Ag. et aussi le corselet 
beaucoup plus etroit. 



Pinna inornata, p. 110. 

Long. 100 mm. Larg. 55 mm. Epaisseur 15 mm. Espece d'assez petite taille, droite ou 



arement a peine courbee, etalee, peu epaisse, le plus renflee au tiers a partir du sommet ; 
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test forme de deux couches dontl'interieure nacree, tres mince, surface couverte seulement 
de stries d'accroissement visibles partout, irregulierement plus fortes par places, concen- 
triques; coupe biconvexe, a courbes egales ; dans l'interieur du test, sur le milieu, une cote 
forte et large qui laisse soil impression sur les moules. 

Diceratien. Valfin. Assez rare. 

Ilessemble au Pinna prisca Minister, du lias, ellc est plus etroite, et partant, les stries 
d'accroissement sont a rayon beaucoup plus court. 



LlTHOPHAGUS SEMICOSTATUS, p. 112. 

Long. 25 mm. Largeur et epaisseur 14 mm. Grande espece, ovo'ide, tres renflee, a test 
epais, en biseau obtus a la partie anterieure, plus large posterieurement, portant vers la 
charniere un sinus fortement prononce ; crochets tres courts, contournes; stries d'accrois- 
sement tres marquees, plus fortes vers le bord palleal, et sur la partie mediane posterieure 
10 cotes fortes augmentant graduellement jusqu'a la derniere qui parcourt en diagonale la 
surface du test ; les intervalles a peu pres aussi larges ; bord cardinal droit, profond, 
enfonce. 

Diceratien. Valfin. Tres commun. Dans les poly piers. 

Les cotes de cette espece la distinguent facilement de ses congeneres et, en particulier, 
du Mytilus anticus, Buv. Elle est, en outre, plus renflee, a ses crochets mieux distincts et 
le bord cardinal plus droit. Quelques individus atteignent la faille de 32 mm. 



LlTHOPHAGUS INORNATUS, p. 112. 

Long. 10 a 21 mm. Larg. 7 mm. Epaisseur 6 7 a mm. Petite espece, voisine du Lith. 
semicostatu8 qui ne se distingue des jeunes de celui-ci que par Tabsence complete de cotes, 
tandis qu'k l'autre espece elles sont toujours visibles depuis la naissance meme du crochet. 
En outre elle est un peu mollis epaisse du haut, et le sinus de la face posterieure est separe" 
du reste de la coquille par une carene sensible. 

Diceratien. Valfin. Tres commun. 



LlTHOPHAGUS BUVIGNIERI, p. 113. 

Long. 18 mm. Larg. 11 mm. Epaisseur 8 mm. Assez grande espece, allongee, peurenfiee, 
prismatique, assez etroite a la partie superieure; region buccale a crochets peu developpes, 
noil contournes ; bord palleal droit ; charniere longue, droite, disparaissant sous les crochets ; 
ceux-ci portant une carene mediane qui se continue sur les flancs de maniere a donner un 
lo.sange dans une coupe transversale ; ornements consistant en cotes rayonnantes placees 
derriere la carene ; 5 ou 6 tres grosses sur la partie mediane, puis 9 ou 10 autres plus petites 
diminuant graduellement vers le labre ; en avant 5 ou 6 autres tres fines ; costules d'accrois- 
sement tenues, quoique bien marquees, se montrant sur les cotes comme dans les inter- 
valles ; double tube long de 15 a 20 mm. 

Diceratien. Valfin. Rare. 
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Intermediaire pour les ornaments et la taille entre le Modiola parasitica, Desk, du bajo- 
cien et Mod. xemisulcata Buy. de l'astartien. Cellc-ci est plus large, plus epaisse superieu- 
rement ; ellc a les cxtremites plus etroites, les cotes moms nonibreuses que le Myt.jndcher 
Gold!'. 



AVICULA VALFINENS1S, p. 118. 

Long. 22 mm. Larg. 33 mm. Epaisseur 10 mm. Assez petite espece, a test epais, tres 
oblique, inequivalve, a crochets contournes, a ailes allongees, sans sinus sensible ; valve 
superieure subplane avec des stries d'accroissement regulieres et saillantes seulement dans 
le jeune age ; valve inferieure renfiee surtout vers le crochet, ornee de 6 a 8 grosses cotes 
rayonnantes assez elcvees, rectangulaires, oreillette anale portant en son milieu 6 cotes 
fines, serrees, decoupees par les stries d'accroissement qui sont plus marquees la que sur 
le reste du test ; labre non situe dans uii meme plan et presentant surtout une ondulation 
tres forte dans la region buccale. 

Diceratien. Valfin. Assez rare. 

li'Av.fornicata Rcemer, est different; l'espece du Haut-Jura est beaucoup plus etroite 
et son aile est pleine ; en outre les cotes sont plus rares, plus grosses et plus irregulieres. 



Perna rhombus, p. 120. 

Long, et larg. 25 mm. Epaisseur 7 mm. Espece de petite taille subrhombo'idale, tres 
comprimee, convcxe, sans depression ; sommets tres aigus, un pcu contournes ; ouverture 
legeremcnt baillante ; test epais sur l«s bords ; surface uniforme, portant de fines lamolles 
d'accroissement rapprochees ; fossettes ligamentaires assez obliques, d'une largeur de 
1 7 2 mm. avec des intervalles de 1 mm. 

Diceratien. Valfin. Rare. 



Lima magdalenoides, p. 122. 

Long. 50 mm. Larg. 50 mm. Epaisseur 23 mm. Assez grande espece, renfiee, subcircu- 
laire, equivalve, ornee de dix & onze grosses cotes dont les flancs obliques arrivent sans 
inflexion au fond de rintervalle et determinent ainsi dans les coupes transversales une ligne 
brisee uniforme ; lamelles d'accroissement tres marquees, fortement rejeteesenarrieresur 
les cotes sans pourtant former de processus, convexes en avant dans les sillons, oreillettes 
assez peu developpees, se liant d'une maniere insensible avec la surface de la coquille qui 
n'est pas ostensiblement tronquee ; la partie superieure en ligne droite avec le sommet; 
plis d'accroissement moins forts que sur la coquille. 

Diceratien. Valfin. Assez rare. 

Cette espece a h peu pres la meme forme et la meme taille que le L. Magdalena Buy. 
Ses cotes sont beaucoup plus etroites, elcvees et anguleuses. 
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Lima semielongata, p 123. 

Long. GO mm. Larg. 76 mm. Epaisseur 18 mm. Grande espece, un peu plus large que 
longue, subequivalve, subequilaterale, peu epaisse, sans troncature ; la partie opposee aux 
crochets circulaire ; ceux-ci un peu allonges, portant des ailes bien devcloppees ; la char- 
niere en ligne droite est legerement oblique par rapport a l'axe ; ornements consistant en 
quatorze a quinze cotes triangulares, arrondies, assez elevees, un peu flexueuses au som- 
met, puis droites jusqu'au pourtour ; test ecailleux, les lamelles fines, serrees, allongees 
en avaiit dans les intervalles, renversees en arriere sur les cotes oil elles forment de petits 
processus a des distances de 5 a 6 mm. 

Diceratien. Valfin (La Recure). Rare. 

Dift'ere du Lima elongate. Minister par sa taille plus grande, et sa forme plus arron- 
die ; elle est toutefois moins ronde que le L. teguteta, et ses cotes un peu moins nombrcu- 
ses, sont plus faibles et plus carenees. 



Lima dimidiata, p. 125. 

Long. 13 mm. Larg. 16 mm. Epaisseur 10 mm. Cette espece appartient au meme type 
que la Lima duplicate Desh. Sous le rapport de la forme et des ornements les differences 
sont insensibles, mais elle a une taille constamment moitie moindre. Elle n'est pas, en outre, 
de la meme hauteur. 

Diceratien. Valfin. Assez commun. 

Le Lima costatula Roemer, a a peu pros la meme taille et la meme forme, seulement les 
ornements sont different®, et si ceux-ci sont exacts, notre espece en eat bien distincte. 



Lima perclathrata, p. 129. 

Long. 25 mm. Larg. 30 mm. Epaisseur 7mm. ? Pecten clathratus Roemer, p. 212, pi. 13, 
fig. 9. Assez petite espece, tres comprimee, presque plane, etroite, equivalve, equilateral 
surface ornee de cotes rayonnantes, saillantes, regulieres, droites, decoupees en mailles 
carrees a 1'etat adulte, rectangulaires dans le jeune age par les bords successifs un peu 
releves ; environ 80 cotes egales ou alternativement un peu inegales et disparaissant presque 
.sous les lamellosites irregulieres du bord palleal lorsque la coquille a atteint sa taille ; region 
buccale largement tronquee, presque plane, coupee carrement avec le test, ornee de cha- 
que cote de sept a huit cotes dont les deux carenales plus fortes sont separees par un sillon ; 
oreillette peu developpee, avec une ouverture baillante assez large ; bord anal reguliere- 
ment arrondi, se terminant par une partie droite, courte, qui sert d'oreillette. 

Diceratien. Valfin. Rare. 



Pecten dilatatus, p. 135. 

Lone. 42 mm. Larg. 36. Epaisseur 16 mm. Espece d'assez forte taille, circulaire, subequi 
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valve, rennee pres des crochets, puis sensiblement etalee vers le bord palleal : oreillettes 
tres inegales, celle de gauche lisse ou marquee seulement de stries d'accroissement ; celle 
de droite ornee de six cotes, les premieres faibles ou ecailleuses, les deux dernieres plus 
fortes, reunies par de grosses ecailles ; sur les valves 28 cotes egales, fortes, elevees, un 
peu triangulaires, a partie superieure arrondie, de meme valeur que les intervalles et 
ornees de fortes costules d'accroissement transverses serrees, ondulees, regulieres avec quel- 
ques indices de tubercules, espaces sur les carenes laterales ; sillon en gouttiere triangu- 
laire, arrondie, au fond de laquelle est une cote carenee, fine et assez saillante. 
Diceratien. Valfin (rare). Oyonnax (commun). 



Terquemia (Carpenteria) semiregularis, p. 136. 

Long. 130 a 140 mm. Larg. 120 mm. Tres grande espece, fortement lamelleuse, irregu- 
lierement equilaterale, circulaire, elargie, valve inferieure variable, quelquefois adherente 
dans toute son etendue et alors mince, a aire plane inferieure, sans empreinte sensible de 
ligament ; valve superieure pectiniforme dans lejeune age ; apartir delamoitiede sataille 
les ornements effaces un peu sans cesser pourtant d'etre visibles; crochets aigus ; oreillettes 
marquees sans etre bien grandes ; sur le test six k sept grosses cotes peu elevees, etalees, 
non rugueuses, a peine onduleuses ; dans les intervalles quinze autres cotes tres fines, un 
peu inegales, distributes avec un certain ordre, puis, d'un meme cote, une cote fine suivie 
de trois autres un peu plus fortes, ensuite un intervalle marque, puis trois autres de meme 
taille qui montent sur la cote principale ; ces cotes intermediaires prenant de l'accroisse- 
ment avec la coquille et devenant, a un certain age, subegales aux cotes principales ; cos- 
tules d'accroissement peu visibles dans lejeune age, en lames detachees plus tard ; fossette 
du ligament pyriforme, debordant dans l'inierieur de la coquille par une expansion arron- 
die. 

Diceratien. Valfin (rare). Oyonnax (commun). 



Spondylus horridus, p. 138. 

Long. 22 mm. Larg. 20 mm. Assez petite espece, comprimee, subcirculaire, irreguliere ; 
valve superieure h surface tres inegale, sans oreillettes, couverte d'ecailles grossieres, ine- 
gales, plus ou moins relevees, tres rapprochees, oil 1' ordre lineaire des cotes rayonnantes 
(50 a 60) se distingue a peine ; intervalle des cotes tres faible ; dents de la valve superieure 
peu ecartees, coniques, allongees ; entre celles-ci deux cavites profondes destinees a recevoir 
les dents de la valve inferieure, dans l'exemplaire ci-contre tellement developpees qu'elles 
rejettent en dedans de la coquille Fempreinte ligamentaire qui est triangulaire et profonde ; 
attache musculaire tres large, circulaire, saillante, occupant pres du tiers de la surface 
interne. 

Diceratien. Valfin. Tres rare. 

L'irregularite des cotes de cette espece, l'absence d'oreillette, le rapprochement des dents 
ne permettent pas de la confondre avec le Spond. aculeifems. 
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Spondylus dejectus, p. 138. 

Long. 40 k 50 mm. Larg. 30 a 40 mm. Epaisseur 30 k 35 mm. Espece allongee, compri- 
mee, difforme, a test epais, a valves peu inegales, fortement et grossierement lamelleuses, 
l'mfeneure adherente dans le tiers ou le quart de sa surface ; sommet court, obtus, retreci, 
en crochet irregulier ou elargi en un talon tranchant ; charniere droite, oblique ou courbee 
portant deux dents prismatiques espacees, accompagnees a l'intericur de deux fossettes peu 
profondes; en outre deux autres dents pluspetites, obliques, circonscrivant la place du liga- 
ment et accompagnees aussi de deux autres fossettes tres petites. Impression palleale cir- 
culate bien marquee, impression musculaire circulate, en saillie, occupant pres de la 
moitie de la surface interne comprise dans 1' impression palleale ; valve superieure presen- 
tant les memes caracteres que l'inferieure, presque aussi epaisse, a surface externe tres 
rugueuse, a charniere toujours oblique et presentant des rudiments d'ailes. 

Diceratien. Valfin. Assez rare. 

L'irregularite de 1' espece du Haut-Jura, ses couches lamelleuses, ses quatre dents a la 
charniere, son test epais, la distinguent facilement de toutes ses congeneres. 



Anomia maxima, p. 146. 

Diametre 70 a 100 mm. Tres grande espece, subcirculaire, a test assez mince; valve supe- 
rieure foliacee, plane sur les bords, elevee a une petite distance de la charniere suivant un 
renflement plus ou moins grand et irregulier ; valve inferieure adherente partout, mince, 
percee d'une large et grande ouverture oviforme pour le passage de la secretion pedieuse ; 
celle-ci tres developpee et tres epaisse, assez mince et etroite au sommet, puis de plus en 
plus epaisse et large, les bords, s'elevant perpendiculairement sur le plan de la valve infe- 
rieure, et, dans rage adulte, se terminant par un plateau parallele au plan de la valve infe- 
rieure et subcirculaire. 

Diceratien. Valfin. Assez commun. 

Cette grande espece est remarquable par la taille de sa secretion et le renflement tres 
grand qui lui correspond ; elle se rencontre le plus souvent sur les Diceras, mais la coquille 
peut tres rarement etre obtenue intacte. 



Terebratula semisella, p. 149. 

Long. 20 mm. Larg. 17 mm. Epaisseur 11 mm. Petite espece, assez epaisse, subpentago- 
nale, un peu plus longue que large ; crochet robuste, court, cachant le deltidium ; region 
palleale infiechie d'une maniere assez brusque vers les deux tiers de la longueur et presen- 
tant un double canal avec une forte carene triangulaire ; commissure laterale tres coudee; 
test lisse ; les stries d'accroissement visibles seulement sur les cotes ; grande largeur vers 
le milieu de la coquille. 

Diceratien. Valfin. Rare. 

MK.M, SOC. PAh. SUISSE, T. XV. /,fj 
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Waldheimia nucleiformis, p. 152. 

Long. 8 mm. Larg. 7 mm. Epaisseur 4 mm. Tres petite espece, subcirculaire, plus ou 
moins cpaisse, globuleuse meme ; crochets bien devcloppes a ouverture moyenne avec fai- 
blcs carenes laterales ; deltidium de deux pieces assez grand ; commissures laterales ; com- 
missure palleale convexe vers la grande valve, quoique faiblement, fortes costules d'accrois- 
sement a tous les ages, region palleale prenant un tres grand epaississement dans la vieil- 
lesse. 

Diceraticn. Valfin. Commun. 

Differe des jeunes des Ter. bieslddensis (valfinensis) et circumcisa par le relevement 
de la grande valve comme dans le T. nucleata, caractere qui ne se retrouve que dans cette 
espece du corallien du Haut-Jura. 



Thecidium jurense, p. 154. 

Diam. 1 7 4 mm. Tres petite espece, trapezo'ide, adherente dans toute son etendue ; area 
faible, obtuse; bord palleal presquc droit et meme un peu creuse; dans rinterieur de la 
valve adherente un septum court, btfurque vers le crochet ; valve superieure libre, presque 
plane, conique vers le crochet, marquee seulement de stries d'accroissement ; a rinterieur 
un septum eleve, saillant, etroit, simple, s'etendant jusque un peu au dela de la moitie de 
la valve, puis se bifurquant tout a coup en deux autres scptums tres minces, perpendicu- 
laircs au premier et se recourbant ensuite sur eux-memes de maniere a former avec le 
principal une spirale de un tour et dcmi. 

Diceraticn. Valfin. Assez commun. 



Crania in^quicosta, p. 157. 

Diam. 5 a 6 mm. Tres petite espece, circulaire, oblique, irreguliere, convexe, a sommct 
aigu voisin du bord de la coquille ; cotes assez fines, saillantes, un peu ondulees ; des 
grandes alternativemcnt un peu inegales, puis entre celles-ci d'autres bcaucoup plus fines ; 
des granules ou tubercules qui rendent la carene rugueuse ; stries d'accroisssement peu 
marquees, environ 70 cotes. 

Diceratien. Valfin. Eare. 



£€HOODEBME^ 

Les Echinodermes recueillis a Valfin jusqu'ici appartiennent a 27 
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especes. J'ai cru devoir en donner ici la lisle en ajoulant les observations 
qui m'ont paru necessaires. Quelques especes ne me sont connues que 
par les diagnoses donnees par Elallon (Gorallien du Haut Jura), et aucun 
exemplaire n'est venu a ma connaissance ni a celle de M. Cotteau. 

Pseudodesorella Orbignyana (Cotteau), Etallon. Lc type d'Etallon n'a pas ete 
retrouve. M. Cotteau a figure im individu de la collection Guirand dans la Paleonlologic 
franchise. 

Echinobrissus Dcsoci. Etallon. Le type de cette espece est perdu, on n'apas retrouve 
d'autres exemplaires. La diagnose donnee par Etallon a etc reproduite dans la Palcontolo- 
gie franchise. 

Echinobrissus ieaunensis, Cotteau. J'ai sous les yeux trois exemplaires (deux de 
la collection Guirand, un de ma collection) d'un petit Echinobrissus, qui presente tous !es 
caracteres de VEch. icaunensis ; lors memo qu'ils sont assez frustes, on pout cependant les 
determiner avec line presque certitude ! lis appartiennent a la variete un peu plus etroite 
(Pal. fr. pi. 80 tig. 1-2); je possede un individu do Tonnerre tout a fait identique. 

Pyrina icaunensis, Cotteau. Les exemplaires de la collection Guirand, que j'ai ous 
entre les mains, appartiennent certainement a cette espece, a laquelle il faut reunir, aiusi 
que M. Cotteau l'a tres bien montre, le Desorellajurensis, Etallon. 

Phymechimis Thiollierei, Etallon. 

Magnosia nodulosa, Goldf. (Magnosia stellata, Etallon). J'ai sous les yeux trois 
exemplaires de la collection Guirand qui appartiennent certainement au Magnosia stellata, 
Etallon. Le plus petit a 12 mm. de diametre et 8 mm. de hauteur, leplus grand 18 mm. de 
diametre et 11 mm. de hauteur (il parait un peu deprime par accident). Malgre le soin 
avec lcquel je les ai examines, il ne m'a pas etc possible de decouvrir quelque caractere qui 
permette de les separer du Magnosia nodalosa, maintenantbienconnu, grace a la descrip- 
tion et aux figures donnees par M. Cotteau dans la Paleontologie franchise, Etallon dit que 
le Magnosia nodalosa est plus grand, avec des tubercules moms nombreux ; lc nombre des 
luliercules des exemplaires de Vaitin varie suivant la taille, exactement comme dans le 
M\ "in os ia n odulosa. 

Glypticus regularis, Etallon. 

Acropeltiw aequituberculata, Agassiz. V Acropeltis continna Desor, doit certaine- 
::.-i.: -tiv reuui a cette espece, aiusi que l'a montre M. Cotteau. 

Acroeidaris formosa, Agassiz. J'ai examine un bel exemplaire de la collection Gui- 
rand -i j..> me suis assure qu'il appartient bien a cette espece et non a YAcr. nobilis Ag., 
de la Ii-.-chelle, qu'il faut distinguer, ainsi que l'a montre recemment M. Lambert. Letype 
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de VAcrocidaris ovalis, Etallon, n'a pas ete rotrouve, mais il est plus que probable que ce 
n'est qu'une variation de YAcr.formosa, dont on trouve quelquefois des exemplaires un peu 
elliptiques. 

Pseudodiadema florescens, Ag. Dans la Paleontologie franchise, M. Cotteau a 
reconnu, d'apres l'examen des exemplaires de la collection Guirand, que le Ps. Bonjouri, 
Etallon, doit etre regarde comme un synonyme de cette espece. 

Hemipedina Ogerieni, Etallon. L'exemplaire original (unique) d'Etallon n'a pas ete 
retrouve. Je n'en ai vu aucun. M. Cotteau n'en fait pas mention dans la Paleontologie fran- 
chise. En voici la diagnose d'apres Etallon. 

Diametre 26 mm. Hauteur 12 mm. 
^ Test circulaire, deprime ; les aires interambulacraires doubles des ambulacraires. Pores 
simples ; zones poriferes dans une depression assez sensible. Appareil apical assez peu etendu ; 
plaques genitales largement perforees ; plaques ocellaires petites et assez renflees. Aires 
ambulacraires avec deux series do 16 tubercules perfores, lisses. Granules formant une 
double rangee entre les series. Dans les aires interambulacraires deux rangees de 16 tuber- 
cules principaux un peu plus petits, a la face superieure, que ccux des aires ambulacraires; 
une rangee do tubercules secondaires externe de chaquc cote des zones poriferes, et deux 
rangees internes ; dans les externes il y a deux tubercules tres petits par plaque. Granules 
inegaux, assez developpes. Peristome grand, decagonal, assez entaille. II resscmble au 
Pseudiadema tetragramma, Ag. p*ar sa taille, sa forme et ses tubercules, car ses tubercu- 
les secondaires internes sont presquc aussi forts que les principaux. 

Hemipedina ^talloni, P. de Loriol, (Hemipedina tuberculosa Etallon, Corallien du 
Haut-Jura p. 29, non Wright). Les exemplaires types d'Etallon me sont inconnus, etjen'ai 
vu aucun autre individu, M. Cotteau ne mentionne pas cette espece dans la Paleontologie 
franchise, on ne la connait que par la diagnose donnee par Etallon. 

Diametre 12 mm. Hauteur 6 mm. Test deprime, un pen pentagonal. Pores unigemines. 
Appareil apical peu saillant. Pores genitaux tres grands. Plaques ocellaires tres petites. 
Aires ambulacraires avec deux rangees de 12 petits tubercules perfores, lisses, diminuant 
sensiblement a la face superieure. Aires interambulacraires doubles des aires ambulacraires 
avec 6 rangees de tubercules semblables, les principals scules bien developpees, les secon- 
daires plus rares et ne depassant pas 1' ambitus. Granules formant des hexagones autour 
des tubercules. 

Peristome grand, decagonal, un peu entaille. Voisin du Pseud, conformis Agassiz. 

II n'est pas parfaitement certain que cette espece soit un Hemipedina, en tout cas ce 
n'est pas VHemip. tuberculosa. 

Hemipedina Germaini, Etallon. II en est de meme pour cette espece que pour les 
deux precedentes. Voici la diagnose donnee par Etallon : 

Diametre 14 mm. Hauteur 9 mm. Forme renflee, hemispherique en dessus, arrondie en 
dessous. Pores unigemines, un peu alternants. Aires ambulacraires avec deux series de 12 
tubercules a peu pres de meme taille du peristome au sommet. Aires interambulacraires 
avec deux series de tubercules principaux, une rangee de tubercules secondaires de chaque 
cote et deux internes. Granules (e'est probablement tubercules qu'il faut lire,) proeminents, 
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perfores, non creneles. Granulation reguliere et bien developpee. Peristome asscz grand, 
entaille. So distingue do YHemip. Etalloni par sa forme plus renfiee, l'cgalite plus sen- 
sible des tubercules dans les aires, le peristome plus petit et 1' aspect uniforme des ambu- 
1 acres. 

Pseudocidaris pu lobelia, (Cotteau) Etallon. 

Pseudocidaris mammosa, Ag. Cite a Valfin par Etallon et M. Cotteau. Je n'en ai 
vu aucun echantillon. 

Hemicidaris eri>nularis, Lamk. Cite a Valfin par M. Cotteau dans la Paleontologie 
franchise ; je n'en ai vu aucun exemplaire. Les radioles de cette espece out ete peut-etre 
quelquefois confondus avec ceux de V Hem. fistulosa Quenst. qui paratt different. 

Hemicidaris intermedia. Forbes. Meme observation que pour P espece prccedente. 

Hemicidaris mcrryaca, Cotteau. Cite par Etallon a Valfin ; je n'en ai vu aucun 
exemplaire. M. Cotteau ne le mentionne pas de cette localite dans la Paleontologie fran- 
chise. 

Hemicidaris valJiiioiisis. Etallon. Je n'en ai vu aucun echantillon. M. Cotteau, 
dans la Paleontologie franchise, reproduit simplement la description donnee par Etallon. 
Ce sont des radioles voisins de ceux de V Hemic, crenularis, dont la facette articulaire cre- 
nelee atteint Penorme diametre de 6 mm. 

Pseudosalenia aspera, (Agassiz) Etallon. On ne saurait en separcr YAcromlenia 
tuberculosa Ag. 

Acrosalenia annularis, (Agassiz) Dcsor. Le Milnia decorata Haimc, appartient cer- 
tainement a la meme espece. Etallon la cite do Valfin comme tres rare, je n'en ai vu aucun 
exemplaire. 

Diplocidaris gigantea, (Ag.) Desor. Sous le nom de Cidaris drogiaca, Cotteau, 
Etallon indique cette espece a Valfin, mais, comme il n'a reeueilli que quelques plaques iso- 
lees, et que personne n'en a fait mention depuis, on peut regarder cette citation comme 
douteuse. 

Cidaris marginata, Goldfuss. J'en ai vu un tres bel exemplaire de la collection Gui- 
rand. Etallon avait decrit cette espece sous le nom de Cidaris scidpta, 

Cidaris Guirandi, Cotteau. 

Cidaris valflnensis, Cotteau. 

Cidaris costata, Etallon. Les echantillons types d'Etallon n'ont pas ete retrouves. 
M. Cotteau ne mentionne pas 1'espece dans la Paleontologie francaise. Ce sont des radioles 
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tricarenes, dont la grande face porte deux cotes imies, paralleles, bien (level oppees et, do 
chaque cote, une double paire d'autres cotes, un peu divergentes, pres du sommet, d'autres 
petites cotes rudimentaires, sur les deux autres faces seulemeut deux cotes divergentes. 
Long. 20 a 22 mm. Differe du Babd. triptera Quenstedt, par son epaisseur plus grande, 
ses faces planes ou convexes et ses cotes saillantes. Je n'ai vu aucun echantillon. 

Millericrinus Coquandi, Etallon. IVexemplaire type d'Etallon parait perdu et je 
n'ai vu aucun echantillon de cette espece. J'ai reproduit la description d'Etallon dans la 
Paleontologie franchise. 

ThioHiericrinus flexnosus. Etallon. 



Considerations g£n£rales sur la fauiie de Valfin. 



Le nombre des especes de Mollusques provenant des bancs coralligenes 
de Valfin que j'ai pu determiner correctement et decrire, se monte a 196. 
II faut y ajouter 6 especes de Brachiopodes et 27 especes d'fichinodermes. 
Je n'ai point etudie les Polypiers. 

Parmi les Mollusques on compte 3 especes de Gephalopodes, 122 especes 
de Gasteropodes et 71 especes d'Acephales. La grande predominance des 
especes de Gasteropodes est un fait remarquable; a des degres divers elle 
s'observe dans d'autres depots coralligenes. Je n'ai compris dans ces chif- 
1'res, que les especes que j'ai pu etudier moi-meme. Je n'ai pas tenu compte 
dans cette enumeration de celles qui ont ete indiquees et decrites par 
Etallon et qui n'ont point ete retrouvees. 

Le nombre des especes de Mollusques et de Brachiopodes que j'ai fait 
connaitre pour la premiere fois se monte a 70. II reste done 132 especes 
qui etaient deja connues avant mes etudes sur la faune de Valfin. 

Parmi celles-ci, il en est 56, qui, jusqu'ici, demeurent speciales au banc 
de Valfin, et n'ont pas encore ete retrouvees ailleurs, ce sont : 
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Belemnites diceratianus f Eia\\on (pent etre a Tylostoma corallinum, Etallon. 
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Stramberg). 
Actconina terebra, Etallon. 
Acteonina lauretana, Guirand et Ogerien. 
Cylindrites Condati, Guirand et Ogerien. 
Peter sia Guirandi, Piette. 



Natica Fourneti, Guirand et Ogerien. 
Neritopsis Buchini, Guirand et Ogerien. 
Nerita Rutyi, Guirand et Ogerien. 
Nerita crassa, Etallon. 
Turbo Bonjouri, Etallon. 



Cohimbellaria Aloysia (Guirand etOg.)ZiUel. Turbo paschasim, Guirand et Ogerien. 
Zittelia Oppeli, (Etallon) Gemellaro. Turbo dumasius, Guirand et Ogerien. 

Zittelia Victoria, (Guir. et Og.) P. de Loriol. Turbo valfinensis, Etallon. 



Chenopus pustulosis, Piette. 

Ctjphosolenus Beaumonti, (Guirand) Piette. 

Diarthema Benoisti, (Guir. et Og.)P.de Loriol. 

Harpagodes crassedigitata, Piette. 

Alaria Ogerieni, Piette. 

Alaria San Claudi, Guirand et Ogerien. 

Ptygmatis crassa, Etallon. 

Ptygmatis Nogreli, Etallon. 

Nerinea Thurmanni, Etallon. 

Nerinea scidpta, Etallon. 

Nerinea incisa, Etallon. 

Nerinea binodosa, Etallon. 

Nerinea subelegans, Etallon. 

Aptyxiella retrogressa, (Etallon) Zittel. 

Cerithium Wrightii, Etallon. 

Cerithium Grimaldii, Guirand et Ogerien. 

Cerithium Germaini, Etallon. 

Cerithium rolundum, Etallon. 

Pseudomelania bienncnsis, Etallon, 

Rissoina valfinensis, Guirand et Ogerien. 



Rimula phrygia, Etallon. 

Rimula jurensis, Etallon. 

Emarginula Parandieri, Guirand et Ogerien. 

Fismrella Defranouxi, Guirand et Ogerien. 

Gastrochoena ampla, Etallon. 

Gastrochoena substricta, Etallon. 

Cypricardia corallina, Etallon. 

Die eras valfinense, Boehm. 

Opis San Josephi, Guirand" et Ogerien. 

Area semifracla, Etallon. 

Isoarca inflate, Etallon. 

Mytilus subornatus, Etallon. 

Lithodomus Pidanceti, Guirand et Ogerien. 

Perna tetragona, Etallon. 

Lima semitegulata, Etallon. 

Lima semiornata, Etallon. 

Placunopsis regidaris, Etallon. 

Zeilleria circumcisa, Etallon. 

Rhynchonella apicilabris, Etallon. 



Le nombre total des especes de Mollusques et de Brachiopodes, qui, jus- 
qu'ici, n'ont pas ete rencontrees en dehors de Valfin, serait done de 126 
sur 202, proportion, on le voit, tres considerable. 

II reste 76 especes qui ne sont pas speciales a Valfin et qui peuvent four- 
nir des donnees pour etablir Page relatif de ce gisement. Je donne ci-apres 
l'enumeration de ces especes, avec l'indication des gisements dans lesquels 
elles ont ete rencontrees, et je l'ai fait suivre de celle des especes d'Echino- 
dermes. Les especes decrites par d'autres auteurs, citees par Etallon, mais 
dont je n'ai vu aucun exemplaire, ne sont pas comprises. 
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L'examen de ce tableau montre que dix-neuf especes de Mollusques et 
de Brachiopodes se retrouvent dans le gisement voisin d'Oyonnax, mais, 
comme les fossiles des banes eoralligenes de cette derniere localite n'ont 
pas encore ete etudies monographiquement, il est extremement probable 
que ce chiffre est Ires inferieur a la realite. Trente-deux especes se retrou- 
vent a Saint-Mihiel dans la Meuse; douze dans l'etage sequanien de la 
Pointe du Cheipres de la Rochelle; quinze dans celui de Tonnerre; seize 
dans les gisements eoralligenes du Jura-Bernois, a la Caquerelle, etc. 
(on peut dire, comme pour Oyonnax, que ce dernier chiffre est tres proba- 
blement inferieur a la realite); sept dans celui de Kelheim; dix dans celui 
de Stramberg, enfin dix se retrouvent dans les couches sequaniennes supe- 
rieures de la Haute-Marne (Curmont, etc.). 

Vingt-huit de ces especes ont commence a apparaitre dans les couches 
eoralligenes inferieures de Chatel-Censoir et de Coulanges-sur-Yonne. 

Par contre neuf especes se continuent dans les etages superieurs au 
sequanien savoir : 

Malaplcra Ponti, dans le pterocerien. Trickites Saussurii, pterocerien. 

Natica hemisphcerfca, pterocerien, virgulien, Pecten vitrem, pterocerien, portlandien. 

portlandien. Limatula suprajurensis, virgulien, portlan- 
Lucina subslriata, pterocerien, virgulien, dien. 

portlandien. Anomia nerinea, pterocerien. 

Cucullcea texta, pterocerien, virgulien, port- Rhynckonella pinguis, pterocerien, portlan- 

landien. dien. 

Ces especes, passant generalement de l'etage sequanien aux niveaux supe- 
rieurs, on ne saurait tirer de leur presence dans le banc de Valfin aucune 
conclusion precise relativement a son age. 

Les documents fournis par les fichinodermes conduisent a des resultats 
unpeu differents,en ce sensqu'un nombred'especes relativement plus grand 
commencent dans des couches eoralligenes plus anciennes. Sur vingt-huit 
especes, parmi lesquelles onze sont speciales a Valfin, il y en a douze qui 
sont dans ce cas. Par contre il y en a sept qui se retrouvent a Nattheim, 
six a Kelheim el six a Stramberg. Six egalement sont connues du sequanien 
de la Pointe du Che et cinq du sequanien de Tonnerre. La plus grande 
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partie des especes d'Echinodermes qui ne sont pas speciales a Valfin ont 
commence a se montrer dont le rauracien (terrain a Ghailles), et la moitie 
d'entres elles, environ, remontent dans les couches sequaniennes les plus 
superieures. 

Quatre especes seulement : 

Pseudodesorella Orbignyam. Acrosalenia angularis. 

Pseudosalema aspera. Cidaris marginata. 

ont ete rencontrees dans des couches pteroceriennes. 

Les considerations stratigraphiques, developpees par M. l'abbe Bourgeat, 
montrent que le banc de Valfin etait un recif coralligene qui s'est forme a 
l'epoque ou se deposaienl alentour des couches pteroceriennes. Une faune, 
jusqu'ici tres speeiale, a trouve la des circonslances favorables a son deve- 
loppement, et, aux especes speciales, sont venues s'enjoindred'autres, mais 
moins nombreuses, dont une bonne partie se trouvent generalement dans 
la plupart des depots coralligenes de divers niveaux sequaniens et rauraciens, 
Pointe du Che, Tonnerre, Chatel-Censoir, etc. 

II importe de remarquer que sept especes viennent relier les couches de 
Valfin a celles de Kelheim (treize en comptant les Echinodermes), et dix a 
celles de Stramberg (seize en comptant les Echinodermes). 

11 n'y a pas lieu de s'etonner beaucoup si, dans les bancs coralligenes de 
Valfin, il se trouve si peu d'especes vraiment speciales au pterocerien, pour 
peu que Ton considere combien le milieu convenable etait et devait etre 
dilferent pour la tres grande majorite des especes habituees a vivre sur les 
fonds des mers pteroceriennes bien differents des recifs de coraux. 

Par contre, on constate qu'un certain stock d'especes communes de Mol- 
lusques et d'Echinides, accompagnanl partout des especes speciales, ont 
generalement peuple les recifs de coraux du jurassique superieur, a partir 
des dernieres couches oxfordiennes. 

Chacun, du reste, pourra selivrer a des comparaisons multiples en exa- 
minant le tableau que je viens de donner. Mon but etait de faire connaitre, 
aussi bien que cela m'etait possible, la composition de la faune qui habitait 
le banc de Valfin (sans les Polypiers). J'ai fait ce quej'ai pu, mais je n'ai pas 
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reussi aussi completement que je l'esperais. Par suite de la disparition ou 
de la dispersion de la plus grande partie des types d'fitallon, un bon nom- 
bre des especes qu'il a fait connaitre n'ont pu etre ni figurees ni revisees, 
et sur d'autres des doutes peuvent encore subsister. Cependant, tel qu'il est, 
ce travail aura, je crois, son utilite, et j'espere, en etudiant monographique- 
ment les gisements coralligenes du Jura bernois, fournir encore de nou- 
veaux termes de comparaison plus complets que ceux que Ton possedait 
deja. 



TABLE ALPHABETIQIE MS ESPECES 



Les synonymes sonl imprimes en caracteres ordinaires. 



Pagoa 

Acrocidaris formosa, Agassiz 355 

Acropeltis xquiluberculata, Agassiz 355 

Acrosalenia angularis, Desor 357 

Actaeon cabanetiana, d'Orbigny 77 

Actseon crassilabrum, Etallon 216 

Actseon jurensis, Etallon 216 

Actseon valfinensis, P. de Loriol 42 

Acteonina achatina (Buv.), Etallon 49 

Acteonina acuta, d'Orbigny 43 

Acteonina dormoisiana, d'Orbigny. 43 

Acteonina granum, Etallon 216 

Acteonina lauretana, Guirand et Oger 47 

Acteonina miliola, d'Orbigny 46 

Acteonina Ogerieni, P. de Loriol 45 

Acteonina parva, Etallon 53 

Alaria Ogerieni, Piette 72 

Alaria San Claudi, Guirand 73 

Anomia maxima, Etallon 353 

Anomia nerinea, Buvignier 331 

Aptyxiella Etalloni, P. de Loriol 120 

Aptyxiella retrogressa, Etallon 118 

Aptyxiella valfinensis, P. de Loriol 117 

Area antiopa, P. de Loriol 290 

Area Eryx, P. de Loriol 294 

Area Goldfussi, Etallon 295 

Area janira. Etallon 290 

Area semi fr act a, Etallon 289 

Area sulterebrans, P. de Loriol 292 

Area terebrans Etallon 292 

Area texta. Firmer 295 

Astarte Cotteausia, d'Orbigny 281 

Astarte prhmatica, Ba'lim (Et.) 275 

Astarte Pironte, P. de Loriol 280 



Pages 

Astarte robusta, Etallon 277 

Astarte Thevenini, P. de Loriol 282 

Astarte valfinensis, P. de Loriol 279 

Avicula valfinensis, Etallon 350 

Belemnites diceratianus, Etallon 37 

Belemnites cfr. semisulcatus, Zittel 37 

Buccinum bidentatum, Buvignier 54 

Bulla Condati, Guirand 51 

Bulla marcousana, Guirand 53 

Cardita bicarinata, Etallon 346 

Gardita Bonjouri, Guirand 275 

Cardita Guirandi, P. de Loriol 274 

Cardita prismatica, Etallon 275 

Cardita Roberti, Guirand 230 

Cardium Buvignieri, Desbayes 235 

Cardium cochleatum, Quenstedt 235 

Cardium corallinum, Leyraerie 234 

Cardium septiferum, Etallon 268 

Cardium striatum, Buvignier 234 

Cardium Zeles, P. de Loriol 238 

Carpenteria ostreiformis, Etallon 329 

Carpenteria semiregularis, Etallon 352 

Cerilhium amabile, Zittel 126 

Cerithium anar, P. de Loriol. 136 

Cerilhium Bourgeati, P. de Loriol 123 

Cerithium Chantrei, P. de Loriol 130 

Cerithium Charbauti, Etallon. 220 

Cerithium Charpyi, P. de Loriol 133 

Cerithium galar, P. de Loriol 130 

Cerithium Germaini, Etallon 128 

Cerithium Grimaldi, Guirand 124 

Cerithium josephense, P. de Loriol 132 

Cerithium Loraini, Guirand 121 
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Pages 

Cerithium Mkhaleti, Guirand 224 

Cerithium nodosoeindum, Schlosser 131 

Cerithium Piardi, Etallon 2-20 

Cerithium Rebour, Guirand 224 

Cerithium rotundum, Etallon 126 

Cerithium Schlosseri, P. de Loriol 1 34 

Cerithium valfinense, P. de Loriol 127 

Cerithium Wrightii, Etallon 121 

Chemnitzia biennensis, Etallon 142 

Cheranitzia Clio, d'Orbigny 139 

Chemnitzia Cornelia, d'Orbigny 143 

Chemnitzia Serruroti, Guirand 49 

Chemnitzia sulcata, Etallon 220 

Chenopus pustulosis, Piette 05 

Chilodonta clathrata, Etallon 184 

Chilodonta Bayani, P. de Loriol 186 

Chilodonta bidentata, Etallon 54 

Cidaris costata, Etallon 357 

Cidaris Guirandi, Cotteau 357 

Cidaris marginata, Goldfuss 357 

Cidaris valfinensis, Cotteau 357 - 

Columbellaria Aloysia, Guirand 61 

Columbellina corallina, Etallon 61 

Columbellina Oppeli, Etallon. 62 

Columbellina Sophia, Guirand 62 

Columbellina Victoria, Guirand 64 

Corbis Buvignieri, Deshayes 260 

Corbis decussata, Buvignier 246 

Corbis Dyonisea, Buvignier 243 

Corbis elegans, Buvignier 240 

Corbis Guirandi, P. de Loriol ' . . . 245 

Corbis mirabilis, Buvignier 243 

Corbis scobinella, Buvignier 249 

Corbis valfinensis, P. de Loriol 248 

Craspedotus clathratus, Ziltel 184 

Cucullaea texta, Roemer 295 

Cryptoplocus depressus, Zittel 115 

Cryptoplocus umbilkatus, Geinellaro 115 

Cylindrites Condati, Guirand 50 

Cylindrites Etalloni, P. de Loriol 50 

Cypricardia corallina, Etallon 230 

Cypricardia laevigata, Etallon 344 

Cyprina bernardina, d'Orbigny 232 

Cyphosolenus Beaumonti (Guir.), Piette. ... 67 
Cyphosolenus tetracer (d'Orb.), Piette 66 



Pages 

Delphinuh Chantrei, P. de Loriol 208 

Delphinula Ogerieni, P. de Loriol 182 

Dentalium minimum, Etallon 223 

Diarthema Benoisti, Guirand 68 

Diceras Beyrichi, Bcehm 262 

Diceras Bourgeati, P. de Loriol 264 

Diceras Guirandi, P. de Loriol 266 

Diceras Miinsteri, Etallon 258 

Diceras speciosa, Etallon 262 

Diceras valfinense, Boehm 258 

Diplocidaris gigantea, Desor 357 

Disculina tenuicosta (Et.), Douville 334 

Ditremaria discoidea, Etallon 212 

Ditremaria infundibulum, Etallon 223 

Ditremaria Hermitei, P. de Loriol 208 

Ditremaria mastoidea, Etallon 214 

Ditremaria quinquecincta, Etallon 208 

Echinobrissus Desori, Etallon 355 

Echinobrissus icaunensis, Cotteau 355 

Emarginula jurensis, Etallon 197 

Emarginula Parandieri, Guirand 199 

Eunaticina Guirandi, P. de Loriol 156 

Eustoma jurassense, P. de Loriol '. . 137 

Eustoma Piettei, Etallon 219 

Eustoma spinigera, Piette. 68 

Exclissa Guirandi, P. de Lorio! 138 

Eissurella Defranouxi, Guirand 200 

Gastrochsena ampla, Etallon 225 

Gastrochsena cylindrica, Etallon 343 

Gastrochxna Flora, P. de Loriol 228 

Gastrochsena substricta, Etallon 226 

Gastrochxna valfinensis, Etallon 227 

Glypticus regularis, Etallon 355 

Harpagodes crassedigitata, Piette 71 

Helcion valfinensis, P. de Loriol 201 

Ilemicidaris crenularis, Lamarck 357 

Hemicidaris intermedia, Forbes 357 

Hemicidaris merryaea, Cotteau 357 

Hemicidaris valfinensis, Etallon 357 

Hemipedina Etalloni, P. de Loriol 356 

Hemipedina Germaini, Etallon 356 

Hemipedina Ogerieni, Etallon 356 

Hemipedina tuberculosa, Etallon 356 

Hippopodium circulare, Etallon 347 

Hinnites ostreiformis, d'Orbigny 329 
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Pages 

Isoarea eminens, Quenstedt 297 

hoarca inftata, Etallon 299 

Isorardia hernardina (d'Orb.), Etallon 232 

Itieria cabanetiana, d'Orbigny (Math.) 77 

Itieria Mosse (Desh.), Zittel 78 

Lima aciculata, Mlinster 320 

Lima Cypris, P. de Loriol 325 

Lima dimidiata, Etallon 351 

Lima Doris, P. de Loriol 324 

Lima magdalenoides, Etallon 350 

Lima miuutissiraa, Etallon 326 

Lima Picteti, Etallon 319 

Lima perclathrata, Etallon 351 

Lima ponderosa, P. de Loriol 316 

Lima scabrosa, Etallon 320 

Lima semielongata, Etallon „ 351 

Lima semilunaris, Goldfuss 314 

Lima semiornata, Etallon 326 

Lima semitegulata, Etallon , 31 7 

IJma suprajurensis, Ctejean 327 

Lima Thisbe, P. de Loriol 322 

Lima tumida, Roemer 314 

Linearia valfinensis, P. de Loriol . 229 

Lithodomus Pidanceti, Guirand 307 

Lithodomus valfinensis, P. de Loriol 309 

Lithophagus Buvignieri, Etallon 349 

Lithophagus inornatus, Etallon 349 

IJthophagus semicostatus, Etallon 349 

Lucina Daehmi, P. de Loriol 257 

Lucina Clytia, P. de Loriol 256 

Lucina Elsgaudix, Thurmann 252 

Lucina Girardoti, P. de Loriol 254 

Lucina moreana, Buvignier 251 

Lucina Nysa, P. de Loriol 255 

Lucina seeuricula, Etallon 345 

Lucina substriata, Roemer 252 

Lucina tenuicosta, Etallon 346 

Lucina Thevenini, Etallon 345 

Magnesia nodulosa, Goldfuss 355 

Magnesia stellata, Etallon 355 

Malaptera Ponti (Ruv.), Piette 70 

Megaiea tenuicosta, Etallon 334 

Melania Cornelia. Buvignier 143 

Millericrinus Coquandi, Etallon 358 

Modiola valfinerms, P. de Loriol 306 



Monodonta Carretti, Guirand 184 

Monodonta clathrata, Zittel 184 

Myoconcha texta, Etallon 302 

Mytilus furcatus, Minister 303 

Mytilus Pidanceti. Guirand 307 

Mytilus subornatus, Etallon 305 

Mytilus Thevenini, Guirand 233 

Natica amata, d'Orbigny 150 

Natka Fourneti, Guirand 153 

Natica hemisphxrica, Roemer 152 

Natica cfr. rupellensis, d'Orbigny 156 

Natica valfinensis, P. de Loriol 155 

Nerinea bernardiana, d'Orbigny 98 

Nerinea binodosa, Etallon 96 

Nerinea Bourgeati, P. de Loriol 97 

Nerinea cabanetiana, d'Orbigny 77 

Nerinea canaliculata, d'Orbigny 108 

Nerinea Calliope, d'Oibigny 103 

Nerinea carpaihica^Zeuschner 80 

Nerinea Chantrei, P. de Loriol HI 

Nerinea Clio, d'Orbigny . .- 84 

Nerinea clioides, Etallon 84 

Nerinea crassa, Etallon 82 

Nerinea Defrancei, Deshayes 91 

Nerinea depress, Voltz H5 

Nerinea Desvoidyi, Etallon 90 

Nerinea dilatata, d'Orbigny 87 

Nerinea elatior, d'Orbigny \ 14 

Nerinea elegans, Zittel 1 10 

Nerinea Erato, d'Orbigny 106 

Nerinea Gairandi, P. de Lorio! 104 

Nerinea incisa, Etallon 94 

Nerinea J oily ana, d'Orbigny 101 

Nerinea Marise, d'Orbigny 100 

Nerinea Mosae, Deshayes 78 

Nerinea Nogreti, Etallon 86 

Nerinea ornata, d'Orbigny H3 

Nerinea retrogressa, Etallon 118 

Nerinea Roemeri, Philippi 109 

Nerinea semiscalata, Etallon 218 

Nerinea sculpta, Etallon 93 

Nerinea subackula, Etallon 218 

Nerinea subelegans, Etallon 110 

Nerinea subteres, Munster 109 

Nerinea subturritella, d'Orbigny 109 
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Pages 

Nerinea tortiplieata, Etallon 218 

Nerinea turritella, Voltz. 109 

Nerinea Thurmanni, Etallon 88 

Nerinea tnrbatrix, P. de Loriol 90 

Nerinea umbilicah, d'Orbigny 11 5 

Nerinea valfinensis, Etallon 219 

Nerita crassa, Etallon 1 64 

Nerita Rutyi, Guirand 162 

Neritopsis Buchini, Guirand 164 

Neritopsis cancellata, Etallon 157 

Neritopsis cottaldina, d'Orbigny 157 

Neritopsis imbrkata, Etallon 160 

Odontoturbo delicatulum, P. de Loriol 188 

Oonia Cornelia (d'Orb.), Gemellaro. ...... 143 

Oonia exilis, P. de Loriol 146 

Oonia Guirandi, P. de Loriol 145 

Opis Gaulardea, Etallon 272 

Opis San Josephi, Guirand 274 

Opis valfinensis, P. de Loriol. 272 

Opisenia difformis, Etallon 346 

Oppelia valfinensis, P. de Loriol 39 

Onhostoma corallinum, Deshaycs 43 

Ostrea subreniformis , Etallon 333 

Pachyerisma Royeri, Bayan 268 

Patella sublsevis, Buvignier 202 

Pecten erinaceus, Buvignier 312 

Pecten dilatatus, Etallon 351 

Pecten solidus, Rcemer 31 1 

Pecten vitreus, Rcemer 311 

Perna rhombus, Etallon 350 

Perna tetragona, Etallon 310 

Perisphinctes danubiensis, Schlossrr 40 

Peiersia bidentata (Buv.), Bayan 54 

Petersia Guirandi, Piette 56 

Phasianella jurensis, Etallon 221 

Phasianella nitida, Etallon 222 

Phasianella valfinensis, Etallon 222 

Pholadomya suprajurensis, Etallon 343 

Pholas pseudo-chiton, ContejVan 332 

Phymechinus Thiollierei, Etallon 355 

Pileolus radiatus, Etallon 165 

Pileolus sublxvis, Buvignier 167 

Pileolus valfinensis, P. de Loriol 165 

Pinna inornata, Etallon 348 

Pinnigena Saussurei, Fischer 300 
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Placunopsis regularis, Etallon 390 

Pleurotomaria Charpyi, P. de Loriol. ..... 206 

Pleurotomaria Guirandi, P. de Loriol 204 

Pleurotomaria Orion, d'Orbigny 207 

Pleurotomaria phacoides, Zittel 207 

Pleurotomaria valfinensis, P. de Loriol .... 205 s 

Pseudocidaris pulchella, Cotteau 357 r 

Pseudocidaris mammosa, Agassiz 357 . 

Pseudodcsorella Orbignyana, Cotteau 355 

Pseudodiadema florescens, Agassiz 356 ; 

Pseudomelania biennensis, Etallon 142 

Pseudomelania Clio, d'Orbigny 139 

Pseudomelania valfinensis, P. de Loriol. ... 141 * 

Pseudosalenia aspera, Etallon 357 , 

Pterocardia cochleata, Bayan 235 < 

Pterocera Beauraonti, Guirand 67 r 

Pterocera crasse digitata, Piette 71 ^ 

Pterocera Piettei, Etallon 217 ^ 

Pterocera sexcostata, Deslongcharaps 71 j 

Pterocera spinigera, Etallon 217^ 

Pterocera tetracera, d'Orbigny 66 

Pterodonta corallina, Etallon 149 

Ptygmatis carpathica, Zittel 80^ 

Ptygmatis Clio, Zittel (d'Orb.) 84 

Ptygmatis crassa, Etallon 82- 

Ptygmatis Nogreti, Etallon 86 

Purpura Lapierrea, Buvignier 58 

Purpura moreausia, Buvignier 57 

Purpurina Lapierrea, d'Orbigny 58 

Purpurina San Claudi, Guirand 7^ 

Purpuroidea gracilis, P. de Loriol 6Q 

Purpuroidea Lapierrea, Buvignier ... 58 et 334 

Purpuroidea moreana, Buvignier 5] 

Pyrina icaunensis, Cotteau 355 

Rhynchonella apicilsevis, Etallon 342 

Rhynchonella pinguis (Roemer), Oppei 341 

Rimula Etalloni, P. de Loriol 195 

Rimula jurensis, Etallon 197 

Rimula phrygia, Etallon 196 

Rissoa jurensis, Etallon 221 

Rissoina bisulca, d'Orbigny 148 

Rissoina unicarina, Buvignier 148 

Rissoina valfinensis, Guirand 147 

Rostellaria Benoisti, Guirand 68 

Saxicava raricosta, Etallon 343 
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Scurria sublsevis, Ruvignier 202 

Spondyhts dejectus, Etallon 353 

Spondylus horridus, Etallon 352 

Stomatia corallina, Etallon 222 

Strombus Ponti, Brongniart 70 

Teinostoma valfinense, P. de LorJol 180 

Terebratella lenuicosta, Bayan 335 

Terebralula Dauhini, Etallon 336 

Terebratula bieskidensis, Etallon ; 337 

Terebratula circumcisa, Etallon 340 

Terebratula corallina, Leymerie 341 

Terebratula Dallozi, Guirand . .. 335 

Terebratula moravica, Etallon ' 335 

Terebratula pinguis, Rcemer 341 

Terebratula semisella, Etallon 353 

Terebratula valfinensis, P. de Loriol 337 

Terquemia ostreiformis, d'Orbigny 329 

Terquemia semiregularis, Etallon 352 

Thecidium jurense, Etallon 354 

.'hiolliericrinus flexuosus, Etallon 358 

Tornatella achatina, Buvignier 49 

Trichites Saussurei, Thurmann 300 

Trigonia Agassizi, Etallon 347 

Trigonia biseriata, Etallon 347 

Trigonia geographica, Agassiz 284 

Trigonia gracilicosta, Etallon 348 

Trigonia striata, Etallon 348 

Trigonia valfinensis, P. de Loriol 286 

Trochalia depressa (Voltz), Sharpe 115 

T 'ochotoma amata, Dcslongchamps 212 

7 'ochotoma auris, Zittel 212 

T-ochotoma mastoidea, Etallon 214 

T -ochotoma ornata, Hermitte 208 



Trochotoma quinquecincta, Fischer 208 

Trochus alatus, Etalion 223 

Trochus angulatoplicatus, Etallon 190 

Trochus crassiplicatus, Etallon 193 

Trochus dsedaleus, d'Orbigny * ^q 

Trochus echinulatus, Buvignier 190 

Trochus Michelini, Guirand ..',"' 193 

Trochus Piettei, Guirand . . . . ' i 90 

Turbo Bonjouri, Etallon \\ j 72 

Turbo Bonrgeati, P. de Loriol ...[.[.,.[ [ j69 

Turbo crispicans, P. de Loriol 173 

Turbo derasus, P. de Loriol * . \ 79 

Turbo dumasius, Guirand 477 

Turbo epulus, Etallon ' ' ' ^ 70 

Tubo Eryx, Zittel _ _ ^ j 75 

Turbo Etalloni, Guirand ' _' 224 

Turbo gausapatus, P. de Loriol ' ' j 7 q 

Turbo Jourdani, Guirand ]gQ 

Turbo mosensis, Etallon 474 

Turbo pasekasius, Guirand 174 

Turbo tegulatus, Etallon ) [[ 177 

Turbo valfinensis, Etalion -jgQ 

Turritella jurensis, Etallon „ 221 

Tylostoma corallinum, (Et.). Zittel 149 

Unicardium apicilabratum, Etallon 344 

Unicardium josephense, P. de Loriol 239 

Unicardium pingue, Etallon [ . 344 

Unicardium valfinense, Etallon 345 

Volvula marcousana, Guirand 53 

Waldheimia nucleiformis, Etallon 354 

Zeilleria circumcisa, Etallon 340 

Zittelia Oppeli (Et.), Gemellaro * 62 

Zittelia Victoria, Guirand 54 
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